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BLOC-NOTES 


Parcours en tous genres. Entre l'incontournable Parcours des mondes, 
Minimenta, les Ateliers-Est, les escapades parisiennes vous réserveront 
d'agréables surprises. Sans oublier notre coup de cœur : Laurence Bost. 
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ILS ONT EMMÉNAGÉ ! 


PARCOURS DES MONDES 

Considéré comme le plus important rass 
blement d'art tribal international. tant par le 
nombre de participants et de visiteurs que 
par le montant des transactions, le Parcours 
des mondes célèbre sa 14' édition, sous la 
présidence de Robert Vallois, Avec 24 gale 
js librairies spécialisées, 
cette invitation au voyage au cœur de Paris 


fies annoncées et 


offrira aux visiteurs les ingrédients à l'origine 
de l'identità et du succès de ce salon à ciel 
presque ouvert : forte présence de galeries 


étrangères (plus de 60 %), qualité des 


œuvres, gueur dans les expositions et les 


publications accompagnant souvent les 


accrochages. La manifestation étend ses 


Après trente-sept années de présence au Louvre des antiquaires, la galerie Delalance s'est installée 
1 y à quelques jours rue de Lille. Marine et sciences, objets du tabac et ce l'opium cannes de collection 
et curiosités composent les spécialités proposées par Dominique, son fils Eric et l'épouse de ce dernier, 
Anna. Comme elle l'a si bien fait par le passé, avec notamment son exposition dédiée aux cadrans solaires 
ou celle consacrée à « Mémoires d'opium » la famille Delalande, cui participe à la Biennale ces 
antiquaires, prépare pour l'automne une nouvelle exposition d'envergure ayart pour thème les sabliers 
d'autrefois. De belles surprises attendent les amateurs et collectionneurs. Galerie Delalande. 35, rue 

de Lille. Paris Vil, tél. + OL 42 60 19 35, www delalance-antiques.com ou www antiquitas-delalande fr 
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frontiéres en proposant un itinéraire dédié 
aux arts classiques d'Asie, Celui-ci sera 
illustré par vingt marchands spécialisés en 
arts chinois, japonais et indien. Parmi eux, 
citons les nouveaux exposants Greff Baker 
(paravents, arts japonais et bouddhique) 
Jacques Barrère (arts d'Extrème-Orient) et 
Christophe Hioco (arts d'Asie). Selon Pierre 
Moos, directeur de l'événement, « cette 
ouverture vers l'Asie est une évolution natu 
rele ; elle répond à un intérét croissant des 
collectionneurs et des marchands, qui orga 
nisent de plus en plus d'expositions sur la 


Chine. le Japon, le Népal, le Tibet ou encore 


l'indonésie.» Plus de trente expo 
thématiques sont prévues pour cette 
édition. Citons péle-méle «Bambara » chez 


Abla et Alain Lecomte, « Animaux» chez 
Lucas Ratton, «Ka Cho Fù Getsu» («Fleurs 
iseaux, paysages et la lunes) chez Tana 


kaya... ainsi qu'un hommage à Hugues 
Dubois pour ses trente-cinq années 
de carrière photographique. Du 8 au 
13 septembre, rues des Beaux-Arts, Bona- 
parte, Jacques-Callot, de l'Échaudé, Guéné- 
gaud, Jacob, Mazarine, de Seine, Saint 
Benoît, Saint-Sulpice et Visconti, Pa 
Www parcours-des-mondes.com 
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LE 14° PARCOURS DES MONDES 


La 14° édition du « Parcours des mondes » se déroulera du mardi 8 au dimanche 13 sep 
tembre 2015, dans le quartier Saint-Germain-des Prés 84 galeries spécialisées doivent y 
participer Outre Litinéraire consacré aux arts africains et océaniens, préhispaniques et 
américains, ce salon à ciel ouvert s étendra cette année aux arts classiques d Asie Celui- 
cı sera représenté par les 20 marchands spécialisés en art chinois, japonais et indien qui 
ont répondu à | invitation des organisateurs du salon Parmi ces nouveaux exposants, 
citons le Londonien Gregg Baker [paravents et arts Japonais, art bouddhiquel et les Pari- 
siens Jacques Barrère [arts d Extréme-Orient] et Christophe Hioco (arts d Asie] Plus de 
trente expositions thématiques ont été annoncées pour cette édition 2015 


BGF 
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Le « Parcours des Mondes » s'étend à l'Asie 


SALON INTERNATIONAL DES ARTS ASIATIQUES 


PARCOURS DES MONDES 


8 AU 13 SEPTEMBRE. PARIS, SAINT-GERMAIN-DES-PRÉS 


Créé en 2001, le « Parcours des Mondes », salon 
international des arts premiers, qui réunit environ 
80 galeries spécialisées, françaises ou étrangères, dans 
le quartier de Saint Germain des Prés, aura lieu cette 
année du Mardi 8 au Dimanche 13 Septembre. 

Pour la premiére fois, il proposera un itinéraire 
dédié aux arts classiques d'Asie, avec 20 marchands 
spécialisés en art chinois, japonais et indien. 

Dans le domaine de l'art japonais, notons la présence 
des galeries : 

Mingei Japanese Arts, 5 rue Visconti. 

Gregg Baker, de Londres, 

qui exposera 12 rue Guénégaud. 

Espace 4, 9 rue Mazarine. 

Kitsune, de Bruxelles, qui exposera 13 rue Mazarine. 
Tanakaya, 4 rue Saint-Sulpice, qui présentera une 
exposition intitulée « Ka Cho Fa Getsu (fleurs, 
Oiseaux, Paysages, et la Lune) » 

Frank Van Craen, de Bruxelles, qui exposera 33 rue 
Guénégaud 


A noter toutefois que les autres galeries d'art asiatique 
sont susceptibles de présenter des piéces japonaises. 


Nous recommandons donc vivement à nos lecteurs 
de ne pas manquer cette manifestation et, peut-étre, à 
cette occasion, de faire de belles découvertes également 
dans le domaine des arts africain et océanien. 


La liste des participants et toutes les informations 
pratiques sont disponibles sur le site : 
www.parcours-des-mondes.com 


Pay 
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LE RENDEZ-VOUS 


Paris, au carrefour des arts du monde 


En quatorze ans, le Parcours des mondes est devenu l'événement international majeur quant au 
marché des arts premiers. Sans aucun doute, la création du musée du Quai Branly a contribué à 


jue automne, 84 galeries, dont. 


l'étranger, prennent place dansle quartier de Saint Germain des Prés. 


it les spécialistes de l'Afrique, de l'Amérique du 


On salue donc l'arrivée du Londonien Gregg Baker qui apporte de magnifiques paravents 
japonais des XVII" et XVIIIe siècles (en photo). On se félicite de voir Christophe Hioco sortir de 
sa tanière où il reçoit sur rendez vous pour dévoiler ses sculptures indiennes. 
L'amateur ne manquera pas de visiter l'exposition d’estampes qu'organise l'anakaya sur le thème 
des Fleurs, oiseaux, paysages et la lune. Enfin,on remarquera qu’un artiste contemporain, présenté 
à la galerie Vallois, fait, à lui seul, le lien entre plusieurs continents. Bing, céramiste franco béni 
nois, s'est formé à Bizen au Japon. Ses pièces en grès et émaux craquelés associent une influence 
nippone et les racines animistes de son héritage africain. Que d'énergie: 
Parcours des mondes, du S au 13 septembre, quartier des Beaux-Arts, 75006 Paris. 
parcours-des-mondes.com 


Nord, de l'Océanie, voila que, cette année, elle accueille une vingtaine de marchands d'art asiatique, 
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Dossier / Les arts tribaux 


Concus pour s'approprier les bonnes gráces des ancétres ou des 
divinités, les arts tribaux ont conquis un public bien actuel. La magie 
opère pour ceux qui savent entendre le message. À l'occasion 


du Parcours des mondes qui se tient ce mois-ci à Paris, 
apprenons à mieux connaître les objets venus du Congo 
aux plaines de l'Amérique dont le point commun est 


l'esprit.» rexre one cacuoran. 


De l'esprit 
de collection 


Avant, on était bien 

entre nous, nous les 
passionnés d'art tribal», nous confie 
Serge Le Guénnan, un important 
marchand parisien, spécialiste depuis 
40 ans, qui a bourlingué sur toute la 
planète. «Depuis peu, les acheteurs 
d'art contemporain et modeme ont 
débarqué sur notre marché et ont 
fait monter les prix» Ils ont suivi 
cette vague qui, voilà une quinzaine 
d'années, a fait émerger lesartstribaux 
am grand jour Les prie explosent. 
En novembre 2014, Sotheby's New 
York décrochait le record du monde 
avec une statue féminine Déblé 
Senoufo (Côte d'Ivoire) partie à 
10, 9 millions d'euros. Le 9 juillet 
2015, Christie's Londres prenait la 
deuxième place avec un porte-flèche 
Luba (République démocratique du 
Congo, vers 1880) adjugé 8, 
d'euros, En juin 2015, Sothel 
dépassait en une soirée, un total de 
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10 millions d'euros d'arts tribaux 
vendus. I existe évidemment des 
lots beaucoup plus abordables, mais 
l'existence même d'un haut de game 
montre que ce marché est structuré 
verticalement, hiérarchisé. 

Mais quiestce donc que les arts 
tribaux ? Souvenons-nous des diffi- 
cultés qui confinaient à la psycha- 
nalyse collective pour trouver un 
mom au musée du quai Branly, à 
Paris. «En France, une tendance au 
politiquement correct fait qu'on a 
parfois du mal à nommer les choses, 
relève Serge Le Guénnan. Dans les 
années 1930, on parlait «d'art nègre». 
Ensuite, on a dit «art primitifs, puis 
«ars premiers. L'expression art 
tribal (tribal art, en anglais) s'impose 
à l'international. Elle est plus précise 
d'un point de vue historique et 
anthropologique, puisqu'elle dési- 
gne des objets de sociétés non 
étatiques. Serge le Guénnan voit l'art 


tribal comme l'ensemble des objets 
produits par des groupes humains 
animistes, c'està-dire qui croient en 
la présence de forces des esprits en 
toutes choses, dans un arbre, une 
rivière, une montagne... «Quand ces 
peuples produisent un objet d'art, c'est 
pour s'approprier les bonnes grâces 
d'un monde invisible ou pratiquer le 
culte des ancêtres. Aucun objet n'est 
purement décoratif pour eux» La 
démarche n'a donc pas une origine 
esthétique au sens occidental du mot. 
Ce sont done des objets cultuels, mais 
culturels aussi. «ll y a fatalement un 
sens artistique, car des gens sont dédiés 
à la conception. Le forgeron africain 
est capable de choses extraordinaires. 
C'est un être inspiré, un artiste done, 
mais toujours avec une dimension 
magique.» Mémesi l'Africain n'utilise 
pis le terme d'art pour ses propres 
productions ancestrales, «if 
quand même, comme nous, 


fora 
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Masque Shifola 
des Lwalw (Lwalu), 
en bois, République 
Démocratique du 
Congo. Galerie 
Jacques Germain. 


Masque en Tapa Kanipu 
en écorce de bois et rotin, 
Papouasie-Nouvelle 
Guinée, fin du XIXe siècle, 
Galerie Martin Doustar 


leti novembre 2014. 


«En France, une tendance au 
politiquement correct fait qu'on a 
parfois du mal à nommer les choses.» 
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> Masque Vaouré 
de Côte d'ivoire. 
H.:49 cm Bois et 
pigment. Galerie 
Claes, de Bruxelles. 


une classification et parlera 
de qualité d'expression, de finesse du 
travail». 

Il serait faux de considérer qu'il 
s'agit d'arts non européens. En 
effet, Vikings, Baltes on Polonais 
pratiquaient encore l'art tribal 
jusqu'aux années 900 apr. J-C. Es 
remontant dans le temps, citons 
aussi les Celtes. «Plus près de nous, 
au XVIIe siècle, il existait encore 
des populations montagnardes en 
Europe, notamment en Suisse, qui 
avaient maintenu des pratiques 
magiques contre des forces obscures, 
accompagnées d'un travail artistique», 
précise Serge Le Guénnan. On le 
voit également dans les masques 
plus récents de certaines populations 
alpines. À l'inverse, la Chine a une 
structure étatique vieille de 4000 ans, 
donc non tribale, méme si elle a 
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> Coiffure de chef Yaka. 
Fibre végétale, poils 
d'antilope, clous. 

Afrique centrale. 

Chez Serge Le Guénnan. 


connu des territoires de tribalisme. 
De méme pour le Proche-Orient, 
dont la civilisation est encore plus 
ancienne 


Des collectionneurs 
blancs 


En matière daris tribaux, les acheteurs 
sont en grande majorité des Blancs 
d'Europe et d'Amérique du Nord, tant 
chez les antiquaires qu'aux enchères. 
«Jusqu'à 99 % de Blancs !», épingle 
Serge Le Guénnan. Comment l'expli- 
quer ? «Si peu de Noirs achètent en 
wente publique, c'est pare que les 
objets ne leur parlent plus. Les missions 
chrétiennes et l'islam sont passés par là 
pour supprimer Panimisme. On constate 
aussi un manque d'intérêt financier. 
Dans les pays d'origine, le budget de 
lamnement est considéré comme plus 


— 


À Brassard «errap» de guerrier. 
assai du Kenya. Come et fils de 
laiton. L'«errap» est réservé aux 
guerriers quis étaient distingués au 
combat. Chez Serge Le Guénnan 


important.» On ajoutera, 
cas, un désir de toumy 
foncer dans la modemitié. 14 plupart 
des objets arrivés jusqu'à nous datent 
de 1800 à 1960, rarement avant 1800, 
imn étaient relativement 
périssables et les conditions climatiques 
difficiles (humidité, fortes chalem 
Par exception, notre spécialiste cite 
les réalisations des Dogons du Mali, 
grâce à un climat sec et à la présence 
de grottes. En général, on ne va pas non 
plus au-delà des années 1960, l'époque 
de la décolonisation. En ce temps, il 
restait des populations n'ayant jamais 
vu de Blancs, notamment dans la 
jungle de Papouasie Nouvelle- Guiné: 
en Amazonie.. Plus on avance dans 
le temps, moins il y a d'objets produits 
pour remplir leur fonction d'origine : 
protection contre les forces obscures, 
recherche de la fécondité, rites de 
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A Saca bétel rituel Région de Rende, est de 
Sumba, Indonésie, début du XXe siècle. Chez 


Serge Le Guénnan. 


A Paire de «chevillères» en 
laiton de femme Ibo, Nigéria. 
Les chavilières faisaient la 
fierté des femmes de notables. 
Chez Serge Le Guénnan. 


passage à l'âge adulte (notamment pour 
les: masques in Afrique, 
dans les années 1970, on ne trouvait déjà 
presque plus rien, sauf parfois en faisant 
de l'archéologie» explique le marchand. 
En revanche, à la méme époque, 
notre explorateur a encore accompli 
de nombreuses découvertes dans des 
contrées de l'Asie du Sud Est, dans des 
iles de l'Indonésie et des Philippines. 


Un marché d'initiés, pas 
de riches 


Les faux ne manquent pas. La notion 
méme de faus revêt ici une connotation 
particulière. «C'est un objet fait non 
pour un usage local, mais pour être 
vendu à des gens de passage, dans le 
but de tromper done», remarque le 
. Il devient de plus en plus 
de repérer ces faux, 


diffic 
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«1000 €» 


C'est, selon Serge Le Guénnan le 
prix du ticket d'entrée dans les arts 
tribaux, la somme approximative 
pour acquérir «un bel objet». 

Si Jean-Yves Coué confirme ce 

prix, explique cependant quà 

500 euros, on trouve déjà «un objet 
intéressant». 


L'AVIS DU MARCHAND 


«En Polynésie francaise, 
il y a peu de choses, mais 
elles sont très anciennes.» 


Jean-Yves Coué est marchand à 
Nantes, spécialiste de l'Océanie, 
du Pacifique et de Madagascar. 


Vous semblez fier de votre exposition à l'occasion du 
Parcours des mondes 2015 à Paris, Pourquoi ? 
Cestlapremiére fois qu'unmarchandprésente une 
exposition thématique sur Madagascar. l'expose des 
objets de 200 à 5000 euros, des choses simples, mais 
vraies. 


Partez-vous à Madagascar ou dans le Pacifique pour 
chercher des objets ? 

Non, J'en chine partout en Europe. Mémesije me 
déplace régulièrement dans le Pacifique ou à 
Madagascar, je n'achéte pas sur place. Inya plus 
guère de choses depuis la fin des années 1950. Les 
objets des peuples du Pacifique sont dans nos pays. 


LaPolynésie francaise et la Nouvelle-Calédonie 
constituent-elles aussi des gisements intéressants ? 
Je m'intéresse aussi à l'Océanie, à la Nouvelle- 
Calédonie, à l'Australie, è la Nouvelle-Zélande 

(les Maoris). En Polynésie française, ilya peu de 
choses, mais elles sont trés anciennes. En outre, 

elles n'ont pas été copiées, car elles proviennent de 
sociétés disparues dont ilne subsiste plus personne 
pour réaliser des reproductions, des objets de 
remplacement. 


Constatez-vous un désir de se réapproprier leur 
patrimoine chez les peuples du Pacifique ? 
Non, pas vraiment. Cependant, ls manifestent un 
regain dintérét pour leurs anciennes cultures en 
sculptant de nouvelles oeuvres notamment. 


Larelation marchand - collectionneur est-elle 
vraiment importante pour les arts tribaux ? 

Oui tout à fait Le marchand joue un róle essentiel 
Entre eux, la confiance doit s'établir. D aileurs quand 
une personne seretire dela collection, arrive 
quelle revende ses pièces aux antiquaires qu'elle a 
fréquentés depuis des années. Des liens se tissent. 
Rien à voir avec les enchères. 
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La passion des Indiens d'Amérique 
Cascadeur à cheval et acteur pour le cinéma francais, Mario Luraschi posséde une fabuleuse collection sur les Indiens d'Amérique du Nord. 
Ce mois-ci, le collectionneur vend une partie de ses objets à San Francisco, chez Bonhams. 
à un vaste ranch, mais aussi à un musée, une véritable compétence — d'expe 


A Mario Luraschipose fièrement près d'une coiffe 
de Sioux (ou de Cheyennes) de sa collection. 


L Lube : autant de films dans lesquels 


les scènes de cavalcade ont été réglées par 
Mario Luraschi. En tant que cascadeur ou 
acteur, il à participé à cinq cents réalisations 
am cinéma ou à la K ision, surtout. en 
France. On pourrait croire que ce créateur de 
spectacles équestres est devenu collectionneur 
d'objets sur les Indiens d'Amérique par voie de 
conséquence. Eh bien non ! «C'est ma passion 
pour les Indiens qui m'a conduit aux chevaux 
et non le contraire», nous bil lors d'une 
rencontre dans sa demeure qui ressemble 


a Fille de Dartagnan, Napoléon, Les 
Visiteurs, La Reine Margot, Lucky 


A Hache de guerre estimée entre 
‘50 000 et 70 000 euros lors de 

la vente chez Bonhams. Ce sont 
les Européens qui ont apportéla 
technique du fer aux Indiens et leur 
ont vendu les premiers outils faits 
dans ce méteL. 


Tous droits réservés à l'éditeur 


particu nt le gigantesque «living room» 
où trône une Winchester sur la cheminée. 
«Mon histoire débute après avoir lu cette phrase 
du général américain Custer, qui a combattu 
les Peaux Rouges : «Quand l'armée détruit un 
camp d'Indiens en tuant femmes et enfants, 
on appelle cela une vicloire, mais quand 
les Indiens attaquent un fort, on parle de 
massacre», Mario Luraschi s'est alors intéressé 
aux Indiens, fasciné par la simplicité de leur 
mode de vie et leur société démocratique. 


Des achats à crédit 


Le collectionneur possède plus de 700 
pièces, sans compter celles sur les cow-boys 
Le 14 septembre prochain, il en vendra 125 
chez Bonhams, à San Francisco. Il détient 
notamment des objets très peu vus en Europe. 
«Si j'ai choisi l'Amérique, c'est parce que c'est 
plus facile d'y vendre. En France, on propose 
surtout des coiffes ou des kachinas parce qu'il ya 
eu Malraux et André Breton qui s'y intéressaient. 
Aux États-Unis, il existe de véritables 
collectionneurs qui se passionnent pour des 
choses simples comme des mocassins». Parmi 
ces collectionneurs, on retiendra notamment 
l'acteur Tomy Lee Jones (le marshall fédéral 
dans Le Fugiti), une connaissance de Mario 
Luraschi. «Quand je me suis intéressé aux 
Indiens, j'avais déjà une expérience de chineur, 
je vais aux Puces depuis l'âge de dix ans», ajoute 
le patron du ranch. Sa formidable collection, il 
l'a constituée partout, «en brocante, chez les 
antiquaires, aux enchères, en Europe, aux 
États-Unis.» À ses débuts, il reconnait 
même avoir acheté à crédit certaines pièces ! 
Aujourd'hui, il possède des objets allant d'une 
centaine d'euros à plusieurs centaines de 
milliers d'euros dont une veste des Black Feet 
(les Indiens Pieds Noirs) en peau de cerf avec 
des perles. 

Notre cavalier, qui parle d'Indiens, 
mais préfère le terme américain 
de Natives (les habitants de 
souche) à celui d'Amérindiens 
utilisé par les Quebecquois, 
estime que «le probléme des 
faux se pose». Cette question 
présente d'ailleurs — des 
| similitudes avec celle de l'art 
f tribal africain. Au fil des ans. 
Mario Luraschi a développé 


particulièrement pour les peau 
les piquants de pores 
«L'expertise est compliquée. Il faut reconnaitre 
le type de perles, le tannage des peaux (qui 
n'est plus le même aujourd'hui), la manière 
de faire le dessin, Le dessin indien ne s'inspire 
pas de l'imagerie actuelle, mais de la nature. 
Pas de rose ou de jaune fluo done 1» L'homme 
maitrise parfaitement son sujet. «Suvez-vous 
que ces perles étaient de la verroterie apportée 
par les Blancs pour les échanges commerciaux 
et qu'elles provenaient souvent de France ou 
d'Italie ?» 

Au fil des ans, la démarche d'abord affective 
de Mario Lurashi est devenue plus 
scientifique, ethnologique ct s'est enrichie 
d'un vaste savoir sur le mode de vie des 
Indiens ct leur cohabitation «impossible» avec 
Thomme blanc. La collection a conduit à la 
connaissance. Le but est atteint. mi 


> Lamalson de Mario Luraschi 
est transformée en musée à la 
gloire des Indiens d'Amérique! 


A Selle des Indiens Crow (nord des États-Unis). 
Contrairement à une idée fausse répandue par le 
cinéma, les Indiens ne montaient pas à cru. 
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L'AVIS DU MARCHAND 


«Il est important 
d'exercer son oeil pour 
progresser dans sa capacité 
areconnaitre la 
qualité.» 


Jacques Germain, marchand à 
Montréal, spécialiste de l'Afrique 
noire. 


Comment s'est déroulée votre rencontre avec les arts 
tribaux? 

Elleaeulieuily a déjà plus de 20 ans, née d'une curiosité 
insatiable et de nombreux voyages. L'ouverture d'une 
galerie dévolue à la promotion de la culture matérielle 
des peuples du sud du Sahara s'est rapidement 
imposée à moi 


Que consellleriez-vous à un jeune collectionneur ? 

Je ne leur conseillerais jamais assez de commencer par 
solliciter les collectionneurs chevronnés. Je les inviterais 
également à batir une bibliothèque comprenant des 
ouvrages de référence, à se familiariser avec le plus 
grand nombre possible de collections privées et 
muséales et enfin, de fréquenter un bon marchand! 
Les objets phares étant chaque fois plus rares et leur 
coût plus élevé, l est important d'exercer son oeïlpour 
progresser dans sa capacité à reconnaitre la qualité 


Quelle place tient le Parcours des mondes dans votre 
vie demarchand? 

Cest un événement incontournable, l'occasion de 
confronter nos nouvelles acquisitions à Paris, vile où le 
marché de l'art tribal est à la fois vivant et dynamique. 


car la documentation aux 
mains des faussaires est de plus en plus 
abondante. «Certaines personnes en 
Afrique suivent les enchères sur Intemet 
et, à partir des photos et descriptifs, 
se mettent au travail...» Dès lors, le 
pedigree, la traçabilité, la preuve 
de l'appartenance à une ancienne 
collection rassurent l'acheteur et jouent 
beaucoup dans la valeur de l'objet. Le 
collectionneur se voit attribuer un rôle 
allant audelà de l'authentification. 
“Alors que les acheteurs exigent souvent 
une signature pour les autres arts, ils 
n'en ont pas pour les arts tribaux. Par 
une sorte de snobisme (sans qu'il y ait 
un doute sur l'authenticité), on ajoute le 
nom du collectionneur occidental connu, 
comme si c'était lui l'artiste». Une autre 
technique de valorisation du bien 
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A Poulie de métier à tisser en bois, Baoulé, 
Côte d'ivoire. Chez Serge Le Guénnan. 


consiste à parler du «maitre de» 
en citant une région, comme on 
dit le Maitre de tel ou tel lieu 
pour un primitif flamand 
où siennois dont le nom 
est inconnu des historiens 
de l'art La pratique semble 
discutable. «C est completement 
artificiel ! C'est là encore une 
forme de snobisme pour faire 
monter les prix», regrette le 
professionnel. 

L'un des reproches les plus 
couramment adressés à l'art 
tribal est quil est devenu 
cher. C'est loin d'étre toujours 
wai comme le confinme le 
spécialiste. «Oui. il est possible 
d'être collectionneur avec un 
budget de quelques milliers 
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A Porte-fléches des Luba de la République 


Démocratique du Congo, vers 1880, 1 
a été vendu pour 8,5 milions d'euros 

par Christie's à Londres, le 9 juillet 2015, 
H.:64cm. C'est le deuxième plus haut prix 
jamais atteint par un objet d'arttribal. 


d'euros. Il faut être passionné, 
avoir les yeux ouverts et posséder 
de la culture Le soutien 
des marchands est aussi 
important. Ce n'est pas 
dans les salles de ventes 
qu'on apprend à devenir 
collectionneur.» Comme 
disait Picasso à une dame qui 
ne comprenait pas la peinture 
moderne : «C'est comme le 
japonais, cela s'apprend» 
la connaissance comme 
véritable prix de l'émotion, & 


i 


H <Divinité Style Baphuon, art 
E khmer, Cambodge. Kle siècle. 
Galerie Jacques Barrère. 
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À Statue de Papouasie, baie 
de Geelvink, XIXe siècle. Bois 
etperlesde verre.H.:26 cm. 
Galerie Michel Thieme. 
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P Masque Baoulé en bois, Côte d'ivoire. 
Fin du XIXe siècle. Galerie Lucas Ratton. 
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Le Parcours des mondes 


La grande manifestation internationale consacrée aux 
arts tribaux se tient ce mois-ci, à Paris. 


À lui seul le Parcours des aussi par sa fréquentation. 
mondes, créé en 2002, Signe des temps, Le 
symbolise le formidable Parcours des mondes 


développement du 
commerce des arts tribaux 
à Paris, depuis quinze ans, 
que cesoit en galerie ou 
aux enchères. Environ 20 


s'est choisi un président 
d'honneur qui estl'un 

des principaux galeristes 
dart contemporain dela 
capitale, Robert Valois. On 


marchands de la Rive- se souviendra que le monde 
Gauche spécialisés dans de l'art contemporain 
lesartstribauxregoivent  sintéresse deplus en plus 
lerenfort de 60 collégues ^ — àceluidesarts tribaux. 
étrangers etde province. Finalement rien de nouveau 
En2015,ils serontautotal dans cette attitude, 
84,dont12 Américains, 1S puisque c'était déjà lidée 
Belges, 7 Britanniques. de Modigliani et davantage 
Ces nouveaux arrivants encore de Brancusi dans le 
s'installent temporairement Montparnasse des années 
chez les différents 1920. Pour l'occasion, de 
antiquaires et galeristes du nombreuxantiqualres 
quartier (quelle que soitleur organisent une trentaine 
spécialité). Lavisite sefait d'expositions thématiques à 
sous forme d'unparcours l'instar de Serge Le Guénnan 


avec une signalétique 
adaptée. Au risque de 


qui achoisi pour theme 
Lutiltaire:ethnographie 


perdreunpeudesondme, tout unart...Le sujetrésume 
larencontre comportera lui seulla problématique 
cette année quelques des arts tribaux confrontée 
marchands d'Arts asiatiques  auregardoccidental. 
dlassiques de Chineetdu ^ e Du 8 au septembre. 
Japon (donc d'arts non Nocturnes le 8 et le 10, 
tribaux). n'empêche jusqu'a 21h. 

que l'excellence demeure Quartier de St.-Germain- 
incontestable, Toutes les  des-Prés. 

cultures tribales seront www .parcours-des- 
représentées, de l'Afrique mondescom 
àl'Océanie,enpassant par Pointinfo 

Madagascar etl'Arctique. Galerie Frédéric Moisan, 
Internationale par son TéL:0149 26 95 44 
contenuetsaparticipation, 72 rue Mazarine, 

cette manifestation l'est 75006 Paris. 

A voir 

€ Musée du Quai Branly 


37, quai Branly 75007 Paris 


Tél: 0156 6170 00 - www.quaibranty.fr 


© Coiffes des peuples du Congo 
Exposition à Saint-Brévin-les-Pins (44). 

Encore quelques jours pour admirer l'exposition qui se tient 
à Saint-Brevin-les-Pins, au nord de Pornic. D'une grande 
diversité, elle permet de voir des épingles et autres parures 
à cheveux de notable, des coiffes de haut grade ou de chef, 
des peignes de parure... 

Jusqu'au 9 septembre, à l'espace des Roches. 
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Le Parcours des 
mondes ouvre grand 
ses portes à l'art asia. 
tique. Parmi les quatre- 
vingt-quatre exposants 
(dont 50% d'étran- 
gers), vingt et un 
représentent 
cette spécia- 
lité. Ils sont 
parisiens, 
tels Jacques 
Barrére et 
Christophe 
Hioco, mais 
aussi bri- 
tanniques tel 
Gregg Baker 
(Londres), 


fin du xn siècle, 
bois, H. 34,5 cm, 
galerie Lucas 
Rotton, Paris. 
Photo Hughes Dubois. 
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Rajasthan ou Madhya ^ 
Pradesh, Inde, x*-xi* siècle, grès rose, H.38 cm, 
galerie Christophe Hioco, Paris. 


belges tel Marcel Nies (Anvers) ou thaï 

landais tel Mehmet Hassan (Bangkok) 

« Paris nía pas trouvé sa place sur le marché 
des arts asiatiques. II faut y faire venir gale- 
ries et collectionneurs », déclare Pierre Moos, 
l'organisateur du salon. Il compte sur la 
force de frappe de ce parcours entre galeries 
créé en 2002 et devenu le plus important 
événement commercial au monde pour les 
arts premiers. « Le diner de gala du musée 
du Quai Branly a lieu la veille du vernissage. 
Ce nest pas un hasard. » Pierre Moos a pro- 
grammé une esposition du « pape » des pho- 
tographes d'arts primitifs, Hughes Dubois, 
trente-cinq ans de carriére, cinquante mille 
œuvres immortalisées. 

Le virage vers l'Asie a été pris dés l'an der- 
nier. Une poignée de spécialistes, dont 
l'Américain Thomas Murray et l'anglais Jo- 
nathan Hope (qui reviennent cette année), 
répondait à l'appel. La vague de marchands 
d'arts d'Asie de cette année augmente de 
près de 25% le nombre global des exposants. 
Certains marchands darts premiers doutent 
de l'avenir de cette stratégie, tant New York 
domine sans partage le marché des arts 
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Portrait 

d'un indigène 
de Nouvelle- 
Bretagne, 
Nouvelle- 
Bretagne. 
Mélonésie, 
1918, tirage 
original, 

15.7 x V6 cm. 
Michael Evans 
Tribal Art, Dijon. 


Disoret l'an dernier, l'art asiatique arrive en force pour l'édition 2015 
du Parcours des mondes, dans les galeries de Saint-Germain-des-Prés. 


d'Asie, avec son Asia Week de mars. Bob 
Vallois, président du Parcours 2015, reste 
optimiste : « Il y a trente grands marchands 
dart asiatique dans le monde. Cinq des meil- 
leurs sont installés à Paris. Alors pourquoi 
pas ? ». Le directeur des galeries Vallois 
Art Déco, Vallois 35-Sculpture contempo- 
raine, Vallois 41-Sculpture moderne, toutes 
à Saint-Germain-des-Prés, et de la galerie 
Friedman-Vallois de New York, participe 
au Parcours depuis quatre ans. 1l y présente 
de l'art contemporain afi 
le Béninois King, qui mèle influences afri- 
caines et japonaises. « Le vrai probléme pour 
le développement du Parcours, cest qu'il at- 
teint sa taille critique. Trouver de nouveaux 
lieux d'exposition à Saint-Germain-des-Prés 
sera difficile ». AXELLE CORTY 


PARCOURS DES MONDES, SALON 
INTERNATIONAL DES ARTS PREMIERS, 

SALON INTERNATIONAL DES ARTS ASIATIQUES, 
quartier des Beaux-Arts à Saint-Germain- 
des-Prés, et « HUGHES DUBOIS-TRENTE-CINQ 
ANS DE CARRIÈRE PHOTOGRAPHIQUE », 

22, rue Visconti, 75006 Paris, www.porcours- 
des-mondes.com du 8 au 13 septembre. 
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Cameroun. xix* siècle, 
bois et métal, 

H.67,5 cm, galerie 
Bernard Dulon, Paris, 
photo Hughes Dubois. 
Cette statue a décroché 
e troisième record 
mondial (4,3 ME), 

lors d'une vente aux 
enchères parisienne 

au mois de jun 20 14 
chez Sotheby's. Elie a 
appartenu au journaliste 
et critique d'ort Félix 
Fénéon, un des premiers 


et au grond marchand 
parisien d'arts premiers 
Jocques Kerchache 

« J'admire la virtuosité 
de son exécution. 

C'est l'œuvre d'un 
grand artiste », 

estime Bernard Dulon, 
morchand spécialiste 
delo sculpture ofricoine 
depuis trente ans. 


xw' siècle. bronze. H. 16,5 cm. Renaud 
Montméat Arts d'Asie, Paris. Cette petite divinité féminine frappe 
por la richesse de sa parure. II s'agit de Vosudhora, bodhisattvo de la 
prospérité dans la religion bouddhiste. Elle correspond à Lokshmi dons 
le panthéon hindou. C'est au Népal. dans cette forme assise à six bros, 
qu'elle connaît sa plus grande popularité. Il est demandé aux artistes 
de représenter, de vétir et de parer les divinités selon la mode de leur 
temps. « Il nous est donc ici permis d'apprécier comment une princesse 
népalaise était vêtue au xv siècle >, souligne Renaud Montméat. 


Tous droits réservés à l'éditeur 


amateurs d'art d'Afrique, 
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Fils d Edmond Dortevelle, conservateur au Musée royal d'Afrique centrale 
de Tervuren, Pierre Dortevelle ouvre so galerie en 1968. «Je fais partie, 
comme le marchand francais Jacques Kerchache. de la génération 

qui a fait découvrir les objets du Nigeria sortis du pays pendant la guerre 
Civile.» Au Parcours des mondes. il expose dans les murs de la galerie 
Loevenbruck, rue Jacques -Callot. Outre un fétiche à clous et un masque 
d'un metre de large du xx’, roretés de lo côte du Bas-Congo, il présente 
lo collection du réalisateur de dessins animés belge Picha. riche d'une 
quarantaine de fétiches Mambilo. Un événement 


estompe 
nishiki-e, vers 1900, 
36.9 x 19.4 cm, golerie 
Tanakayo, Paris. 

Dons le cuite shinto, 

le corbeau représente 
le messager des 

dieux « Cette 
représentation date 

de l'ère Meiji, période 
de modernisation du 
Japon duront laquelle 
l'empereur, chef du 
culte shinto, retrouve 
son pouvoir temporel. 
On peut interpréter 
cette estampe comme 
un rappel des principes 
ancestraux de l'Empire. 
La lune symbolise 
peut-être la nostalgie. >. 
déciore Tomio Ikeda. 
Le marchand présente 
dons so galerie, 
fondée en 1998. 

une soixantaine 
d'estampes et de 

livres illustrés, datont 
de 18006 1920. 
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Est Sumbo, Indonésie, début du xx° siècle, 
perles, coton et vannerie, H. 51 cm, galerie SL, Paris. 
Photo Frank Verdier. De l'inde à lo Nouvelle-Guinée. prendre 
le bétel (chique de plantes) est un rituel social. Ce sac était 
destiné à en transporter les ingrédients. « Ces objets sont 
en général en vannerie. Les Européens s'en servaient comme 
monnaie d'échange à Sumba, contre des chevaux et du bois 
de santal. Celui-ci. rarissime. est en perles. ll appartenait à la 
famille royale de Sumba », détaille Serge Le Gennan, spécialisé 
depuis quarante ons dons les objets tribaux et animistes 


« Ce que je préfère. c'est 
découvrir des objets 
exceptionnels au sein 

de collections méconnues, 
puis les vendre à de grands 
collectionneurs. J'aime donner 
à un chef-d'œuvre le pedigree 
qu'il mérite », s'enthousiasme 
Alain Lecomte. Il a ouvert 

ily a vingt ans so galerie 

d'art africain à Soint- 
Germain-des-Prés. Depuis 
deux ans, il travaille avec son 
épouse Abio. Elle o un faible 
pour l'art d'Océanie et cette 
nouvelle spécialité s'onnonce 
à la galerie dons les prochains 
mois. Pour le Parcours, Alain 
et Abla Lecomte dévoilent un 
ensemble d'objets Bambara, 
fin xx -début xx* siècle : huit 
cimiers Tiwara, des masques 
de danse et des statues. 
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Après dix ons dans le 
marketing, Julien Flak 

se tourne, qu début des 
années 2000. vers la 
galerie créée par ses 
parents dix ons plus tôt. 

« Je suis fier d'avoir été 
l'un des premiers Parisiens 
à présenter de l'art 
amérindien aux côtés 
des arts d'Afrique et 
d'Océanie ». déciore ce 
passionné, certoin que la 
spéciolité o un bel avenir 
en Europe. « On y trouve 
beaucoup de collections, 
notamment celles 
d'amateurs proches 

des surréalistes. » 

Il présente ou Parcours 
un contrepoids de harpon 
eskimo en ivoire de morse 
(veus) et plusieurs 
poupées kachinas de la 
collection du New-Yorkais 
George Terasaki, 
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Sixième édition pour Beirut Art Fair, 

du 17 au 20 septembre au Beirut International 
Exhibition & Leisure Center de Beyrouth, 

qui accueille une cinquantaine de galeries. 
Focus sur l'art numérique avec l'exposition 

« Virtuality/Reality », où l'on découvre des 
ceuvres de Brigitte Zieger ou Marina Abramovic. 


Pour sa cinquième édition, la foire d'art 
contemporain lyonnaise inaugure une nouvelle 
formule. Aprés le salon, qui se déroule du 

10 au 13 septembre quai Rambaud, l'exposition 
reste en place, visites guidées à l'appui, du 

14 septembre au 4 octobre. Une manière doffrir 
vne visibilité aux artistes émergents pendant 

la Biennale d'art contemporain de Lyon. 


La sixiéme édition de Cosmoscow, seul 
salon d'art contemporain de Russie, se tient 
du 11 au 13 septembre au Gostiny Dvor, une 
galerie marchande construite au xvin“ siècle 
à Moscou. Elle accueille une trentaine de 
marchands et est partenaire de la Fondation 
Naked Heart, créée par Nadia Vodianova, 

i siège au comité consultatif de la foire 

ôté d'Antoine Arnault (LVMH). 


auc 
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Do gauche à droite 
Photos service 

de presse 

Figure de gordon 
Hampatong, Modang = 
Bahau Dayak, lestde 
Bombo, 1036-1164. 
Bois, H. Li em. 
Galerie Thomas Murray 
Asiatica-Ethnographica 
© Thomas Muray, 
Asiatica Ethno 
photo Don uie 


Bouclier, peuple 
Banaro, région entre les 
fleuves Sépiket Ramu, 
rivière Kéram, 

fin du XIX - début du 
KE slc Boise 
traces de polgchromio, 
H 199cm Galerie 
Dodie.) galerie 
Dodier Michel Gurfrket 


Divinité, style Baphuon, 
art khmer, Cambodge, 
JT siecle. Grès gis, 
Hasen. 

Galerie Jacques 
Barrère. © galerie 
Jacques Barire, 
photo Michel Gurfinkel 


UN QUATORZIÈME PARCOURS DES MONDES 
AUX FRONTIÈRES ÉLARGIES 


Du 8 au 13 septembre, le monde entier se donnera 


rendez-vous au cœur des galeries de Saint-Germain-des-Prés. 


Des masques africains aux estampes japonaises, 


fidéliser s'avèrent les préoccupations majeures de cet 
aréopage de marchands dont la réputation n'est plus à 
faire. Pour cette quatorziéme édition, les expositions 
thématiques seront, là encore, l'un des points forts 


en passant par les ivoires eskimos, les propositions esthétiques ‘une programmation for riche. 


devraient combler l'amateur d'art chevronné 
comme le néophyte. Avec pour seuls mots d'ordre : 
la qualité et, bien sûr, l'authenticité. 


C'est devenu un rituel pour tous les amateurs d'art tribal depuis 
bientôt une quinzaine d'années. Alors que les esprits sont encore 
bercés par les dernières langueurs estivales, le quartier de Saint- 
Germain-des-Prés se métamorphose, le temps de quelques jours, en 
un immense musée éphémère convoquant tous les objets les plus 
insolites et les plus précieux de la planète. Venue des quatre coins 
du monde [de l'Angleterre à l'Australie, en passant par ia Belgique, 
les États-Unis, le Canada et méme la Thaïlande), la fine fleur des 
marchands d'art primitif s'est préparée à cet événement annuel en 
sélectionnant les pièces aptes à séduire une clientèle internatio- 
ale aux exigences de plus en plus pointues. Charmer, surprendre et 
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itions th 
La galerie Afrique de Saint Maur présentera ainsi un flori- 

lège de ces sculptures Sukuma du Nord-Ouest de la 

Tenzanie dont les formes ápres inspirèrent tant l'artiste 

allemand Georg Baseiiz, grand collectionneur d'art primi- 
tif À contre-courant des effets de mode et du parisianisme, le mar: 
chand nantais Jean-Yves Coué proposera, quant à lui, une exposition 
sur la statuaire funéraire et les objets du quotidien des habitants de 
Madagascar. Un art, lui aussi, empreint d'une grande simplicité formelle 
dont la force pistique le dispute à l'intense spiritualité. Habituée des 
présentations thématiques de grande qualité, la galerie Dodier mettra 
en scène une cinquantaine de lances mélenésiennes dort le design 
épuré en ferait presque oublier ia vocation première, rituelle et guer- 
rière. Le marchand américain Donald Ellis (habituellement installé à 
New York] devrait, lui aussi, créer la surprise en exposant un ensemble 
extrémement rare de dessins des Indiens des Plaines datant du 
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XIX" siècle : des saynètes dont la fraîcheur du trait et des coloris laisse 
pantois. Les amateurs d'art ancien d'Amérique du Nord prendront tout 
naturellement le chemin de la galerie Flak pour y admirer, entre autres, 
une coiffe de grand chef sioux, des masques à transformation de 
Colombie-Britannique (qu'admiraient tant André Breton et Claude 
Lévi-Strauss), ou bien encore un contrepoids de harpon eskimo du 
détroit de Béring daté entre 300 et 500 de notre ère. Un petit miracle 
d'équilibre et de minimalisme ! Dans un tout autre genre, on ne saurait 
bouder l'exposition du marchand californien Thomas Murray consa- 
crée aux textiles et aux sculptures du peuple Dayak de Bornéo :un art 
sophistiqué et effrayant tout à la fois. 


Wu 


Ledger dessin, Lakota sioux, Plaines du Nord, États-Unis, vers 1880. Graphite et 
crayons de couleur sur feuille de cahier, 1. 37 cm. Donald Ellis Gallery. Photo service 
de presse. & Donald Ellis Gallery, photo John Bigelow Taylor 


Honneur à l'art asiatique 

Mais la plus grande surprise de cette quatorzième édition viendra de 
l'arrivée en force de l'art asiatique au cœur du Parcours des Mondes, 
« Cette ouverture vers l'Asie est une évolution naturelle qui répond à 
un intérêt croissant des collectionneurs et des marchands qui orga- 
nisent de plus en plus d'expositions sur la Chine, le Japon, le Népal le 
Tibet ou encore l'Indonésie », explique ainsi Pierre Moos, le directeur 
du salon. Une vingtaine de marchands ont ainsi répondu à cette invi- 
tation, dont la célèbre galerie parisienne Tenakaya qui donnera à voir 
une série d'estampes japonaises signées des plus grands maîtres 
(Hiroshige, Kyosai, Koson...]. Connu également pour ses hautes exi- 
gences esthétiques, le galeriste français Jacques Barrère offrira è la 
délectation du public une splendide divinité khmère du style Baphuon 
du XI" siècle en grès gris, d'une facture parfaite. On ne pouvait réver 
meilleure ambassadrice pour séduire les amateurs d'art primitif. 
Minimalistes à souhait, les pièces en bambou et en rotin proposées 
par la galerie Mingei Japoneses Arts font, quant à elles, le lien avec le 
design contemporain... À ceux qui préfèrent la luxuriance fleurie et la 
sensualité de l'art indien, on conseillera de franchir le seuil de la gale- 
rie du marchand français Alexis Renard, ou celle du Londonien 
Jonathan Hope qui exposera un textile de la côte de Coromandel du 
XVIII" siècle, de toute beauté. B. 6.5. 


« Parcours des Mondes, salon international des arts premiers et des arts 
asiatiques », du 8 au 13 septembre 2015 dans le quartier des Beaux-Arts 
à Saint- Germain-des-Prés, 75006 Paris. Le mardi 8, vernissage de 15h à 
21h. Du mercredi au samedi, ouvert de 11h à 19h, le dimanche jusqu'à 
18h. Nocturne le jeudi jusqu'à 21h. www.parcours-des-mondes.com 
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L'ART DE PAPOUASIE- 
NOUVELLE-GUINEE 


La vallée du Sepik, région de Papouasie-Nouvelle- 
Guinée, qui sera bientôt mise à l'honneur au Musée 
du quai Branly, a produit un art trés apprécié 

des collectionneurs. par Marie PoTARD 


Le Parcours des Mondes, qui se tient à 
Paris dans le quartier de Saint-Ger- 
main-des-Prés, du 8 au 13 septembre, 
estl'événementincontournable dans le 
domaine des arts premiers. Depuis sa 
création en 2001, l'art africain y règne 
en maitre méme si, petit à petit, l'art 
océanien gagne du terrain. « L'art océa- 
nien, d'une grande variété d'expr 
sion, représente environ 10 % du Par- 
cours alors qu'à sa création, il en 
représentait 2 à 3 96 », souligne Pierre 
Moos, aux commandes de l'organisa- 
tion. « C'est un art plus abordable que 
l'artafricain. À qualité égale, il est 30% 
moins cher », poursuit-il. < Il est moins 
confidentiel aussi parce que le public, 
en voyant ces objets souvent trés réus- 
sis, tres expressifs, en redemande. Et les 
ventes aux enchères l'ont remis sur le 
devant de la scéne », explique Jean- 
Édouard Carlier (Galerie Voyageurs et 
Curieux). 

Au sein de l'art d’Océanie, celui de 
Papouasie-Nouvelle-Guinée (PNG) est 
le plus prospère, avant tout parce qu'il 
s'agit d'un des plus grands pays du 
continent, donc avec une masse d'ob- 
jets importante. La PNG regroupe plus 
de 700 langues et est divisée en plu- 
sieurs aires (Sepik, Hautes Terres, golfe 
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de Papouasie, aire Massim...) regor- 
geant de groupes ethniques (Abelam, 
Biwat, Kerewa, latmul, Korewori...). Le 
Sepik, du nom du fleuve qui coule au 
nord, est une région très fertile et 
constitue la zone stylistique la plus 
aboutieet variée. Parmiles objets récur- 
rents, les bouchons de flûte Biwat, les 
crochets porte-cránes, les masques ou 
les représentations d'ancétres. 
Lesprixrestenttrésaléatoires, variantd'un 
objet à l'autre, avec une fourchette pré- 
pondérante entre 5000 et 50000 euros. 
À titre d'exemple, une lance peut aller 
de 150045000 euros en moyenne, un 
‘bouclier peut atteindre 200000 euros 
quand un masque se négocie entre 
1000 et 500000euros... Le record aux 
enchères est détenu par une figure de 
faitage Biwat (collection Friede) adjugée 
2,5 millions d'euros chez Christie's 
Parisen 2013. «Cequifaitle prixd'une 
œuvre est le prix qu'on l'a payée, l'en- 
gouementqu'ellesuscite en nous, l'en- 
gouement du marché, sa conservation, 
bien que le ravinement peut ètre une 
plus-value absolue pour certains. La 
rareté ? Parfois, elle peut poser pro- 
bléme car elle empêche la comparai- 
son », explique Anthony JP Meyer 
(Galerie Meyer). — 
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LE NEZ 
CROCHU 


Les figurations du Bas-Sepik ont ceci 
de reconnaissable qu'elles présentent 
généralement un visage allongé au long 
nez. «Ici, le prix est basé surla combi- 
naison qualité, rareté, provenance et prix 
réalisés pour des masques similaires », 
explique Michel Thieme. « Les masques 
de danse, qui représentent des esprits 
puissants, étaient portés directement 
surle visage ou attachés è une armature 
envannerie placée au-dessus 
delatéte.» 


Masque, Papouasie-Nouvelle-Guinée rivière 

Sepik, bois, bembou, pigments naturels, collecté 

entre 1896 et 1935.H. 36 Sem, Prix 900007. 
Michel Thieme, Am: 
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« Figurant un ancêtre ou un esprit protecteur, la fonction 
exacte de cette représentation reste difficile à déterminer. IL 
s'agit probablement d'une amulette de chasse, de guerre ou 
d'un charme d'amour », commente Jean-Édouard Carlier. 
Regard envoütant et nez disproportionné sont autant 
d'éléments qui participent à La beauté et au prix de l'œuvre, 


Statuetie rég ondes lacs Murik, estuaire duSepik, 
Papouasie-Nouvalle-Guinée, boisetacre rouge. H. 30cm 
Prix:35000€, Galerie Yoyageurset Curieux, Paris 


«L'art de PNG peut être d'un extrême raffinement 
ou au contraire très brutal, puissant, doté d'une 
expression archaïque qui vous laisse bouche bée ». 
souligne Michael Hamson. Ce masque représente l'esprit 
d'un ancêtre et provient de l'ancienne collection Jolika, 
de Marciaet John Friede, le plus grand collectionneur 
d'art de PNG, contraint de vendre sa collection ilya 
quelques années. C'estune provenance enor 

À ettobjetquienestissu netarde jamais à trouver preneur. 


Masque, culture Abelam, régiondes montagnes du prince 
Alexander, Papouasie-Nouvelle-Gu née, XIX 

bois. H.-TLBcm. Prix:50000€ Galerie 
Palos Verdes Estates Californie! Pas 


Ces figures wusear obturaientl'extrérnitéde longues flûtes 
sacréesenbambouper lesquelles la «voix» desancétres 
se faisait entendre quand l'instrument était joué Ici, la figure 
dont la largetàte exprime la puissance estornéede plumes 
de casoar et de divers ornements. Le prix dépendaussi 
dela présence ou non de ces éléments (nacre, dents 

de phacochére, coquillages]. 


Bouchondeflúte, sire Biwat, Coursmoyende la rivière Yat, 
Bas-Sepik, Papouasie- Nouvelle-Guinée. H.:59. 
Vendu 7.6 ME. Chri 
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4 4 _ Questions à.. 


AEL HAM MSON 


|) 
ii 

Afi: ji 
Comment se porte le marché 
de l'art océanien ? Le marché 
est très fort, mais c'est un plus 
petit que celui de l'art africain. 
Aussi, chaque collectionneur 
peut avoir un impact, positif 
ou négatif. Si une personne 
achète de manière agressive, 
cela peut créer une fluctuation 
importante. Et inversement... 
Quelles sont les fourchettes 
de prix? Les prix varient, 
Ils dépendent toujours de l'âge 
et de la beauté de l'objet, une 
fois l'authenticité avérée. Le plus 
haut niveau d'áge est l'art 
« pré-contact » avec l'Ouest. 
Pour démarrer une collection, 
les tambours, poignards en os, 
peignes, etc., se vendent 1000 
à 2000 €, pour une qualité A. De 
méme qualité, il faudra dépenser 
30000 à 50000 € pour un 
masque ou une figure. J'encou- 
rage toujours le nouveau collec- 
tionneur aux moyens financiers 
limités à investir 1500 € dans 
un poignard en os ou un masque 
à igname de qualité plutôt que 
d'acheter un masque de moindre 
qualité pour 3 000 €. 
Qu'est-ce qui fait qu'une 
pièce est un chef-d'œuvre? 
Plusieurs facteurs me semblent 
importants. Le premier est l'âge, 
le second la virtuosité technique, 
puis la qualité de la clarté, 
c'est-à-dire l'habilité de la pièce 
à transcrire un message 
clairement. Viennent ensuite 
la couleur, la capacité à sur- 
prendre et enfin l'expression. 
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Cope2, MTA Bull 2015, 


MORCEAUX DE RUE 


encreaérosolet 
Tarqutursur 
pannesude 
sirotsabyenndt Jusqu'au 19 septembre 2015 
portal idem, — Avec« Morceaux de rue » la galerie Wallworks, lancée parle 
95m? spécialiste du graffiti art Claude Kunetz, présente une exposi- 
tioncollectived'unequarantaine d'artistes francaiset interna- 
tionaux intervenant sur du mobilier urbain: cabines télépho- 
niques, boites aux lettres, lampadaires, rideaux de fer, etc. 
Toutes ces pièces customisées signées aussi bien de jeunes 
artistes, comme les Francais Katre, Grist, Hopare et Poes, que 
degraffeurs établis tels les New-Yorkals Quik, Cope2, Giz, Per- 
sue, Rime et Crash, sont proposées à partir de 800 euros, ce qui 
Essinetoro, devrait permettrel'achatcoupde cœur! VINCENT DELAURY 
mm enere, 
1990, huilesur tolle, O «Morceaux derue », Galerie Wallworks, 4, cue Martel, 
Méideneedey Pao Mt wem elec velnerk cam 
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EUGENE LEROY 
Galerie Nathalie Obadia -Paris-4* 
Dus septembre au 31 octobre 2015 
Nathalie Obadia présentele premier solo 
Show d'Eugène Leroy (1910-2000) dans 
une galerie parisienne depuis l'exposi- 
tion « Eugène — Autour de la sorcière », 
en 2007, à la Galerie de France. De cet 
artiste inclassable, qui s'est toujours 
tenu en marge des mouvements et du 
système marchand, la galerie présente 
une vingtaine de pièces assez rares, 
dont une dizaine de fusains et autant 
de peintures à l'huile, conçus lors de la 
dernière décennie de sa vie (1989-1999), 
époque capitale pour ce grand artiste 
puisque c'est à ce moment-là qu'il 
voitson œuvre, à la croisée du figuratif 
etde l'abstrait, accéder une reconnais- 
sance mondiale. Les prix vont de 
10 000 à 100000 euros. V.DE. 


O «Eugène Leroy Peinturesettusains», 
Galerie Nathalie Obadia, 3, ruo du Claitre-Saínt- 
Merri, Paris-d vwwegalerie-obadia com 
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L'ACTUALITÉ DES GALERIES 


CocoFronsac, 
Lavoluptueusc. 
‘empreinte, gouache 
surphotograpnie 
ancene 
22,5x177cm. 
‘OCecaFronase 


COCO FRONSAC 


Ilya quelque chose de chamaniqueet de surréaliste 
dansle travail métissé de Coco Fronsac, nécen 1962 
à Paris. Ses productions érotiques hybrides, qui 
mixent photographies et peintures, semblent tout 
droit sorties d'un cabinet de curiosités à la Breton. 
Sa dernière série inédite La Belle et les Bétes, qui 
jouxtedescéramiques du jeune artiste franco-béni- 
nois King partageant une méme fascination pour 
l'ailleurs, dévoile des femmes nues arborant des 
masques ancestraux renvoyant À des représenta- 
tions animales. Les premiers prix, pour ces trou- 
blantes gouaches sur photographie ancienne, 
débutent aux alentours de 1000 euros. —V. DE. 


© Goleris Vallois, 4l.ruedeSoine,Paris-4*,wwvuvallois.com 


ALAIN JACQUET 


Tasti Philippe & Nathalie Vallois- Paris-6* 
au 11 octobre 2015 

a: avoir participé ces dernières années à la redécouverte 
de Jacques Villeglé, les Vallois ont l'heureuse idée d'attirer 
notre attention surun grand nom quelque peu oublié dell'art 
contemporain français : Alain Jacquet (1939-2008). Celui-ci 
s'était notamment fait connaître dans les années 1960 avec 
ses Camouiflages pop et sa peinture photomécanique tramée 
revisitant des tableaux classiques. Pour l'occasion, la galerie 
présenteune vingtaine de pièces rarissimes, appartenant aux 
séries Imagesd'Épinal (1962) et Camouflage (1962-1963), ainsi 
qu'une grande installation qui n'a plus jamais été montrée 
depuis son exposition chez olasNew Yorkau début de 1964. 
Espérons que cette expo donnera des idées anos chèresinsti- 
tutions pour mettre à l'honneur Alain Jacquet. — V.DE. 


© «Alain Jacquet», galerie Georges- Philippe & Nathalie Vallois, 
3é,rvedeSeine, Poris-&* www galerie-allois.com 
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SALONS & FOIRES Y 


LE PREMIER 
DES MONDES 


Créé en 2001 à Saint-Germain-des-Prés sous le 
nom de Kaos, Parcours des mondes s'est progressivement 
imposé comme le plus grand événement international 
dédié aux arts premiers. Sa quatorzième édition, du 
8 au 13 septembre 2015, réunit ains dans le célèbre 
quartier ce la rive gauche pas moins de cuatre-vingt- 
quatre galeries spécialisées, parmi lesquelles figure un 
nombre croissant de marchands étrangers — ces derniers 
constituent aujourd'hui 50% des exposants. 

Sous la houlette de Robert Vallois, président 
d'honneur du cru 2015, l'événement affirme cette 
année encore sa volonté d'expansion. Après s'être 
progressivement ouvert è l'archéologie et aux arts 
antiques, Parcours des mondes accorde cette année une 
large place aux arts classiques d'Asie. Il accueille dans ce 
but de nouvelles galeries spécialisées, dont le londonien 
Gregg Baker (paravents e! art japonais, bouddhisme) et 
les parisiens Jacques Barrère (arts d'Extréme Orient) et 
Christophe Hioco (arts d'Asie) 

À Saint-Germain, l'événement couvre ainsi tout 
l'éventail des arts premiers depuis l'ère chrétienne 
jusqu'à nos jours, et orchestre la rencontre des lances 
mélanésiennes (Galerie Dodier) et des statues Yorubas 
(Berz gallery). des portraits d'aborigenes (Michael Evans 


e. auteur 34,5 v 
nck (1876 = 1958) 
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Rémy Samuz (artiste béninois né en 1982), VIkpérie (petit enfant), 2015. 
ti do fer, 112 x 62 x 32 em © Charis Placido Tossou - Galere alc 


Tribal art) et des estampes japonaises (galerie Tanakaya). au 35 de la rue de Seine, l'exposition Temps modernes 
S'y ajoute un ensemble d'expositions thématiques dénonce l'esclavage à travers les œuvres de quinze 
soulignant la richesses et la diversité des formes dans artistes béninois et caribéens, tendis que l'espace 
les erts tribeux. Ainsi, la galerie Lucas Ratton réunit du 41 orchestre là confrontation de Coco Fronsac 

tte année une sélection d'objets africains, mais aussi et de King, deux artistes également influencés par les 

imérindiens sur le thème de aris premiers. 
et la galerie Pablo Touchaleaume explore la 

dualité masculin/féminin. Quant à la Galerie Vallois, pesare 
elle joue résolument la carte du contemporei 


PARCOURS DES MONDES 
Quartier Beaux-Arts 

Saint-Germain des-Prés 

^ 8 > 13 septembre 
Galeries situées le lo 


ues des Beaux-Arts, Paris 7 
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A l'occasion du 14° Parcours des mondes, Pierre Moos et Frédéric Rond 
étaient les invités d'Olivier de Rincquesen. 
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Parcours des mondes. C'est l'un des rendez-vous attendus de la rentrée 
Le bilan des transactions de l'édition 2014 — chiffres à l'appui — a confirmé, 
S'il en était besoin, son succès international 


EVE 


Statue baoulé, Cate d'ivoire, XIX“ siècle, 
bois et fibres, h. 35 cm. 
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florissante - voire quasi insc- 

lente — des erts lointains ne semble pas 

près de se dégrader Et cest tant mieux 

quand an constate l'engouement à la 
fois des merchands et des visiteurs qui consi- 
gnentla date de cette manifestation d'une année 
sur l'autre. Quelque 35 % de nouveaux clients se 
sont dépiacás en 2014 et 97 % ont été satistats 
tant en termes de qualité que de quantité de 
l'offre proposée. Guilhem Montagut (Barcelone), 
‘avec son exposition sur le Mali « L'ancien Soudan 
francais», par exemple, vendu une quinzzine de 
pièces entre 20 000 et 80 000 €; le clou de sa 
présentation, une statue djennenké dogon du 
XV: siècle, est parti pour 150 000 € ! Pour sa 
première participation, Martin Doustar (Paris- 
Bruxelles) à cédé notamment des memento mori 
à partir de 15 000 €. Bruce Frank (New York) à 
vendu, dés l'ouverture du Parcours, sept pièces 
d'art océanien (soit 80 % des pièces présentées 
dans cette spécialité Donaic Ellis (New York) a 
tapé fort avec un nouvel acheteur britenrique 
— qui acquérait pour la première fois dans ce 
domaine - en lui cédant une œuvre à environ 
200 000 € : sans compter d'autres pièces 
comprises entre 150 000 et 300 000 € également 
à de nouveaux clients. Ce ne sont que quelques 
exemples parmi d'autres mais sachez qu'en 2014, 
le montant des transactions a eu de quoi réjouir 
les exposants et pour parler chiffres, 85.3 % de 
marchands ont été satisfaits des ventes réal 
sées... Pour l'édition 2015, existent des chefs- 
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d'œuvre comme une pièce fang vendue Il y a 
quelque temps en vente publique pour 4 ME et 
qui sera proposée par l'un des marchands de la 
rue Jacques-Callot... Sachez toutefois qu'il n'est 
pas impossible de dénicher encore de trés belles 
pièces pour 10 000/15 000 € et si, d'aventure, 
elles dépassent votre budget, faites-vous plaisir 
en vous offrant les nombreux [et beaux) cata- 
logues riches d'enseignement. 


LA QUALITÉ AVANT TOUT 

Édition après édition, des galeries allemandes, 
anglaises, australiennes, belges, canadiennes, 
espagnoles, llennes, néerlandaises, suisses ou 
de province rejoignent pour l'événement leurs 
homologues parisiens installés à demeure dans 
le quartier germanopratin. Ils étalent 68 expo- 
sants dont neuf nouveaux en 2014, ils seront - 
a priori - 89 en tenant compte des vingt partici- 
pants supplémentaires pour le Parcours asia- 
tique. En outre, cette année, un Parcours asia- 
tique a été initié accuellant de nouveaux venus 
tels Gregg Baker, Jacques Barrère et Christophe 
Hioco. | sera d'ailleurs intéressant d'observer 
comment il évcluera car, comme on le sait, les 
grandes ventes ont déjà eu lieu en juin dernier, 
Comme le soulignatt Pierre Moos, directeur de 
l'événement, lors de notre dernier entretien: « [. ..] 
nous voulons profiter de l'affluence des collec- 
tionneurs à Paris à cette occasion. Nous pensons 
accueillir une trentaine de marchands proposant 
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de l'art asiatique, ce qui portera è une centaine le 
nombre d'exposants pour les deux parcours 
Chacun sera personnalisé par un kakémono diffé- 
rent méme si des ponts seront jetés entre eux.» 
A un point tel, comme il nous l'avait également 
confirmé à ce moment, qu'il faudrait pouvoir 
étendre le périmètre géographique bian au-delà 
du cœur de Saint-Germain-des-Prés pour pou 
voir intégrer les candidats désireux d'en faire 
partie ! Le Parcours des mondes 2014 avait pu 
accueillir un nombre plus important de galeries 
américaines entrainant dans leur sillage leurs 
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propres clients... ce sera encore le cas pour cette 
V4 édition dont Robert Vallois sera le président 
d'honneur sans compter une forte présence de 
Galeries étrangères (plus de 50%). Mais attention, 
il n'est pas question ici de confondre quantité et 
qualité ; toujours selon Pierre Moos, «il n'existe 
que soixante-dix "vrais" professionnels dans le 
monde entier». Alors, comment pour les 
néophytes, séparer le bon grain de l'ivraie ? 
Martin Doustar (arts primitifs et archéologie, Paris- 
Bruxelles) leur conseille de se documenter, de 
fréquenter les salles de ventes, les « meilleures 


Collier de chef, dents de baleine fendues 
et fibres, Fidji, Polynésie, début 

Gu XIX siecle, 23,5 x 41 cm: 

h. de la dent la plus longue; 15 em. 
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passerelles vers la compréhension des objets, et 
de leur marché. Il convient donc de constituer la 
bibliothèque la plus exhaustive possible, de conti- 
nuer de lalimenter afin d'aiguiser son goût et ses 
connaissances, et surtout de développer un 
regard critique». Puis d'ajouter : « La documenta- 
tion est indispensable car le marché est devenu 
trés sélectif. Les grands objets sont moins 
nombreux, les chefs-d'œuvre plus rares, alors que 
la demande pour ces “trophées” s'est accrue avec 
l'émergence d'une nouvelle clientèle, issue 
notamment de l'art moderne et contemporain. » 
À moins de suivre le conseil de Gregg Baker (para- 
vents et arts japonais, Gregg Baker Asian Art, 
Londres) pour lequel il est «important d'acheter 
la meilleure qualité que vos moyens vous permet- 


tent et d'acheter plus avec votre cœur qu'avec 
votre tête». 


EXPOSITIONS THÉMATIQUES 


Une trentaine d'expositions thématiques 
émaille, comme pour l'édition précédente, le 
Parcours des mondes, Rappelons à ce propos 
qu'elles représentent des efforts en termes d'im- 
mobilisation financière pour les marchands, car 
ils gardent parfois les objets pendant un grand 
nombre d'années - entre un et trois ans, voire 
Jusqu'à dix-quinze ans aux dires de certains ~ 
avant de pouvoir les présenter au sein d'un 
ensemble cohérent. Arte y Ritual (Madrid) avait 
concu en 2014 un parcours virtuel rassemblant 
des pièces sur trente années d'acquisitions ! 

Temps fort de la manifestation, Hughes Dubois, 
photographe bien connu des professionnels des 
arts, reconnu des musées et des collectionneurs, 
sera honoré d'une exposition pour fêter ses 
trente-cinq ans de carrière (22, rue Visconti. 

Les galeries installées de facon permanente 
proposeront une riche programmation avec 
«Aesthetics» (Alain Bovis, 9, rue des Beaux-Arts), 
«Métemorphose» (Olivier Castellano, 34, rue 
Mazarine), «Bambara» (Abla et Alain Lecomte, 
4, rue des Beaux-Arts), «Ibeji»/Ifa Collection 
particulière » (galerie Noir d'Ivoire, 19, rue Maza- 
rine), « American Dream. Arts anciens d'Amé- 
rique du Nord» (galerie Flak, 8, rue des Beaux- 
Arts), «Ethnographie: tout un art» (galerie SL, 17, 
rue Guénégaud), « Temps modernes » et « Coco 
Fronsac & King» (Vallois, 35 et 41, rue de Seine), 
«Animaux» (Lucas Ratton, 33, rue de Seine) ou 
«Ka Cho FÙ Getsu» («Fleurs, oiseaux, paysages et 
la Lune») (Tanakaya, 4, rue Saint-Sulpice), Quant 
aux galeries «invitées», elles viendront 
compléter l'offre notamment avec « Arts de la 
Tanzanie » (galerie Afrique, Saint-Maur expose 
14, rue des Beaux-Arts), «Art ancien de l'ile de 
Madagascar» (Jean-Yves Coué, Nantes/53, rue 
de Seine), « Afrique occidentale» (Dandrieu- 
Giovagnoni, Rome/15, rue des Beaux-Arts), 
«Collection Picha » (Dartevelle, Bruxelles/6, rue 
Jacques-Callot), «Poulies de métier à tisser du 
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continent africain» (Dimondstein Tribal Arts, 
Los Angeles/19, rue Mazarine), <... De danse 
et de guerre...» (galerie Dodier, Avranches 
35-37, rue de Seine), «Masques» (Martin 
Doustar/11, rue des Beaux-Arts), « Le temps qui 
passe : dessin des Indiens des Plaines 1865- 
1900» (Donald Ellis Gallery, New York/12, rue des 
Beaux-Arts), « Josef Reiss - Portraits indigenes » 
(Michael Evans Tribal Art, New Haven-Dijon/16, 
rue Guénégaud), «Terres cuites archaïques de la 
collection Jolika de Marcia et John Friede» 
(Bruce Frank Primitive Art, New York/10, rue des 
Beaux-Arts}, «Le chant d'un oiseau » (Patrik Fróh- 
ich, Zurich/3, rue Visconti), «Art des Abelam > 
(Michael Hamson Oceanic Art, Palos Verdes 
Estates/S, rue Jacques-Callot), « Art des Indiens 
de l'Amérique du Nord, et art tribal du monde » 
(Brant Mackley Gellery, Hershey, Pennsyl- 
vanie/16, rue Guénégaud), «Un choix» (Galeria 
Guilhem Montagut, Barcelone/12, rue Guéné- 
gaud), « Art classique dayak de Doméo» (Thomas 
Murray, Mill Valley, Californie/3, rue des Beaux- 
Arts), « Cimiers et masques ekoi» Joaquim Pecci 
Tribal Art, Bruxelles/50, rue Mazarine >, «Lhoron, 
premiers fondeurs de bronzes sur la route de 
Vor» (David Serra/36, rue de Seine) et enfin. 
«Suintante » (Tribal Art Classic/3 bis, rue des 
Beaux-Arts). Mais à l'heure où nous écrivons ces 
lignes, il reste quelques incertitudes et nous 
espérons que les oubliés ne nous en voudront 
pas! À noter également dans vos agendas, l'Es- 
pace Tribal au 22, rue Visconti propose, outre 
Thommage rendu à Hughes Dubois, des rencon- 
tres avec des auteurs, un master's show case... 
Le programme se trouve sur le site du Parcours. 
Quoi qu'il en soit, les visiteurs n'auront que l'em- 
barras du choix et pourront à loisir céder à 
d'éventuels coups de coeur... < 
MARIE C. AUBERT 


L'ASIE, UNE NOUVELLE DESTINATION 

Petite nouveauté cette année, l'ouverture vers 
l'Asie, une « évolution naturelle qui, selon Pierre 
Moos, répond à un intérêt croissant des collec- 
tionneurs et des marchands ». Frantz Fray, de la 
golerie Espace 4, se réjouit d'une Initiative qui 
enfin fédère au sein d'un salon, pour la première 
fois en France, des galeries d'arts asiatiques. Une 
vingtaine d'enseignes spécialisées ont donc 
répondu présent dont les Parisiens Jacques 
Barrère et Christophe Hioco ainsi que le Londo- 
nien Gregg Baker ; le premier, qui se consacre à 
Vinde et l'Asie du Sud-Est, exposera une tête de 
bouddha de Thaïlande, style de Lanna (XIVe- 
XV" siècle), le second un grès rose du Rajasthan 
ou Madhya Pradesh représentant Shiva Bhiksha- 
tana, X--XF siècle. Quant à la galerie anglaise, elle 
vient à Paris avec une représentation d'Amita 
Nyorai en bois, datant du XV*-XVI* siècle. Le 
Japon sera aussi à l'honneur à la galerie Tana- 
kaya qui propose notamment une feuille de 
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Kawanabe Kyóxai : « Corbeau sur une branche de 
prunier, par une nuit de lune», ainsi qu'à l'Es- 
pace 4 dont la sélection est entièrement dédiée 
aux mons, ces fameuses armoiries japonaises. 
La galerie a réuni diverses pièces - bannières, 
casques, armures ~ portant ces emblèmes. 
La présentation sera signée par le scénographe 
de l'exposition «Samouraî, 1000 ans d'histoire 
du Japon», présentée au musée du Château des 
ducs de Bretagne. À noter chez Alexis Renard, 
Une jolie thématique «La Belle et la Bête », expo- 
sition doublée d'un catalogue, réunissant les divi- 
nités farouches et féminines du panthéon indien. 
Pour dynamiser cette nouvelle orientation asia- 
tique, un rendez-vous « Regard croisé, conversa- 
tion autour d'une œuvre» sera organisé le 
9 septembre entre un collectionneur, un gale- 
riste et Maél Bellec, conservateur du musée 
Cemuschi. L'institution parisienne s'invite dans 
le parcours en proposant tous les jours des 
visites guidées. Pendant une petite semaine, 
Paris est au centre du monde ! 

STEPHANIE PERRIS-DELMAS 
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Paravent à deux panneaux comportant 
le sceau Inen, Japon, XVI siècle. 
encre et couleur sur papier, 

163 x 178 cm. © arto saner 
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Parcours des mondes 2015, galeries situées 
le long des rues des Beaux-Arts, 

de Seine, Dauphine, Jacques-Callot, Mazarine, 
Guénégaud, Visconti, Jacob, Bonaparte, 

de l'Échaudé ot Saint-Benoît, Paris Vie, 
wwnw.parcours-des-mondes.com - 

Du 8 au 13 septembre, 11 h-19 h ; 

vernissage le 8, 15 h-21 h; 

nocturne le 10 jusqu'à 21 h, fermeture le 13, 18 h. 
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Evénement : 
pour sa [4e édi- 
tion, le célèbre 
Salon interna- 
tional des arts 
premiers, 
Parcours des 
mondes, s'ouvre 
aux arts classi- 
ques d'Asie. 

A découvrir dès 
la semaine pro- 
chaine, à Paris. 


RENDEZ-VOUS 


QUE D'ARTS, QUE D'ARTE r 


e Parcours des mondes mérite son 
nom. Jusque-là, l'événement, qui 
„anime la quartier de Saint-Germain- 

des-Prés chaque mois de 
septembre, réunissait des marchands darts 
premiers : Afrique, Amérique, Océanie. 
Or, surprise ! il accueille cet automne 
20 spécialistes des arts classiques d'Asie, 
soit un quart des exposants. Lesquels 
apportent, de Grande-Bretagne, des Etats- 
Unis, et même de Thailande, paravents 
japonais, tabatiéres chinoises, sculptures 
bouddhiques, armures de samourais... 
Les habitués du Parcours qui traversent la 
planète pour dénicher des œuvres tribales ne à 
vont-ils pas être déroutés ? « Aucunement ! 
L'art est universel » plaide Pierre Moos, 
président de la manifestation qui, lui-même 
collectionneur passionné de statues du 
Gabon et de masques des ¡les Tabar 
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(Nouvelle-Irlande), a pu se laisser tenter par 
une sculpture indienne, Et rappelle : 

« L'année demière, nous avions invité trois 
antiquaires représentant l'Inde, le Népal, 

le Tibet. lis ont cartonné ! » 

Frédéric Rond, jeune et enthousiaste 
propriétaire de la galerie Indian Heritage 

à Paris, abonde dans son sens. « C'est un 
amateur d'art africain qui a emporté la figure. 
népalaise que je présentais en vitrine, 

rue Mazarine ; il s'agissait d'une divinité 
protectrice, en bois, stylisée, érodée par les 
moussons, datant du XVIII: siècle. D'aucuns 
pensaient qu'elle provenait de Bornéo. 
Lacquéreur fut surpris par le prix de la pièce, 
comparé aux cotes élevées de la statuaire 


haut: paravont du Japon, XVII siècle 
Gas Eater) et ci-contre, bu: 


Page de l'article : p.88- 
Journaliste : Laurence Mouill- 


89 


Page 1/2 


GI TRIBALART 8793705400504 


LE FIGARO 
magazine 


Pays : France 
Périodicité : Hebdomadaire 


w 


OJD : 408389 efarine 

CHAPEAU 
DUBOIS EN PLEINE LUMIÈRE 
DONALD ELLIS 
Ceres cl ‘n soir de juin, 18 heures, île de Java, le temple 

amérindica fète les de Borobudur. Le photographe Hughes Dubois, 
40 ans de sa galerie de en compagnie de son épouse Caroline Leloup, pris 
Nan Vark: 2900 uno me dans une chaleur moite, attend la pleine lune pour 
By nde des portus immortaliser ce chef-d'œuvre de l'architecture boud- 
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Divinité on 
grès gris, style 
Baphuon, 


art khmer, 
Cambodge, 


ancienne d'Afrique. » Pour confirmer ce 
succès, le Britannique Jonathan Hope et le 
Parisien Renaud Montméat reviennent pour la 
deuxième fois, l'un avec de précieux textiles 
de Coromandel, l'autre avec des sculptures de 
Bouddha et de Vishnou. On espère voir arriver 
en rangs serrés les Asiatiques fraîchement 
fortunés qui, nationalistes, rachétent leur 
patrimoine coûte que coûte. Ils hantalent 
déjà la capitale en juin dernier, attirés par 
les ventes aux enchères d'art d'Asie. Vont-ils 
refaire le voyage ? « Chinois, Indiens, Malais 
adorent Paris, assure, encore, Pierre Moos. 
Us cherchent tour prétexte pour venir. 
Cen est un. » Pour peu que l'expérience soit 
concluante, celui-ci sera conforté dans son 
projet d'organiser chez nous une Asian Week, 
comme il en existe à Londres et à New York. 
LAURENCE MOUILLEFARINE 
Parcours des mondes 2015, Saint-Germain-des-Prés. 
Paris Vie, du 8 au 13 septembre (wwwparcours-des- 
montes com). 


Tous droits réservés à l'éditeur 


dindiens des planes, 
dont une gigantesque 
« Danse du soleil » 
dossinéo par lea Sioux 
Lakota vers (090, un 
ensemble de 73 ivcres 
préhistoriques prove- 
nant du détroit du Bé 
ring, ainsi que des 
masques Yupik (photo) 
nås on Alaska, dont 
l'imagere fascina André 
Breton et Max Ernst 


SETA 


MICHAEL 
HAMSON 

abitante de Pa- 

pawase-Nowote- 
du Sepik). les Abetams, 
capables de trailer 
le bois Tes, la vannerie, 
ont produit un art 


5, rue Jacques-Callot, 
75006 Paris. 


dhique. La pose est longue... Deux prises de vue par 


nuit ! L'artiste dévoile 
quelques-unes de ces 
images sublimes, à 
l'échelle 1/1, durant le Par- 
cours des mondes, belle 
mise en appétit en atten- 
dant que le musée Gui- 
met expose la totalité de 
son œuvre lors de la Sai- 
son indonésienne à Paris 
en.. 2018. Voilà pour sa 
passion secrète. L'hom- 
mage rendu à Hughes 
Dubois aborde aussi, et 
surtout, sa carrière pro- 
fessionnelle de photographe d'objets d'art. A son 


actif : 50 000 clichés et 150 ouvrages ! Sa collection 
de Polaroid s'en fait témoin (il s'agit de tirages d'essai 


qui précédaient l'épreuve définitive au temps de la 
photographie argentique). 
« Le Pola est comme la 
terre glaise que presse le 
sculpteur, c'est l'ébaucho, 
le premier contact avec 
lœuvre, le plus spontané, 
pas de retouche possible 
par Photoshop. » 

Hughes Dubois a tou- 
jours conservé ces docu- 
ments de travail rout en 
craignant qu'ils s'effa- 
cent. La chance voulut 
quil rencontre à San 
Francisco, pour les be- 


soins d'un livre, Edwin Herbert Land, fameux collec- 
fionneur de sculptures précolombiennes et inventeur 
génial du procédé Polaroid, Ce dernier lui confia las- 
tuce technique pour fixer l'image. Eurêka ! Grâce à 
quoi, voici 185 « portraits d'objets » qui ont, déjà, le 


charme du passé. 
22, rue Visconti, 75006 Paris. 
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Marché de l'art | 


arts premiers Le Parcours des mondes s'ouvre aux arts d'Asie 


Pour renforcer son offre, le Parcours des mondes dédié à l'origine aux arts d'Afrique et d'Océanie, 
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accueille pour la premiére fois dans son itinéraire des marchands d'art d'Asie 


PARIS m Créé en 2001 par 
quelques marchands parisiens, 
le Parcours des mondes, qui se 
tient à Paris dans le quartier de 
Saint-Germain des prés du 8 au 
13 septembre, est devenu au fil des 
ans un événement incontournable. 
en matière d'arts premiers. Pour 
cette 14* édition, le salon s'ouvre 
à de nouveaux horizons sous 
l'impulsion de Philippe Boudin, 
marchand spécialisé dans l'art du 
Japon ancien et contemporain, qui 
réclamait depuis plusieurs années 
la création d'un tel événement. 
« Dans Parcours des mondes, il y 
a "mondes", au pluriel. Cela per 
met de justifier l'ouverture de la 
manifestation aux arts d'Asie », 
indique Pierre Moos, directeur de 
l'événement. 

Mais une manifestation en juin, 
lors de la semaine asiatique, 
n'aurait-elle pas été plus cohé 
rente ? « Fn juin, cela n'est pas 
envisageable, car il y a déjà une 
manifestation à Bruxelles, AAB 
(Asian Art in Brussels). Ce n'était 
pas correct. Depuis le début, le 
Parcours a lieu au mois de sep- 
tembre. Or il n'y a pas de ventes à 
Paris à cette période », poursuitil. 
De méme, le diner de gala au pro 
fit des collections du Musée du 
quai Branly n'est pas organisé 
pendant les ventes parisiennes 
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Vasudhara, Népal, XVI" siècle, bronze, 16,5 cm. 
Courtesy Renaud Montméot Arts d'Asie, Pans 
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d'art tribal du mois de juin, mais 
le 7 septembre. « Encore une fois, 
après avoir copié Bruxelles, Parts 
étend son salon d'art tribal à l'art. 
asiatique, comme l'a fait Bruneaf 
avec AAB. Il ny a que les bonnes 
idées qui sont copiées !», souligne 
Didier Claes, marchand bruxellois. 


Vingt nouveaux marchands 
Aussi, la foire à ciel ouvert compte 
cette année vingt exposants de 
plus qu'en 2014, soit 84 au total. 
Parmi ces nouveaux venus spé 
cialisés en art asiatique, la moitié. 
sont étrangers. Thomas Murray 
(États Unis) propose une exposi 
tion sur l'art classique Dayak de 
Bornéo, comprenant des sculp 
tures, des objets et des textiles 
Dayak, dont une figure de gardien 
Hampatong, Modang Bahau, 
XI XII siècle (aux alentours de 
125 000 euros) tandis que Renaud 
Montméat, spécialisé dans les 
arts de l'Inde, de l'Himalaya et de 
l'Asie du Sud-Est, présente une 
sculpture népalaise en bronze re 
présentant la divinité Vasudhara, 
du XVI" siècle, symbole de ri 
chesse et de prospérité (autour de 
25 000 euros). Pour Howard Wei 
(galerie Wei Asian Arts, Bruxelles) 
qui a participé au Parcours des 
mondes durant de nombreuses. 
années et revient aprés trois ans 
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d'absence, « il parait normal de 
revenir à Paris, en France, où il y 
a une longue tradition de collec 
tionner l'art asiatique. Il y a telle 
ment d'événements autour de l'art 
asiatique en France et à l'étranger. 
qu'il devient difficile de savoir quel 
événement fait de l'ombre à un 
autre. Cela démontre simplement 
la vitalité du secteur». 
Concernant les arts premiers, avec 
63 exposants (à l'exclusion des 
librairies d'art tribal), le renou 
vellement est quasi inexistant 
puisque les galeries reviennent 
presques toutes d'une année sur 
l'autre et ne sauraient manquer un 
tel rendez vous. Pour cette édition, 
seules les galeries bruxelloises 
Classic Primitives et Indigène, 
ainsi que la galerie Sigui (Angers) 
ne sont pas revenues. 

Les expositions thématiques 
continuent de monter en puis 
sance, démontrant les efforts 


PARCOURS DES MONDES, 
du 8 au 13 septembre, Paris, 


mardi 8, vernissage 15h-21h. 
Mercredi-samedi 11h-19h, 
dimanche nh-18h, jeudi 
10 septembre mh-21h, www. 
parcours-des-mondes.com 


des marchands. « Ces expositions. 
thématiques ne sont pas simples. 
à réaliser, cela demande de la pa 

ence, beaucoup de recherche pour 
construire un ensemble cohérent. 
D'autre part la tentation est grande 
de pouvoir vendre ces objets avant 
d'en avoir réuni suffisamment pour 
en faire un thème, car les occasions 
ne manquent pas», souligne Alain 
Lecomte. Donald Ellis (Etats Unis) 
expose ainsi un ensemble jamais 
vu de dessins du XIX“ siècle des 
Indiens des plaines et un groupe de 
masques Yup'ik (Alaska). Michael 
Hamson (Etats Unis) présente une 
exposition importante sur l'art 
des Abelam, peuple de Papouasie- 
Nouvelle Guinée, dont plusieurs 
piéces provenant de sa collection 
personnelle, jamais montrées au 
public. La galerie Abla (et Alain 
Lecomte), fraîchement installée 
rue des Beaux-Arts, organise 
une exposition sur les Bambara 
du Mali, autour de plusieurs 
masques-cimiers en forme danti 

Jope (Tyiwara) et d'une maternité 
Bambara (Gwandusu), proposée 
aux alentours de 35 000 euros. 
Les prix oscilleront de 10 000 à 
45 000 euros, des prix encore 
accessibles pour les nouveaux col- 
lectionneurs. 


Marie Potard 
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Futur directeur du Musée 
Capodimonte à Naples, 
Sylvain Bellenger est l'une 
des nouvelles recrues 

de l'État italien 


Philippe Bélaval vient 
d'étre reconduit à la téte 
du Centre des monuments 
nationaux, qu'il préside 
depuis 2012 


Les 10 dossiers chauds 
de la rentrée 


Wi En France, l'automne devrait étre marqué par une actuane ues législative et la suite du feuilleton 
des affaires Bouvier et Aristophil . 
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| Marché de l'art 


ENTRETIEN ROBERT VALLOIS, président d'honneur du Parcours des mondes 


« Pierre Moos a réussi à imposer l'art contemporain d'Afrique » 


Antiquaire spécialisé dans 

l'Art déco, Robert Vallois 
s'est peu à peu impliqué dans 
l'art africain contemporain bé- 
ninois. Très dynamique dans 
ce domaine, le Parcours des 
mondes en a fait son président 
d'honneur. 


Pourquoi avoir accepté d'être 
président d'honneur de la 
14° édition du Parcours des 
mondes ? 

Je participe au Parcours des 
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Robert Vallois, cee vatos: 


mondes depuis 2011. Le concept, 
unique à Paris dans cette spécia: 
lité — Paris Tribal n'en a que la 
copie — est formidable, car il fait 
venir du monde dans les gale 
ries. Ce genre de manifestation 
implique que les galeries soient. 
concentrées comme c'est aussi 
le cas à Bruxelles (Bruneaf), car 
à New York, une telle foire à ciel 
ouvert n'est pas envisageable, les 
galeries étant trop éclatées dans 
la ville. Et aux États-Unis, il n'y a 
pas la notion du flaneur, comme 


en France. La galerie Vallois est la. 
seule à exposer de l'art contem. 
porain d'Afrique dans le quar- 
tier. Au début, les participants 
n'étaient pas trés enthousiastes 
à l'idée de s'ouvrir à l'art contem. 
porain. (a n'a pas été facile, mais 
Pierre Moos a réussi à imposer 
son choix. Ainsi, si le Parcours 
des mondes est l'apanage de l'art 
africain ancien, il commence à 
s'étendre à l'art africain contem- 
por 


Quel est votre rôle en tant que 
président d'honneur ? 

Je n'en ai aucune idée. Nous 
verrons le soir du vernissage. Si 
les gens attendent un discours 
formel, ils n'en auront pas. Mais 
il va y avoir des surprises. 


Pourquoi vous intéressez-vous 
à l'art contemporain africain et 
en particulier à celui du Bénin? 
Je m'intéresse à l'art contempo- 
rain africain depuis une dizaine 
d'années. Je ne veux pas m 
fermer dans une bulle. J'ai été 
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élevé avec Arman,  des-Prés de l'Afrique. des masques et objets tradition- 
César, Ben, toute nels extra européens et King, un 
cette équipe de la jeune céramiste franco-béninois, 
Côte d'Azur. Cest un qui s'inspire de ses racines et du 
automatisme chez Je ne veux Japon où il y a appris toutes les 
moi de regarder ce B techniques. Au n° 35 de la rue 
qu'il se passe surles Pas m'enfermer de Seine, onze artistes béninois 
différentes scenes de. x et quatre Caribéens mettent en 
l'art. L'art d'Afrique, dans une bulle. C'est jumière le thème de l'esclavage 


C'est un accident de 
parcours, un hasard 
complet ! Quant 
au Bénin, nous 
avons été contactés 
en 2008, notre ga 


un automatisme 
de regarder ce 
qu’il se passe sur 


des temps modernes à travers 
la prostitution subie, le travail 
des enfants, le mariage forcé 
ou encore la dépendance aux 
nouvelles technologies. Cette 
exposition se déroule en pa 


lerie et le Collectif T rallèle à l'Unesco, qui accueille 
des antiquaires de. les différentes les œuvres de grands formats 
Saint Germain-des- scènes de l'art (du 4 au 11 septembre). Tout le 


Prés (Paris 6°) par 
PONG Hospitalité 
et Développement 
(UHeD) qui s'occupe 
du Bénin, pour par 
ticiper au finance 
ment de la construc 
tion d'une école à 
Cotonou, inaugurée 
en janvier 2009. En 
échange, la commune nous a 
donné un terrain sur lequel nous 
avons créé en 2014 le Centre 
arts & cultures [pourvu d'une 
salle d'exposition, d'une biblio- 
thèque, d'ateliers d'artistes... ]. 
Comme je m'intéresse depuis 
longtemps à la sculpture, j'ai 
commencé à travailler avec des 
sculpteurs béninois. Au Bénin, 
il n'y a rien, pas de matériaux 
pour sculpter alors les artistes 
travaillent avec des objets de ré- 
cupération. C'est aussi un pays 
d’intellectuels, le Saint Germain- 
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Collectionnez-vous vous-même 
l'art africain ancien ? 

Oui, depuis une dizaine d'années. 
Je suis environné de marchands 
d'art africain. C'est intéressant 
d'ouvrir un peu les yeux. Je col- 
lectionne essentiellement l'art 
Lega (Afrique Centrale), un art 
trés fort. Ma collection sera pu- 
bliée l'année prochaine. L'année 
passée, nous l'avons exposée 
au Musée du président Jacques 
Chirac à Sarran (Corrèze). 


Quelle sera votre actualité pen- 
dant le Parcours des mondes ? 
Nous organisons deux exposi- 
tions. Dans la galerie Vallois (41, 
rue de Seine) nous exposons 
deux artistes contemporain: 
Coco Fronsac, qui associe des 


photos anciennes chinées avec 


monde connait mon intérêt pour 
le Bénin. La diaspora béninoise 
est installée en France en partie, 
alors les artistes viennent me 
voir. Les choses ont pris de l'am- 
pleur, petit à petit. Un musée 
est en cours de création et sera 
inauguré en octobre prochain. 
Il accueillera une collection de 
sceptres royaux de la période des 
Rois du Dahomey. Et l'an pro- 
chain, nous ouvrirons à proxi- 
mité un dispensaire. 


Quels sont vos projets ? 
Nous avons un projet avec 
Christian Deydier à Hongkong 


qui devrait se tenir en mai 
prochain, si tout va bien. Il y 
aura un cercle restreint d'ex 
posants, de trés haute qualité, 
les cinquante plus grands mar- 
chands au monde, toutes disci- 
plines confondues. Nous avons 
déjà su les fédérer à New York 
alors pourquoi pas à Hongkong ? 

Propos recueillis par 

Marie Potard 
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Le Parcours des mondes 


repousse ses frontières 


ARTS PREMIERS Le 14° salon international d'art 
tribal et lointain s'ouvre ce mardi à Saint-Germain- 
des-Prés, autour de ses plus grands marchands. 


VALÉRIE SASPORTAS 
vsasportas@lefigaro.fr 


e succède à Jacques Chirac et 

à Lionel Zinsou, ce n'est pas 
«« rien! », s'exclame le gale- 

riste Robert Vallois. Aprés 

l'ancien président de la Ré- 
publique et l'actuel premier ministre du 
Bénin, dont le goût pour les arts d'Afri- 
que a contribué notamment au succes 
du Musée du quai Branly, Robert Vallois 
devient à son tour président d'honneur 
du Parcours des mondes. La 14 édition 
de ce salon international des arts pre- 
miers, s'ouvre aujourd'hui jusqu'au 
13 septembre, dans le quartier de Saint- 
Germain-des-Prés, à Paris. En repous- 
sant les frontières. L'Asie est cette an- 
née présente da 
géographique et esthétique 
tes spécialisés en arts chinoi 
himalayen, indien, indonésien et 
laîsien, ont fait le voyage à Paris, enri- 
chissant un parcours nourri de 61 gale- 
ries d'art ancien d'Afrique, 
d'Amériques et d'Océanie. « Tous les 
grands marchands du monde sont là », 
S'enorgueillit Pierre Moos, directeur 
général du salon. Avant d'insister sur le 
< vetting », cette opération d'expertise 
de l'authenticité des œuvres et de leur 
rapport qualité/prix, qui engage la cré- 
dibilité de l'ensemble de l'événement 
Or la balade est muséale. 


La montée de la spéculation 

Rue Jacques-Callot, la galerie Bernard 
Dulon expose un chef-d'œuvre que l'on 
ne pensait pas revoir de sitót : la Fang 
Mabea ayant appartenu à Félix Fénéon 
et à Jacques Kerchache, achetée 
4,4 millions d'euros aux enchères chez 
Sotheby's en juin 2014. Un rêve : la sta- 
tue a déjà été revendue alors que le Par- 
cours commence. «L'art premier 
échappe de moins en moins à la spécula- 
tion. Mais la plupart des gens qui aché- 
tent trés cher le font encore par passion. 
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Masque Baoulé, fin du XIXe siècle, bois. 


On peut toujours trouver de beaux objets 
à des prix raisonnables », assure Pierre 
Moos. Comme chez Lucas Ratton, qui, 
dans son exotique mise en scène de 
quatre-vingt-dix objets sur le thème 
animalier, propose ce masque Baoulé 
double avec deux oiseaux sur la téte, de 
Côte d'Ivoire, fin XIXe siècle, pour 
35 000 euros. Rue de Seine, Bob Vallois, 
pape de l'Art déco devenu président 
d'honneur des arts premiers, ne montre 
que de la jeune création béninoise. Ses 
artistes phares, Dominique Zinkpé, 
Niko, Romuald Mevo Guezo, sont aussi 
à l'affiche de l'Unesco, avec «Les 
Temps modernes, la mémoire de l'es- 
clavage et l'art contemporain » (jus- 
qu'au 11 septembre). Pierre Moos sou- 
haiterait que d'autres marchands 
ouvrent ainsi les frontières du Parcours, 
tant les artistes actuels africains s'inspi- 
rent des arts premiers dont se détour- 
nent les collectionneurs nés sur le 
continent noir. « Dans l'ensemble, les 
Africains veulent oublier le passé, obser- 
ve ainsi le directeur du salon. Alors que 
les Chinois ou les Russes, rachétent, eux, 
leur patrimoine. » m 
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PARADOXALEMENT, 
CE SONT LES 
RÉSULTATS DES 
MAISONS DE 
VENTES QUI 
ATTIRENT DE 
NOUVEAUX 
AMATEURS... 
EN GALERIES. 
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L'art tribal, 
un marché en mutation 


Nécessité de trouver de nouveaux acheteurs, moyen marché en 
berne, catégories délaissées... Alors que le vernissage du Parcours 
des Mondes se déroule ce soir à Paris, aperçu des évolutions 
d’une spécialité qui offre encore des possibilités pour toutes les 
bourses. Par Alexandre Crochet 


— Alors que le Parcours des Mondes, 
dont le vernissage public a lieu 
aujourd’hui, mardi 8 septembre, dans 

le quartier de Saint-Germain-des-Prés 

à Paris, s'est imposé comme le rendez- 
vous incontournable des amateurs 

et des collectionneurs d'arts « extra- 
occidentaux », ce marché traverse 
actuellement une phase de mutation. 

« Tous les collectionneurs viennent au 
Parcours des Monde, lance un des 
exposants. Ils viennent parfois de loin, du 
fin fond de l'Allemagne ou du Minnesota, 
pour acheter, mais aussi pour se sentir 
appartenir à une communauté et renforcer. 
leur activité ». Mais qu'en est-il au-delà 
de ce noyau dur de fidéles qui réalise 
parfois des achats importants ? Nombre 
de professionnels, tant marchands que 
spécialistes des grandes maisons de ventes, 
notent l'effondrement de la clientèle de 

« notables » qui occupait jadis le moyen 
marché. « Il existe heureusement des achats 
“plaisir”, impulsifs, parfois réalisés en 
couple, pour quelques milliers d'euros », 
raconte le marchand Jean-Baptiste Bacquart, Quand ce dernier a exposé, au 
printemps dernier, un ensemble de serrures Bambara affichées entre 800 et 

4 000 euros pièce, celles-ci sont parties comme des petits pains, avec 25 pièces 
vendues sur 27. Les marchands doivent couver ces nouveaux acheteurs. « Sur 
cent jeunes collectionneurs, une poignée d'entre eux deviendront importants quand 
leurs moyens grossiront », remarque Jean-Baptiste Bacquart. Paradoxalement, ce 
sont les résultats des maisons de ventes qui attirent de nouveaux amateur: 
en galeries. « Je constate l'arrivée depuis quatre ou cing ans de néophytes qui 
achetaient par exemple des tableaux et se lancent sans trop connaître le domaine, 
après avoir vu des gros prix aux enchères. Ils recherchent des modèles, des pedigrees, 
et n'achètent parfois que pendant une foire comme la nôtre », observe le marchand 
Lucas Ratton. « C'est le rôle des marchands que de les ouvrir à notre goût, de les 
former », ajoute-t-il. 

Aidées par leur fichier mondial de collectionneurs d'art moderne, les maisons 
de ventes s'efforcent d'intéresser cette catégorie à l'art tribal en rapprochant 
tableaux ct pièces africaines ou océaniennes, comme Sotheby's qui, en 

avril 2014, avait marié art tribal et toiles d'Atlan le temps d'une exposition- 
vente. Cette fois, lors de ce Parcours des Mondes, la galerie Le Minotaure 

fait dialoguer toiles cubistes et abstraites avec des pièces venues de la Galerie 
Montbrison. « Cette ouverture entre l'art moderne et tribal n'est pas récente mais 
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Masque, 
Bambara, Mali, 
fin du KIK siècle. 
Galerie Lucas Ratton, 
Paris. 
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UART TRIBAL 
UN MARCHÉ 
EN MUTATION 


Masque Dan, 
Côte d'Ivoire, 
hauteur : 21 cm. 
Vendu 3 250 euros 
en décembre 2014, 
Christie's Paris. 


Tous droits réservés à l'éditeur 


SUITE DE LA PAGE 08 centenaire, rappelle Marguerite de 
Sabran, responsable du département Art d'Afrique et 
d'Océanie chez Sotheby's Paris. Mais en effet, le marché 
s'est rouvert notamment aux amateurs de peinture, après 
s'être focalisé sur les collectionneurs passionnés d'art africain. 
Nous ne sommes plus dans un schéma d'encyclopédisme 
sur un thème ou une ethnie mais dans le cas de personnes 
intéressées par des domaines trés divers, en quête de qualité 
et de beauté ». C'est le cas pour la vente en juin dernier 
Chez Sotheby's à Paris d'une statue Moba sèche et épurée 
qui appartenait à Liliane et Michel Durand-Dessert. Elle 
a été acquise pour 243 000 euros par un collectionneur 
américain d'art moderne, contemporain, grec et roman, 
mais aussi de peinture du XIX°siècle ou d'art océanien. 
Obnubilé par les records communiqués par les auctioneers, 
l'amateur doté d'un budget moyen en finirait par se 
décourager. Or, les mutations du marché touchent aussi 
les objets eux-mêmes, Le flux et le reflux des tendances 
permettent de tirer son épingle du jeu. « Globalement, 
aujourd'hui, tout est devenu collectionnable, constate Pierre 
Amrouche, consultant international chez Christie's. 
Ainsi pour l'ethnographie, regardée avec condescendance il y 
a quelques années ». Chez Sotheby's en juin dernier, deux 
spatules à chaux de Papouasie-Nouvelle-Guinée ont 
bien dépassé l'estimation de 2 500 à 4 000 euros pour 
atteindre 9 375 euros avec les frais, preuve de ce nouvel 
engouement. 
Pierre Amrouche relève aussi que 
des catégories sont « en désamour », 
tels certains masques Dan pourtant 
anciens. « Pour parfois moins de 
10 000 euros, il est possible d'en 
obtenir un. L'offre est pléthorique, or 
le marché se focalise sur la rareté », 
déplore ce grand spécialiste. En 
décembre 2014, un exemplaire proposé par Christie's 
n'avait pas dépassé les 2 250 euros avec les frais. Un 
constat similaire est à observer pour certains objets Lobi 
ou Ibeji. De méme, selon lui, la production du Nigeria, 
« exceptionnelle et vaste », reste « sous-cotée » et réserve 
des opportunités. « Un collectionneur avec des moyens 
courants a toujours la possibilité de trouver des choses 
intéressantes », conclut-il. 
PARCOURS DES MONDES, du 8 au 13 septembre, 
Quartier de Saint-Germain-des-Prés, Paris, 
MENTE -des-mondes.com 
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Deux spatules à 
chaux, Aire Massim, 


je- 
Nouvelle-Guinée, 
long, 24 ct 25 cm. 
Vendues 9 375 euros 
le 24 juin 2015, 
Sctheby's Paris. 
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PARCOURS DES MONDES — Quartier de 
Saint-Germain-des-Prés, Paris — Jusqu'au 13 septembre 


L'Asie s'arrime 
au Parcours des Mondes 


Le Parcours des Mondes, qui a ouvert ses portes hier rive gauche, 
à Paris, offre lors de cette édition une place d'honneur aux arts 
d'Asie. Par Alexandre Crochet 


Bas-relief, grès beige, 


époque Angkor Vat, 
XI ice, 

73 x 168 cm. Galerie 

Jacques Barrère, Paris. 


M Avec dix-neuf enseignes du monde entier, le continent asiatique 

fait cette année une entrée en force au Parcours des Mondes. Baptisée 
International Asian Art Fair, cette foire vient enrichir le Parcours qui compte 
au total, en incluant cet apport, environ 85 exposants. Parmi les participants 
en arts asiatiques figurent des poids lourds, tels Marcel Nies (Bruxelles) ou 
la galerie Jacques Barrére (Paris). Celle-ci présente un ensemble de grande 
qualité, dont plusieurs divinités khméres, telle une sculpture d’Uma en 

grès du XII siècle (au prix de 150 000 euros). La pièce la plus spectaculaire 
est assurément un bas-relief provenant lui aussi du Cambodge, daté de la 
méme époque et qui comporte une figure monstrueuse dévorant un serpent 
(à 280 000 euros). L'art asiatique peut être cruel ou effrayant. Chez Alexis 
Renard, spécialiste des arts de l'Inde et de l'Islam, qui édite lui aussi un 
catalogue, la palme revient, aux côtés de bijoux de Java, à une représentation 
peinte au XVIII“ siècle de la déesse Kali se délectant du sang coulant d'une 
calotte humaine. La participation de galeries britanniques (tel Gregg Baker 
Asian Art de Londres) ou américaines permet d'offrir un éventail couvrant 
largement les arts de Chine, du Japon, de l'Inde... L'espoir des marchands 
étant que des vases communicants sc créent entre les visiteurs amoureux 
d'arts asiatiques et ceux d'art africain. 

Cette offensive bienvenue de l'Asie ne doit pas faire oublier l'art africain 

et l'art océanien, qui suscitent une fois encore pléthore d'expositions 
thématiques. De 500 euros à plus de 100 000 euros pour un important 
masque Baoulé surmonté d'un oiseau ayant appartenu au peintre Maurice 
de Vlaminck (déjà vendu), la galerie Lucas Ratton convoque un abondant 
bestiaire - une centaine d'objets - qui a nécessité de « 3 à 4 ans de 
préparation », confie le marchand, et que recense un catalogue. Toujours au 
registre des pièces singulières, son confrère Jcan-Baptistc Bacquart, quelques 
mètres plus loin, dévoile la collection d'une artiste peintre, « une des rares 


Cambodge, art Khmer, 
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SUITE DE LA PAGE 08 femmes collectionneuses dans un monde surtout masculin », 
L'ASIE S'ARRIME — note-t-il. Parmi cette vingtaine de pièces à des prix divers, la plus rare est 
i Dr Ce sans doute une harpe Fang dont seuls douze exemplaires sont répertoriés, à 
À 120 000 euros. Autre objet à la fois décoratif et singulier : une « monnaie de 
mariage » des iles Santa Cruz, aux 
Salomon, que montre le spécialiste de 
l'Océanie Anthony Meyer (autour de 
100 000 euros). Collectée en 1878, 
elle est composée de plumes d'oiseaux 
teintées formant deux spirales, et 
servait de dot aux hommes qui se 
mariaient. Selon le marchand, il 
s'agit d'un des plus beaux spécimens 
du genre, « aux couleurs d'une grande 
fraîcheur conservées par une vitrine ». 
Retour aux classiques chez Didier 
Claes : le marchand bruxellois expose 
à l'étage un beau masque Fang 
(250 000 euros) collecté dans les 
années 1930, près d'un masque Punu 
un peu moins onéreux (85 000 euros). 
Le Québécois Jacques Germain en présente également un exemplaire 
à un tarif « à six chiffres », au milieu des tableaux de la galerie 
Aittouares. Ayant travaillé en amont, Bernard Dulon (Paris) fait 
partie de ceux qui avaient déjà des touches 
sérieuses ou conclu des transactions hier TABLEAUX ET SCULPTURES 
après-midi, notamment pour une statue Luba DIALOGUENT À LA GALERIE 
suintante du Maitre de Warua que le marchand LE MINOTAURE 
confiait avoir acquise il y a six mois aux > À l'occasion du Parcours des 
enchères. Mondes, la Galerie Le Minotaure 
PARCOURS DES MONDES, jusqu'au 13 septembre, confronte des œuvres d'art moderne, 
Quartier de Saint-Germain-des-Prés, 75006 Paris, cubistes ou plus abstraites, avec des 
tél. +32 67 877 277, www.parcours-des-mondes.com sculptures africaines de son confrère 
a et voisin Alain de Monbrison. « Il 
s'agissait de croiser nos regards sur 
ces œuvres et de créer des clins d'œil », 
explique Benoît Sapiro, son directeur. 
Monnaie de mariage des Aucun propos scientifique donc, mais 
ee santa Co Noe une conversation entre des objets et 
Galene Meyer, Panis. des toiles exécutées par des artistes 
qui ont approché de près ou ont été 
influencés par l'art tribal, quand 
ils ne l'ont pas collectionné, tel le 
peintre Louis Marcoussis, Ce dernier 
dialogue ici avec une statuette de 
fertilité du Burkina Faso que sa jeune 
détentrice, à l'origine, arxosait de 
ses premières gouttes de lait... Parmi 
les artistes figurent Sonia Delaunay, 
Étienne Béothy avec une sculpture 
africanisante, ou encore Léon 
Tutundjian, membre d'Abstraction- 


Harpe Fang. 
Galerie Jean-Baptiste 
Bacquart, Paris. 


Vue de l'exposition è la 
Galene Le Minotaure, 
Panis. Tableau de Louis 


Marcoussis et statuette Création. Le marchand vient de 

de fertilité el l'une de usé 

MI M vendre l'une de ses œuvres au musée 
Photo: D. R. d'art moderne de la Ville de Paris. 


http://www.galeric-leminotaure.com 
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TENDANCESMARCHE DE L'ART 


ENCHÈRES ET GALERIES par Judith Benhamou-Huet 


"pe qe — 
d'une époque. 
Paris, où prime le primitif a 
partenaient au fondateur 
ertes, elle ne respecte pas les canons de beauté de ce début de XXI siècle. Oui, du Bon Marché, Artistide 
ses seins tombent. Oui, ses dents ne donnent pas envie de l'embrasser Mais Boucicaut, un objet 
cette dame originaire du Cameroun représente une vénérable ancétre Fang comme les aimalent 


Mabea sculptée dans le bois au XIX" siècle. Et, malgré son physique apparemment — ses contemporains et les frères 

ingrat, elle reçu de nombreux hommages d'amateurs, dont celui d'un des plus — Goncourt, un brôle-parfum d'époque 

grands spécialistes du genre, Jacques Kerchache, qui est à l'origine de l'entrée des Qianlong estimé 5 ococuros, 

arts premiers au Louvre. Elle a un temps fait partie de sa collection. Aujourd'hui, Le 16 septembre, Paris, wwustajan.com. 

elle est proposée par le marchand Bernard Dulon pour plus de 5 millions d'euros 

dans le cadre de la manifestation annuelle phare parisienne « Le parcours des 

mondes». L'opération consacrée suxartsdits primitiisattircdepuis 2001 la fine fleur 

des spécialistes du genre dans le quartier de Saint-Germain- 
des Prés autour de la rue des Beaux-Arts;81 marchands 

proposent jusqu'à ce week-end des arts anciens d'ail- 

leurs dans une ambiance informelle. 
Jusqu'au 13 septembre, Paris, 


wwusparcours-des-mondes.com. 
Bal costumé 
Pour qui a le goût 
du travestissement, 
liquidation par lots 
de chapeaux du Glenn Brown (né en 1966)est 
Moyen Age, robes de la une star de la scène anglaise de l'art, 
Renaissance et autres peintre figuratif tendances morbides 
costumes appartenant qui figure dans les collections de 
à Regifilm, société de plusieurs grands musées comme 
location d'accessoires le Centre Pompidou. Ses nouveaux 
pourle cinéma. dessins, qui jouent avec les 
Une offre superpositions et sont inspirés de 
pléthorique. Pas l'histoire de l'art, sont proposés par 
estimations Max Hetzler. Comme celui-ci, q 
Les 10 et sep s'inspire d'une œuvre de Boucher, 
tembre, Paris, A partir de 70 oco dollars. 
wwwader- Jusqu'au 10 octobre, Paris, 
paris fr. wung marherzlen com. 

Opération treize dons Lors des mêmes enchères sont 


proposés sans estimation des lots 


Treize artistes ont fait don d'une encore plus conceptuels, comme 


H 
œuvre pour financer la recherche le privilège demonter sur scene avec — ^ 
dans le domaine des maladies l'humoriste Gad Elmaleh En photo; — fs 
génétiques. Ils apparti un néon de l'artiste très politique 
prinripalement à lécurie Alfredo Jaarestimé so doo euros. 66 
de la galerie Kamel Mennour, Le ro septembre, yl 
coorganisatrice de la vente. ww ko melmennour.com. de 
EH 
“AD 8 
CAPITAL E 
PEL ii 

,88 
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CULTURE 


Voyage en Afrique et en Asie depuis Saint-Germain-des-Prés 


Le Salon Parcours des mondes, à Paris, consacré à l'art non occidental, est marqué par un envol des prix et un afflux de visiteurs 


ARTS 


arcours des mondes 

change. Le Salon interna- 

tional des arts premiers et 
asiatiques, créé en 2001, s'est dé- 
veloppé depuis lors, jusqu'à réu- 
nir, aujourd'hui, 85 marchands 
spécialisés dans les arts d'Afrique, 
d'Océanie, des Indiens d'Améri- 
que du Nord, d'Asie du Sud-Est et, 
pour la première fois cette année, 
de la Chine, du Japon et de l'Inde. 
A lui seul, ce nouveau départe- 
ment rassemble une vingtaine de 
participants, ce qui ne saurait sur- 
prendre au regard de la diversité 
et de la richesse des civilisations 
qu'il s'agit d'accueillir. 

1 faut, donc, de plus en plus de 
temps pour parcourir les six rues 
du 6" arrondissement où galeris- 
tes parisiens et confrères venus 
de Bruxelles, Londres, New York 
ou Montréal se côtoient, s'obser- 
vent, négocient entre eux achats 
et échanges. Il en faut d'autant 
plus que l'accroissement du nom- 
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bre des exposants va de pair avec 
celui du nombre des visiteurs, col- 
lectionneurs ou curieux. Depuis 
mardi 8 septembre, et jusqu'à di- 
manche 13, on pérégrine à très pe- 
tite vitesse sur les trottoirs des 
rues Guénégaud, de Seine ou des 
Beaux-Arts et il faut parfois atten- 
dre son tour avant de pouvoir re- 
garder les œuvres, 

Que Parcours des mondes soit 
devenu l'institution de ce genre la 
plus importante au monde ne fait 
plus de doute. Il n'y manque 
aucun des grands noms du mar- 


ché des arts que l'on qualifiait ja- 
dis de « primitifs » et qui le sont si 


peu. 

Que la connaissance des cultu- 
res non occidentales se diffuse, 
enfin, au-delà des cercles de con- 
naisseurs semble aussi claire, pro- 
grés auquel le Musée du quai 
Branly a assurément contribué. Il 
est, cependant, une conséquence 
de cet intérêt croissant, qui ne ré- 
jouit pas nécessairement tous les 
marchands et consterne les ama- 
teurs: l'augmentation des prix, si 
bien qu'en deux décennies la va- 
leur d'objets de qualité mais non 
exceptionnels - a été multipliée 
on ne sait plus combien de fois. Si 
vous demandez un prix et si vous 
vous entendez répondre «25», 
comprenez 25000 euros et es- 
sayez de vous convaincre que ce 
n'est pas excessif, 

Cette augmentation, entrete- 
nue, sinon déterminée par des 
ventes aux enchères spectaculai- 
res chez Christie's et Sotheby's, 
échappe dans bien des cas à toute 
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logique, sauf à celle des achats 
spéculatifs, lesquels polluent dé- 
sormais ce marché comme ils pol- 
luent celui de l'art actuel. En écou- 
tant - indiscrétement, certes — les 
conversations, on a vite fait de 
distinguer l'investisseur, qui 
vient de faire irruption dans ce 
monde qu'on lui aura dit de bon 
rapport, du connaisseur savant et 
fervent. Ce dernier est aussi un 
Observateur méfiant, prompt à 
soupçonner la restauration abu- 
sive- ou pis — et qui n'a pas tou- 
jours tort de faire preuve de scep- 
ticisme. 


Quelques passages obligés 
Faut-il y voir un indice de ces 
changements? Les premieres édi- 
tions du Parcours étaient riches 
en expositions thématiques et 
scientifiques, consacrées à une 
culture ou à un type d'œuvres, 
lentement amassées avec obsti- 
nation. Ce genre ne se pratique 
plus guère. L'ensemble des des- 
sins exécutés par des Indiens des 
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plaines dans la seconde moitié du 
XIX* siècle que présente Donald 
Ellis n'en est que plus remarqua- 
ble: on y suit la chronique des 
guerres, des exodes, de 'accultu- 
ration des Sioux. En écho, la 
méme galerie new-yorkaise pré- 
sente des objets d'Alaska et de la 
cóte nord-ouest. 

Autres séries cohérentes: les 
masques en vannerie Abelam de 
Nouvelle-Guinée réunis par Mi- 
chael Hanson, les poulies de mé- 
tier à tisser chez le Californien Jos- 
hua Dimondstein, les composi- 
tions de perlages sur tissu du Ni- 
geria chez le Parisien Schoffel de 
Fabry et dans l'exposition « Suin- 
tante» — c'est son titre - que la ga- 
lerie bruxelloise Adrian Schlag 
voue aux sculptures africaines 
qui, pour avoir été, autrefois, en- 
duites d'huile de palme, ont 
aujourd'hui une patine, «suin- 
tante» en effet, d'un noir brillant, 
qui met en lumière les subtilités 
des volumes. 

Après ces passages obligés, reste 


à divaguer d'un marchand à 
l'autre, au gré des goüts et des 
rencontres. Ce serait peu dire 
qu'il y a quantité d'œuvres remar- 
quables, puisque chacun tient na- 
turellement à venir ici avec ses 
meilleures pièces. On n'en citera 
qu'une trés brève sélection: l'an- 
cienne statue baoulé chez Alain 
Bovis, qui mérite le titre souvent 
galvaudé de chef-d'œuvre, le su- 
blime masque yaouré chez Oli- 
vier Castellano — et d'autres mas- 
ques dans la méme galerie -, un 
trés extravagant masque mossi 
chez Alain Lecomte, un charme 
divinatoire du Congo chez David 
Serra... A chacun de poursuivre 
l'inventaire selon ses empathies 
personnelles. @ 

PH.D. 


Parcours des mondes, quartier 
Saint-Germain-des-Prés à Paris. 
Entrée libre. Le 12 septembre 

de 11 heures à 19 heures, 

le 13 de 13 heures à 18 heures. 
Parcours-des-mondes.com 
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PARCOURS DES MONDES - Quartier de Saint-Germain 
des-Prés, Poris - Du 8 ou 13 septembre 


Un Parcours des mondes 
solide et plus varié 


Débuts encourageants pour la premiére mouture du Salon 
international des arts asiatiques intégré au Parcours des mondes, 
qui maintient un niveau élevé et a démontré à nouveau son 
attractivité._Par Alexandre Crochet 


C La pluie du week-end à Paris n'a pas facilité les affaires 
au Parcours des Mondes qui a fermé ses portes hier soir. 
Heureusement, pour une partie des exposants les transactions 
avaient démarré dés les premiers jours, ensoleillés. En fin de 
semaine, l'exposition du Bruxellois Adrian Schlag dédiée aux 
sculptures suintantes, un must aux yeux des collectionneurs, 
affichait de nombreux points rouges. Le tarif de ces pièces du 
Congo, du Nigeria, de Côte d'Ivoire ou du Mali - dont certaines 
rares sous cette forme - s'échelonnait d'environ 10 000 euros 
à plus de 200 000 euros. Beaucoup de marchands se disaient 
satisfaits, saluant le succès d'une manifestation qui 
fait toujours venir représentants des grands musées 
« LES BEAUX OBJETS —— européens ou kg et coli pointus. 


SERARTHENT DE PACO) N Mais il était parfois ardu d'évaluer le nombre de pièces 
DEVENU BIEN PLUS exceptionnelles. « Les beaux objets se raréfient de façon 


DIFFICILE QU'AVANT troublante. Il est devenu bien plus difficile qu'avant de 


DE TROUVER UN GRAND trouver un grand objet qu'un client. Les gens qui en détiennent ne Vue de lexpontion 
OBJET QU'UN CLIENT ». — veulent pas les vendre », déplorait le marchand Jacques Germain manne 
UACQUES GERMAIN] (Montréal). Il faut aussi signaler l'absence remarquée d'Ana et Classics (Bruxelles), 
Antonio Casanovas, de la galerie madrilène de Arte y Ritual. Bien où pie 

des pièces exceptionnelles se vendent de toute facon en catimmi Photo DR 


avant même l'ouverture officielle du salon. « Les plus gros acheteurs n'ont pas 
envie que tout le monde ait vu l'objet de leur convoitise », résume un habitué. 
Enfin, certaines pépites exposées étaient-elles vraiment à vendre, ou juste 
« pour le show » ? Ainsi, la statue Luba suintante du maitre de Warua trónant 
chez Bernard Dulon était d'après lui « vendue » et « restait en France ». Il avait 
acquis en mai dernier à New York chez Sotheby's cette pièce qui ornait la 
couverture du catalogue de la vente, 
pour 3,6 millions de dollars, À ce 
niveau de prix, il l'a sans doute 
achetée pour un collectionneur qui 
a accepté de la prêter pour faire 
le buzz, pas encore nettoyée - à 
dessein ? - de l'épaisse couche de 
poussière qui a adhéré à la patine. 
Du côté des arts asiatiques, 
Christophe Hioco (Paris) se réjouit 
Fragments d'une de ventes « tout à fait correctes 
representant un roret Pour une première édition, avec 
des dignitares, Asie des transactions en attente pour de 
sale n gosses pièces ». « Si le Parcours des 
JC, 140x97em Mondes est bien connu, ce lancement 
nm duparcours asiatique allait-il faire 
Bangkok GDR venir des visiteurs de qualité ? », 
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d'avoir vu les conservateurs d'un grand musée privé de 
Chicago, un autre de San Francisco, et le représentant 
d'un établissement de Singapour, « qui passait par Paris 
avant d'aller à l'Asian Week de New York ». Mehmet 
Hassan (Bangkok) a cédé une parre de fragments d'habits 
chinois pour plus de 200 000 euros et a reçu beaucoup 
d'intérêt pour des éléments d'une peinture indienne sur 
coton qui représenterait unc scéne du culte de Zoroastre, 
dont il demandait 1,2 million d'euros. Avec plusieurs 
ventes, dont une à un nouveau client américain, Marcel 
Nies (Anvers) confiait être ravi des débuts encourageants 
du parcours asiatique, idéal pour capter des amateurs. 

« qui ne vont ni à Anvers où se trouve ma galerie, ni à 

Tefaf Maastricht où j'expose ». L'une des pièces les plus 


L'ABSENCE PREVISIBLE 

DES CHINOIS 

A CERTAINEMENT 
INFLUENCE 
LA SÉLECTION 

DE MARCHANDS 
DÉFENDANT 

SURTOUT L'INDE, LE TIBET 

OU LE JAPON 


qui est pour [lui] un salon d'arts premiers », il manque 
toutefois des poids lourds de Londres ou de New York, 
accaparés par l'Asian Week qui débute aujourd'hui à 
Manhattan. 
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s'interrogeait le marchand, ravi 


saisissantes parmi un ensemble de statues du 
Tibet et d'Inde était un bouddha ascétique 
tardif mais spectaculaire, en bronze doré. 
L'absence prévisible des Chinois - qui étaient 
nombreux à Paris en juin pour les sessions 
de ventes aux enchéres - a certainement 
influencé la sélection de marchands 
défendant surtout l'Inde, le Tibet ou le Japon, 
plutôt que l'Empire du Milieu. 

Pour Christian Deydier, éminent spécialiste 
des bronzes chinois qui a « refusé de faire ce. 


http://www.parcours-des-mondes.com 


Mahavira Jina, Inde, XII" siecle, sculpture jam 
en alliage de cuivre dore, H 49,5 cm. 
Galene Marcel Nies, Anvers. 


POUR CHARLES-WESLEY HOURDE, « LE PARCOURS DES MONDES 
EST DEVENU UN BLOCKBUSTER » 

Le spécialiste en arts premiers Charles-Wesley Hourdé a quitté Christie's 

cet été apris plusieurs années formatrices au sein de la maison de ventes 
parisienne (Christie's l'a remplacé par un consultant, Stanislas Gokelaere) 

Il se tourne désormais vers le conseil et le courtage. Lors de cette édition du 
Parcours des mondes, il a constaté que « beaucoup d'enchérisseurs qui ne faisaient 
pas le déplacement en salle des ventes [chez Christie's] sont venus voir le Parcours, 
parfois de loin 
plusieurs jours ». Les expositions thématiques [35 !] contribuent à attirer ces 


ime ce grand collectionneur australien, restant à Paris parfois 


gros collectionneurs, mais « comme le but des marchands est de figurer sur la liste 
des expositions, du coup, tout le monde ou presque en présente une, quitte à réunir 
artificiellement des objets sous un intitulé passe-partout ». Toutefois, « nombre de 
propositions étaient de grande qualité, à l'instar des pièces de Bernard Dulon, méme en 
dehors du Luba, ou des ivoires esquimaux chez Donald Ellis [New York]. Par ailleurs 


Lespécaliseenarttibul — Bruce Frank [New York] a fait preuve d'originalité en montrant des terres cuites de Nouvelle-Guinée 
Chi 


issues de la célèbre collection John Friede, un domaine méconnu et peu commercial, tout comme David 
Serra (Barcelone) qui présentait des 


Lhoro, un sujet inhabituel ». Rançon du succès, observe 


Charles-Wesley Hourdé, « avec le temps, le Parcours est devenu un blockbuster. Pour louer une 


galerie bien située, les prix ant gr 
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une pression accrue avec l'arrivée des exposants asiatiques ». @ 
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GALERIE 


Les premières œuvres d'Alain 
Jacquet réapparaissent 

à la Galerie Georges-Philippe 
& Nathalie Vallois 


4 


È; 


/ 


CÉRAMIQUE 

Le marché pousse les feux des 
céramiques de Picasso, qu'il 
s'agisse des pièces uniques 
ou des éditions originales 
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Marché de l'art | 
is premiers e ase Le Parcours des mondes prend de embonpoint 


La qualité des ceuvres et le volume des transactions étaient de bonne tenue, 


PARIS Ill La qualité du Parcours 
des mondes, qui s'est tenu du 8 
au 13 septembre dans le quartier 
de Saint Germain-des Prés, ne 
se dément pas, alors méme que 
l'offre, surabondante, comporte 
une grande nouveauté: l'ouverture. 
à l'art d'Asie de la manifestation 
consacrée traditionnellement à 
l'art tribal. Les premiers échos 
de cette initiative étaient plutôt 
favorables. Selon Pierre Moos, 
le président de la manifestation, 
«lors du vetting [comité d'experts] 
du Parcours asiatique, les conser 
vateurs des musées Cernuschi 
et Guimet, entre autres, ont été 
époustouflés. Les marchands ont 
apporté des pièces importantes ». 
L'objectif de cet élargissement ? 
Que les uns bénéficient de la clien 


de nouveaux collectionneurs, 
«car depuis quinze ans ily a moins 
d'acheteurs». Le marchand a vendu 
très vile une peinture indienne re- 
présentant Kali, du XVIII siècle. 
Jacques How Choong (Bruxelles) 
présentait une sculpture en bois, 
sans doute le portrait d'un moine, 
Chine, XII XII siècle (prix à « 6 
chiffres»). «J'ai essentiellement ren: 
contré des Parisiens, d'abord parce 
que lorsqu'un salon se crée il faut 
le roder, mais aussi parce que se 
tenait jusqu'au 19 septembre l'Asia 
Week de New York». || faut laisser 
au salon le temps de s'implanter. 


Dessins amérindiens 

Du côté de l'art tribal, de nom 
breux marchands s'étaient donné 
la peine de concevoir des expo- 


On peut aimer tout autant une statue 


Senoufo et un Bouddha du Népal, méme 


si l’on sait que certains collectionneurs sont 


exclusifs et obsessionnels (Pierre Moos) 


téle des autres : « On peut aimer 
tout autant une statue Senoufo et 
un Bouddha du Népal, même si l'on 
sait que certains collectionneurs 
sont exclusif et obsessionnels. » 
Dix neuf marchands avaient re- 
joint l'aventure, ravis qu'un évé- 
nement dans le domaine ait lieu à 
Paris. Parmi eux, Christophe Hioco 
(París), qui montrait une téte 
Gupta en grès, datée du IV siècle 
(autour de 150 000 euros); Marcel 
Nies (Anvers), qui avait également 
apporté de belles piéces, tout 
comme Alexis Renard (Paris), 
dont l'objectif était de rencontrer. 
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sitions, mais entre celles qui ont 
requis un réel travail de recherche, 
sur plusieurs années, catalogues. 
à l'appui et les présentations un 
peu fourre-tout, au titre déguisé 
pour ne pas indiquer « nouvelles 
acquisitions », l'écart pouvait 
étre important. L'une des plus 
belles expositions était celle du 
newyorkais Donald Ellis qui avait 
apporté une cinquantaine de des- 
sins des Indiens des plaines (1865 
1900) et un important groupe de 
masques de danse Yup'ik (Alaska), 
important tant par le nombre et 
la qualité que par la provenance 


D. 


méme si le visiteur était un peu submergé par l'offre, étendue cette année à l'art d'Asie 


Maître de Warua, Statue d’ancétre masculin, peuple Luba, 
république démocratique du Congo, XIX siècle, bois recouvert 
d'une patine noire suintante, 42 cm. courtesy alene Bemord Duion, Pons 


(© Photo Vincent Gner Dufoumer 


(ancienne collection Robert Lebel 
ou Donati). Plusieurs étaient 
vendus avant le vernissage. Il dé- 
voilait également la collection Wolf 
d'ivoires préhistoriques de la mer 
de Béring. Les prix oscillaient entre 
35 000 et 600 000 euros. Bruce 
Frank (New York) montrait un en 
semble de terres cuites Sepik, de 
la région Pora Pora issues de l'an 
cienne collection Friede, pour des 
prix allant jusqu'à 18 000 euros. 


Laurent Dodier (Le Val-Saint-Père) 
dévoilait un ensemble de lances 
mélanésiennes, 45 au total, ayant 
nécessité trois ans de recherches. 
Devant ces pièces d'une grande 
diversité, toutes intactes, les ama 

teurs n'ont pu résister (de 1000 à 
6000 euros). La galerie Dartevelle 
(Bruxelles) présentait les Mambila 
kike, de la collection Picha, figu. 

rines dont plusieurs affichaient 
d'un point rouge. Quant à Bernard. 
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Dulon (Paris), toujours trés rigou- 
reux dans sa sélection, il a rapi 
dement cédé sa pièce maîtresse, 
peut-être la plus belle du parcours, 
une statue Luba à patine suintante 
du maitre Warua, République dé 
mocratique du Congo, vendue aux 
enchéresil y a quelque temps pour 
plusieurs millions d'euros. 


Pierres paléolithiques 

Évoquant le rythme des tran- 
sactions, Pierre Moos était trés 
enthousiaste dés le soir du ver- 
nissage : « Je n'avais jamais vu au 
tant de monde. Les marchands ont 
vendu à tour de bras. Ils étaient eu 
 phoriques !» Pour certains d'entre. 
eux cependant, l'impression était 
plus mitigée. « Les gens sont plus 
longs à se décider. Ils ne se pré. 
cipitent pas », indiquait Martin 
Doustar (Bruxelles), qui présen 
tait, à côté d'une soixantaine de 
masques, une figure d'ancétre 
Yuat, Papouasie Nouvelle Guinée, 
mi-XIX*, affichée à 750 000 euros. 
Si Anthony Meyer confirmait que 
la soirée de lancement avait été 
trés fréquentée, il signalait un 
«marché un peu mou». Le spécia 
liste de Part océanien exposait, une 
fois n’est pas coutume, une collec 
tion de 62 pierres paléolithiques et 
néolithiques (75 000 euros) ainsi 
qu'une monnaie de mariage de 
Tile Santa Cruze faite de milliers de 
plumes rouges (100 000 euros). 
Pour Julien Flak (Paris), qui 
montrait comme à son habitude 
des poupées Kachina (2 000 à 
40 000 euros), dont une poupée 
Zuni provenant de la collection 
Terasaki, vendue, de même qu'une 
tête archaïque en ivoire (Eskimo), 
«le vernissage de cette édition est 
le meilleur qu il ait) jamais eu ». 
«J'ai méme vendu à des musées 


en amont >, précisait-il. En effet, 
une tendance tend à se confirmer : 
dés l'envoi du catalogue, les pièces 
qui y figurent, majeures, partent 
rapidement, les collectionneurs 
avisés ne voulant pas laisser pas- 
ser leur chance. Ainsi, les plus 
grosses fortunes n'hésitent pas à 
acheter avant méme l'ouverture du 
salon : « Deux Américains sont ar 
rivés en jet privé le vendredi avant 
l'ouverture et ont acheté des pièces 
à plus d'un million », confiait un 
spécialiste du marché. D'ailleurs, 
à cóté des visiteurs européens, les 
Américains sont venus en nombre, 
sans doute grâce à un taux de 
change à leur avantage. 

Autre tendance générale, les 
acheteurs, tant en art tribal 
qu'en art d'Asie, sont plus 
nombreux lorsqu'il s'agit de dé 

bourser des sommes allant de 
10 000 à 20 000 euros, voire 
30 000 euros. Au-delà, le cap. 
est difficile à franchir. Et, depuis. 
quelques années, « les grands 
collectionneurs se sont raréfiés et 
la nouvelle génération est moins 
passionnée, elle a de plus gros 
moyens mais n'a pas le temps de 
se spécialiser », expliquait Martin 
Doustar. 

Plusieurs marchands d'art tribal 
se plaignaient d'un Parcours trop 
grand. « Les amateurs sont sub- 
mergés par l'offre. Il y a une telle 
concurrence visuelle ! », notait 
Anthony Meyer. Le Parcours ne 
pourra de toute façon s'étendre 
davantage, car les espaces pouvant 
être loués ne sont pas extensibles. 
Et, comme le notait Alain Lecomte 
(Paris), «les objets vont être de plus 
en plus dificiles à trouver, car ily 
a de plus en plus de marchands v. 


Marie Potard 
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ée du quai Branly Stéphane Martin, 
énin Lionel Zinsou, président de la 
société des Amis, et Bruno Roger, le président de Lazard Paris. 
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onia Rolland Christian Doydior ea 
se Rotes Après une première édition r 2013, les Amis ESI ct la journalite. 


du musée du quai Branly ont organisé leur deuxième Olivia Sabah. 
liner de gala pour lever des fonde au profit des collec 


e près de 350, amateurs, collectionneurs, pes 
sionnés d'arts premiers à répondre à l'invitation de 
Stéphane Martin, président du musée du quai Branly, e 
de Lionel Zinsou, président de la société des Amis, à la 
veille de l'in jon du salon Parcours des mondes. 

ctions e 

d e — 

a l'acquisition d'un masque Attié cu XX siècle, en bois 

xlychrome, qui fut la po célèbres amateurs 

tels Roger Béciat puis Hubert Goldet. Une pièce d'intérêt 
majeur. Par J.-C. La Photos Julio Piatti 


P d am 
artiste Fabrice Hyper at sa 
Galerina Nathalie Obadia. 
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EDRHOS 


NDATION JAN MICHALSKI — EXPOSITION LES ÎLES SOLOVKI 
E es juste sous le cercle polaire, au bord de la Mer Blanche, dans l'archipel des Iles Solovki, c rA 
été ouvert le premier camp de ce qui allait devenir le Goulag, en 1923. Grâce à la présence de 
nombreux intellectuels déportés qui avaient constitué une bibliothèque de plus de 30000 volumes, 
une intense vie culturelle sy est développée. Par la suite — le camp étant devenu le plus terrible de 
l'ère soviétique — la bibliothèque disparut mystérieusement. En 2013, l'écrivain français Olivier 
Rolin intrigué par cette tragique histoire part à la recherche de cette bibliothèque avec une équipe 
de tournage et le photographe Jean-Luc Bertini. De ce voyage naîtra un documentaire diffusé sur 
Arte et un livre Solovki, la bibliothèque perdue, édité aux Éditions Le Bec en l'air, paru en novembre 
2014, avec les lumineuses photographies de Jean-Luc Bertini commentées par Olivier Rolin. Le 
film et les photographies sont à voir absolument à la bibliothèque de la Fondation jusqu'au 28 
juin 2015. 


POS iti rione: oes 
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PARCOURS DES MONDES 
2015" 
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E E DE L'HEURE 
L'exposition Z'Éloge de l'heure, en 
partenariat avec la Manufacture 
Vacheron Constantin, place 
côte à côte pièces historiques 
et œuvres d'artistes et de 
designers contemporains. 

Force est de constater que les 
artistes plasticiens n'ont rien 

à envier à l'inventivité des 
horlogers du passé. Non sans 
humour, ils interprètent à leur 
manière l'affichage de l'heure, 
et ga fonctionne! Ce n'est pas 
à Genève qu'il faut se déplacer 
pour cette exposition qui vaut 
absolument le détour, mais 

au MUDAC, le musée suisse 
du design, vous admirerez 

les créations horlogères 
traditionnelles ainsi que les 
créations contemporaines les 
plus folles. MUDAC, Lausanne, 
jusqu'au 27 septembre 2015. 


Musée de l'Élysée, Lausanne, 
jusqu'au 23 août 2015 
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PREVIEW 


Parcours 


des Mondes 


Susan Moore selects her 
highlights of the fair 


journeytothe heart of distant cultures 
A= not involve hacking through 

jungle or canoeing up the Amazon. 
For the less intrepid, a trip to Paris in Sep- 
tember will suffice. Parcours des Mondes 
celebrates its 14th edition this year (8-13 Sep- 
tember), and sees some 50 international 
dealers join forces with fellow gallerists in 
Saint-Germain-des-Prés - 84 in total - to pres- 
ent a sequence of exhibitions that snakes 
around the small streets in a trail of orange 
banners and pavement sig 

Under the direction of Pierre Moos (see 
DD. 50-56), Parcours des Mondes has evolved 
into the most important commercial tribal 
art event in the world, drawing more than 
10,000 visitors. It also continues to open up 
and explore new terrain. Last year saw the 
addition of a few dealers in classical, Egyptian 
and Near Eastern antiquities as well as South- 
east Asian and Asian art. This time out the 
latter group has been expanded to develop a 
parallel initiative. Moos sees the International 
Asian Art Fair, also under the Parcours des 
Mondes umbrella, as a natural evolution of 
the tribal art initiative. “There were three 
dealers in Asian art last year and they sold 
everything. I thought: “New Yorkand London 
have an Asia Week - why not Paris?” 

What is particularly enjoyable about this 
open-house event is that the exhibitors make 
best use of their often limited space by stag- 
ing highly focused exhibitions. Such 
concentrations of high-quality material and 


1. Hampatong (figure) of a guardian, Dayak 
east Borneo, wood, 11th-121h century AD, 
ht 118cm. Thomas Murray 
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2. Ledger drawing, c. 1890, Crow, Northern Plains, 
watercolour, graphite and coloured pencil on paper, 
203425 1em Donald Ellis 


high-octane enthusiasm from the world's 
greatest and most knowledgeable dealers 
make for memorable and instructive encoun- 
ters. There will be around 30 thematic shows 
this year, many accompanied by well-illus- 
trated and scholarly catalogues. 

California-based Michael Hamson Oce- 
anic Art, for instance, is presenting ‘Art ofthe. 
Abelam' (5 rue Jacques Callot). As Hamson 
explains: ‘While the Abelam are one of the 
most prolific art-producing cultures in Papua 
New Guinea, there really has been no signifi 
cant museum or commercial exhibition 
dealing exclusively with this art. This has 
been my speciality these last 20 years, and I 
am finally ready to put on the exhibition and 
publish the catalogue I always wished to do.’ 
Heis focusingprimarily on pre-contact pieces, 
and drawing from the collection he has 
amassed overthe last two decades. Included. 
will be ancestral figures, yam masks, bone 
daggers, drums and items of personal deco- 
ration. A tour de force isa 19th-century carved. 
ancestor spirit figure standing almost three 
metres high (Fig. 4). 

New York dealer Donald Ellis is mounting 
"Keeping Time: Plains Indian Ledger Draw- 
ings 1865-1900" - the largest exhibition ever 
staged in Furope on the subject and a par- 
ticular treat for those who missed Ellis's 
revelatory display at last year's Frieze Masters 
(12 rue des Beaux-Arts). These drawings 
emerged out of the tribes' hide-painting tra- 
ditions, when braves were literally cloaked 


JULY/AUGUST 2015 APOLLO 


© Thomas Muay Asiatica -Eimegrephica; Photo: Don Tuta / © Dena 


© Finch & Co. / € Michael Hamson Oceanic Ar / © Galerie Tanakaya 


Pays Royaume-Uni 
Support Apollo 
Date : Juillet/Août 2015 


3. Chief's sword club, 18th 
century, Nuu-Chah-Nulth, Pacific 
Northwest Coast, whalebone, 
length 51.5cm. Finch & Co. 


in theirown histories. These hides commemo- 
rated acts of valour and the acquisitions of 
status, and as the buffalo herds were system- 
atically depleted, artist-historians began to 
use in place of hides the ruled pages of ledger 
books (Fig. 2). Working with coloured pencils 
and sometimes ink or watercolour, these works 
tell tales of horsemanship, inter-tribal war- 
fare, camp life and courtship. Moreover, they 
exhibit a verve and immediacy as well as a 
strange pictorial expansion oftime and space 
that is quite extraordinary. 

Another highlight comes courtesy of Indo- 
nesian and tribal specialist Thomas Murray, 
who stages ‘Classical Dayak Art of Borneo" (3 
rue des Beaux-Arts). The show examines sculp- 
tures and textiles from antiquity to the early 
2oth century and encompasses work of widely 
different scale, from the smallest charms to 
giant guardian figures (Fig. 1). Barcelona- 
based David Serra brings together a corpus 
of bronzes produced by the Lhoron, talented 
metal smelters whose techniques are thought 
to have originated in the Inner Niger Delta, 
central Mali, at the beginning ofthe 15th cen- 
tury (38 rue de Seine). Brussels dealer 
Dartevelle is offering an insight into a little 
known and rarely studied tribe: the Mambila 
of Nigeria. It brings to the fair the Picha col- 
lection, which was assembled over a 25-year 
period (6 rue Jacques Callot). 

New exhibitor Finch & Co. adds an extra. 
dimension to the event by introducing its 


trademark cabinets of curiosities (3 rue 
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4. Ancestor spirit figure, 19h century, Abelam, Papua 
New Guinea, wood, ht 277cm. Michael Hamson 
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5. Raven on a cherry tree branch, c. 1900, 
Ohara Koson (1877-1945), nishiki-e print, 
36.9 19.4cm. Tanakaya 


Jacques Callot). At the core of the London 
dealer's Kunstkammern are rare and striking 
tribal pieces, such as this 18th-century Nuu- 
Chah-Nulth chief's whalebone sword club. 
The handle is carved with the stylised profile 
of an open-beaked thunderbird and the blade 
decorated with an abstracted figure (Fig. 3). 
Alongside this piece will be natural history 
specimens and European works of art. 

Other dealers focus on specific objects or 
themes. Normandy dealer Galerie Dodier 
presents ‘Of Dance and of War’, which fea- 
tures some 50 Melanesian ritual spears (35-37 
rue de Seine). Paris-based specialist Lucas 
Ratton presents a charming thematic exhibi- 
tion on animals at his premises (33 rue de 
Seine). Also focusingon the symbolic signifi- 
cance of elements of the natural world is 
another of this year's new exhibitors, Japa- 
nese print dealer Tanakaya. Its space at 4 rue 
Saint-Sulpice hosts the elegant exhibition 
“Ka Cho Fü Getsu' (flowers, birds, landscape 
and the moon), and includes 19th- and 20th- 
century works by Hiroshige, Zeshin, Kyósai 
and Koson (Fig. 5), among others. @ 


Susan Moore is Associate Editor 
of Apollo. 


Parcours des Mondes takes place in the 
galleries around Saint-Germain-des- 
Prés, Paris, from 8-13 September. Visit 
www.parcours-des-mondes.com for 
further information. 
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Una dinastía legendaria 


Hablar de la familia Ratton es hacerlo de la aristocracia del arte tribal. Philippe Ratton, 
sobrino del célebre Charles Ratton, ha seguido la estela de sus antecesores. 


| famoso Charles Ratton, tío de 
Philippe Ratton, fue un erudito 
„y marchante de renombre mun- 
I, especialista en arqueología 
y arte medieval, y uno de los primeros ex- 
pertos en lo que más tarde se conoció como 
“arte negro"; le debemos también la orga- 
nización de la primera exposición de arte 
surrealista en su galería en la rue de Ma- 
rignan. En este entorno tan estimulante, ro- 
deado de obras singulares de arte africano 
y oceánico, fue germinando la vocación del 
joven Philippe que había heredado de sus 
mayores «le grand ceil» tan ve 

marchante. Siguiendo el consejo de su pa- 
dre, Maurice Ratton, entré a trabajar en la 
casa de subastas Ader en 1967; en aquella. 
época también asistió a clases en la Escuela 
del Louvre y dio sus primeros pasos como 
anticuario en el Marché aux Puces. En 
1971, es un joven de 21 años que arde en 
deseos de pisar la tierra de sus sueños, Áfri- 
ca, lo que le lleva a iniciar un largo viaje a 
Zaire, en busca de objetos y aventuras. En 
1973, su padre fallece. y Philippe se instala 
en la galería del 28 de la rue de Grenelle de 
París, en la que, en apenas una década, se 
hace un nombre en la profesión. La saga 
continúa gracias a la incorporación de su 
hijo Lucas, que sigue su ejemplo como mar- 
chante de arte tribal. En el mes de septiem- 
bre; padre a hijo participan, con sus respec- 
tivas galerías, en la feria parisina Pun 
des Mondes que celebra su XIV edición del 8 
al 13 de septiembre reuniendo a más de 80. 
marchantes internacionales especializados 
en arte tribal y 


Como hijo de Maurice Ratton, y «obrino del 
legendario Charles Ratton, ¿cómo recuerda 
vie primeras experiencias con el arte tri- 
bal? 

Como bien dice, me crié en una familia de 
marchantes de arte africano. Mi padre fue 
Maurice Ratton, y mi tío Charles Ratton, 
y eso me permitió estudiar de cerca los 
objetos africanos desde niño. Con 13 6 14 
años empecé a mirar con otros ojos estas 
obras que había en mi casa, antes era de- 
masiado joven y no me interesaban dema- 
siado. Así nació mi amor por el arte tribal. 
Mi primera experiencia me la dio el vivir 
rodeado de estos objetos en casa de mis 
padres, donde fui aprendiendo y cogiendo 
experiencia. A los 18 años decidí lanzar- 
me en solitario al mercado con esta espe- 
cialidad tan vinculada a mi familia. Creo 
que la mejor escuela que puede tener un 
marchante para arrancar su carrera es co- 


nocer bien el mercado, la importancia del 
contacto humano... Recuerdo mis inicios 
como un periodo muy gratificante, traba- 
jando con objetos modestos pero que eran 
auténticos. 


¿Se acuerda del primer objeto que adquirió? 
Francamente no, porque al principio, 
cuando decidí instalarme en el Marché 
aux Puces de París, reuni un stack de ob- 
jetos para empezar. Como no tenía medios 
es, varios marchantes que conocía 
me confiaban algunas piezas, que eran hu- 
mildes y no tenían un gran valor, pero que 
me permitieron empezar en la profesión 
sin necesidad de un gran capital 


sulicie 


Su tio, Charles Ratton, fue el mayor exper- 
to de su tiempo en “arte negro”. ¿Cuál ha 
wido el mejor consejo que ba recibido de ou 
familia sobre el negocio? 

Mi tío fue una gran personalidad en el 
mundo del arte alricano, pero no sólo eso, 
también frecuenté a los surrealistas y co- 
nocié a muchos otros artistas. Sin embar- 
go mi contacto personal con él fue familiar 
pero no muy cálido, porque era un hom- 
bre de carácter adusto, algo severo y más 
bien frío. Yo me sentía más próximo a mi 
padre, que era más modesto, pero mucho 
más entrañable. El mejor consejo que he 
recibido, de hecho, me lo dio mi padre: 
me dijo que no comprara nunca un objeto 
por razones comerciales, que siempre ad- 
quiriera piezas que me gustaría conservar, 


París y los surrealistas 
En una época en la que los artistas de 
Montpamasse empezaban a coleccionar 


y se forjaron una sólida n 
ayudando a artistas y aficionados 


en particular a la constitución de las 
colecciones de surrealistas como 
Breton y Apollinaire, de cubistas como 
Picasso o fauves como Vlaminck y 
Derain. Fue en la tienda de Charles 
Rarton en la que Man Ray tomó unas 
de sus fotografias más conocidas en las 


que retr 
escultura africana 


mariqui blanco y una 


como si fueran para mí. Y he seguido su 
recomendación al pie de la letra: siempre 
que adquiero una obra lo hago como si 
fuera para mí; no puedo quedármela por- 
que soy marchante, pero no compro con 
expectativas comerciales. 


Su bijo, Lucas, ba seguido también el cami- 
no de la familia. 
Mi hijo Lucas ha sido un gran motivo de 
alegría para mí porque ha seguido la tradi- 
ción familiar. A los 18 años, igual que yo, 
cuando acabó su bachillerato, como había 
ido siguiendo de cerca mi trayectoria, de- 
¡ar la carrera de marchante, Aho- 
ra tiene una galería con objetos de gran ca- 
lidad y eso es fundamental porque el arte 
africano es tremendamente di 
objetos falsos de excelente factura y 
lizados con buen material. Hay que tener 
un gran ojo para reconocer lo auténtico. 


¿Cómo describiría ese “gran ojo", que ba 
becho famosos a los Ration? 

Tal vez tengamos un ojo genético. 
qué n mi caso, yo era un mucl 
que con 13 6 14 años se fijaba en estos 
objetos, seguramente de forma automáti- 
ca, y almacenaba instintivamente la infor- 
mación sobre esas piezas en mi cerebro y 
luego... es el inconsciente quien se ocupa 
de ello. 


¿Qué objetos =y culturas son los más bus- 
wadas por los coleccionistas boy en dia? 

El mercado del arte tribal ha crecido pero 
no excesivamente en comparación con el 
arte contemporáneo. Sin embargo, a mi 
modo de ver, el mercado de arte africano 
actual, se está desarrollando de forma sig- 
nificativa porque está recibiendo el interés 
de muchos coleccionistas que son com- 
pradores de pintura moderna y arte con- 
temporáneo y descubren que los precios 
del arte africano les permiten hacerse con 
grandes piezas, muchas relacionadas con 
la pintura moderna, a la que el arte tribal 
inspiré e influyó. En cuanto a qué tipo de 
objetos y culturas son los más buscados es 
dificil de decir porque cada coleccionista 
tiene sus gustos y su ojo y además en el 
arte africano hay mucho donde elegir. 


Ha vendido objetos a grandes museos, ¿bay 
alguno español entre ellos? 

En esto ha habido un pequeño problema 
de deontología y de expresión cuando se 
dice que algunos de los objetos que he 
vendido están en el Musco del Louvre. Es 
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cierto que he vendido a este museo, uno 
de los más grandes del mundo, un objeto 
Teke, del ex Congo Francés, proveniente 
dela Colección Léhuard, que actualmente 
está expuesto en la famosa sala que está 
dedicada al arte africano del Louvre. No 
he vendido a ningún museo español, pero 
sí tengo siempre coleccionistas españoles. 


Por sus manos ban pasado miles de objetos. 
¿Podría evocar alguno en especial? 

La emoción que un marchante puede 
sentir ante un objeto puede ser gran- 
de, pero la sensación es una cuestión de 
gusto. Lo esencial es que el objeto sea 
auténtico, esto quiere decir que debe ha- 
ber sido creado para ser utilizado en los 
rituales en África; después de constatar 
que es genuino, hay que ver si estética- 
mente está logrado porque no todos los 
objetos auténticos son bellos. Este es el 
criterio que yo sigo, recordando además 
el consejo que me dio mi padre de com- 
prar un objeto como si fuera para mí. 


¿Cuáles son sus recuerdos inolvidables de 
África? 

He hecho varios viajes a África porque 
empecé muy joven, cuando mi cuerpo me 
pedía aventura, En una ocasión decidí ir 
a Zaire, el antiguo Congo Belga, 
do recuerdos muy emotivos y cu 
de aquel periplo. Me fui a Kinshasa, que 
era la capital, porque todo lo interesante 
que ocurría en Zaire sucedía sobre todo 
en el Este, y en esa región las tradiciones 
africanas antiguas y de los ancestros del 
país Luba eran muy potentes. Fue una 
experiencia magnífica. Luego, como to- 
davía no tenía mucha formación, me fui 
al Oeste para contrastarla y ver si podía 
hacer hallazgos más importantes. Como 
anécdota, recuerdo que tenía un amigo 
belga, que estaba en el Este, y me llamó 
por teléfono para decirme que allí ¡no 
pasaba nada en absoluto! [explica son- 
riendo]. Yo encontré las raíces ances- 
trales y fue inolvidable. Todo lo que he 
conocido en África me ha servido para 
apreciar mejor los objetos y ponerlos en 
su contexto. Más adelante regresé con un 
amigo a África, recalamos en Camerún, 
y vivimos con las gentes de los pueblos. 
Fue una experiencia apasionante. 


guar- 


¿Qué cultura africana le parece més inte- 
resante? 

Cada. país tiene un estilo diferente; hay 
un repertorio clásico, como es el arte de 
Mali, por ejemplo, como es el arte Fang 
de Gabón, que son objetos que ya no se 
encuentran. En la actualidad los coleccio- 
nistas parecen decantarse por los objetos 
de Nigeria o de Camerún, pero el arte que 
más me agrada es el de Mali y Gabón. 
También es experto en arte oscánico. 


Lucas Ratton 


La savia nueva de la saga Ratton está personificada 
en Lucas Ratton, quien pese a su juventud, acredita una 


importante trayectoria 


ra repugnante... Quise salir 
EE 

Me quedé". Esta famosa frase 
pronunciada en 1907 por Picasso, 
evocando su primera visita al Trocadero, 
donde se alojaba entonces el Museo 
Etnografico de París, reproduce la 
atracción, pero al mismo tiempo la repulsa 
que producían los encuentros tempranos 
entre los europeos y el arte africano. 
Para Lucas Ratton. sin embargo, el arte 
africano no era algo chocante sino muy 
familiar: Su abuelo Maurice Ratton y su tío 
abuelo Chartes Ratton, fueron marchantes 
pioneros en las Artes Primeras, Maurice 
en el barrio de Saint Germain des Prés, 
y Chartes en su famoso ay 
la rue de Marignan. Grandes amigos de 


tamento de 


los artistas de vanguardia de los años 
20, ambos fueron unos adelantados a 
poner en valor un arte hasta entonces 
subestimado. El benjamin de la saga, Lucas 
Ratton, tene galería propia desde 2006 y 
está escribiendo un nuevo capítulo de la 
historia familar. 


Pertenece a una saga legendoria de 
 morchontes de arte africano. ¿Cómo fue pora. 
un niño crecer rodeado de este arte poderoso 
y misterios? 

He vivido rodeado de arte tribal toda 

mi vida. Mi padre solía traer a nuestro 
apartamento las obras que acababa. 

de adquinr y con las que conviviamos. 
Recuerdo que cuando preparaba su 
exposición Tyiwara trajo a casa todas las 
gacelas que había reunido; las piezas se 
acumularon por doquier y les cogi mucho 
cariño. Aquellos objetos eran para mi 
come una presencia humana, y cuando 

nos abandonaban rumbo a la galeria, me 
afectaba mucho. 


Como el miembro más joven de la saga ide 
qué forma le han inspirado sus familiares? 
¿Guardo algún recuerdo de ellos? 

No tuve la oportunidad de conocer a mi 
abuelo Maurice ni a mi tío abuelo Charles. 
Pero he tenido la suerte de que mi padre 
me contara sus hazañas, anécdotas de sus 
vidas y sus negocios. Eso me ha influido 
indirectamente y ha hecho evolucionar 

¡ón de la empresa. Mi padre me 
transmitó directamente lo que aprendió de 
ellos. En particular, el gusto y la exigencia 
por la calidad de los objetos. 


¿Qué le llevó a especializarse en arte africano 
occidental? 

Evidentemente la razón fue la historia 
familiar, Esto se me reveló tras instalarme 
en el mercado de pulgas durante diez años 
y empezar a buscar objetos, Comencé a 
visitar algunas colecciones ya conocidas por 
mi familia, Fue un momento emocionante, 
la gente me traía cientos de artículos y me 
los presentaban como tesoros. 


¿Recuerdo su primera odquisición? 
Mi primera compra fue un pequeño fetiche 
Luba, del Congo, con una bella patina 
negra. Fue también el primer objeto que 
vendi justo el dia que inauguré mi puesto 
en el mercado de pulgas de Saint Ouen 


ent un flechazo 


Es ura pieza por la que 


instantáneo. 


¿Cómo ha evolucionado el mercado del arte 
tribal? 

Cuando empecé en el negocio, estaba 
muy fuerte, pero no a los niveles actuales, 
Tuve la oportunidad de iniciarme en un 
momento en el que los precios estaban 
lejos de los records que ve registran 

hoy. He visto como el mercado ha 
experimentado un fuerte auge en los 
últimos cinco años. Hoy en día, este 
sector no deja de recibir flujos nuevos de 
coleccionistas. Y sus niveles de exigencia 
son elevados. Solo les interesan los objetos 
con pedigrí de extrema calidad. 


Cudles han sido las piezas mås especioles. 
que han pasado por su manos? 

Siempre resulta emocionante descubrir 
objetos nuevos. Especialmente memorable 
fue cuando compré mi primera pieza 

Fang, una estatuilla relicario de Gabon que 
procedía de la colección de Paul Guillaume: 
Era una obra excepcional por su pátina y 
formas puras. Su encanto era tal que me la 
quitaron de las manos inmediatamente, 


¿Es coleccionista? 

Aprendí muy pronto que hay que escoger 
entre coleccionar o vender. Como decía 
mi abuelo, no se puede ser un gran 
comerciante y un gran coleccionista a la 
vez. Esto es particularmente cierto ahora, 
cuando las grandes plezas escasean en el 
mercado, 
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1 [dice enfáticamen- 
te] que Africa porque los objetos son 


extremadamente raros. Si se quieren ob- 


jetos realm cos hay que bus 


contrables. Por de 
hay objetos oceánicos de consol 


que son tardíos, es decir, con infl 


de los blancos y de gentes que fueron a 
Oceanía, y no tienen el mismo m 
tismo. 


¿Qué aspectos son determinantes para an- 

tentificar un objeto? 

cuestión complicada porque ac- 
falsificador sabe trabaj 


y por eso no se pus 
va teniendo en cuenta 


sólo la materia. La única manera de de- 


terminar si un objeto es auténtico o no es 


conocer muy bien el estilo de la escultu- 


ra porc le cometer 
un error: producir un objeto atractivo; el 
arte africano, sin embargo, puede hacer 


o bello pero que además es muy 
s difícil de explicar, pero 
despier 


ta una emoción únic 
una fuer 
vo. Hay qu 
nocer bien la ge 


y tiene un 


que lo convi 


el arte 


affa, la historia y la 


re un objeto v ) 
esa es justamente la función 


¿Es también coleccionista? 
difícil ser marchante de c 


id y al 
po coleccionista; porque si 
quedado con todos los obje- 


smo i 


tos buenos que han pasado por mis ma- 
nos no hubiera logrado la reputación que 
tengo como marchante. Conozco algunos 
marchantes que venden objetos de calidad 


mediana y se guardan los 
creo que no se puede se 
vez. ¡Y no crea que no lo 
un dato: después de tantos años de profe- 
in rodeado de objetos yo sólo poseo uno, 


cjores, por eso 
bas cosas a la 
entot, Le dau 


ie me encanta y al que miro cada no 


he 


tes de acostarme. Pero esta política me 


permite complacer a mis clientes. 


Como expositor en Parcours des Mondes, 
¿qué objetos mostrará. 
Llevaré un impor 
que está entre las pi 
es un objeto excesivar 


descadas. No 


aro pero sf 
muy buscado, y es del tipo que yo pre! 
dentro del art 


no porque transmit 
poderío y una gran serenidad. Y está muy 


bien conservado. 
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The elephant never forgets 


Refuse to take home a flamboyantly unfashionable mantel clock and it'll haunt you 
for quite some time, plus ancient tribal artefacts can seem deceptively more recent 


HE Parcours des Mondes 
I is changing form slightly 
for its 14th and latest 
incarnation in the Parisian Left 
Bank galleries between September 
8 and 13, Among the 86 partici- 
pants—both resident and visiting 
from around the world—there will 
be about 20 dealers in Asian works. 
This initiative requires careful 
handling, lest the nature of what 
is now arguably the world's prin- 
cipal market celebration of primal 
(otherwise tribal) arts is diluted. 
Obviously, many artefacts and 
works of art from cultures across 
Asia are a perfect fit for the 
Parcours, as indeed from Europe, 
but where should the boundaries 
be set? Tibetan bronzes, yes, 
but porcelains, presumably, no. 
Netsuke, perhaps, but Japanese 
prints or Indian miniatures? 
Many textiles, yes, but Ming 
huanghuali furniture, no. 
Actually, there will be one 
exhibition each of Indian mini- 
atures and Japanese prints this 
year, and also Japane: 
which could lead to 
n the future. As with the ques- 
tion of primitive/primal/tribal, 
great tact will be required, a 
is almost impossible to discuss 
such matters without being 


accused of cultural snobbery. 
In any event, Lam greatly look- 


I picka couple of exhibits almost 
at random to illustrate now. 
Galerie Flak in the rue des Beaux- 
Arts casts its nets wide, including 
African, Oceanic and Inuit items. 
Often primal artefacts are 19th 
or 20th century, even though 
they may look older to an inex- 
perienced eye, but Inuit pieces 
can be very much older than one 
might think. The gallery has one 
such (recently sold, but on show 
at Parcours): a large—21%in— 
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Fig 1 above: Edwin La Dell's Fishing at Marlow. With Gwen Hughes Fine Art at the Watts Gallery. 
Fig 2 below left: Walrus-ivory harpoon weight from the Bering Strait, 500-300ec. 

On display with Galerie Flak. Fig 3 below right: Early-20th-century shifola 

face mask from the Lwalwa tribe. With Jacques Germain 


carved walrus-ivory harpoon weight 
from the Bering Strait, which is 
datable to 500-300nc (Fig 2). 

Jacques Germain, an African 
specialist from Montréal also 
exhibiting in the rue des Beaux- 
Arts, has a shifola face mask from 
the Lwalwa tribe on the border 
of the DR Congo and Angola, 
which dates from the early 20th 
century (Fig 3). The Lwalwa are 
not a particularly large tribe— 


about 20,000 people—but carving 
has always been highly regarded 
‘among them. Characteristics of 
their masks include rectangular 
eyes, large noses and, sometimes, 
as here, pudding-basin haireuts 
that make them resemble medi- 
eval Normans. 


exhibiting in Paris rather than 
West Yorkshire, his Orkney chair 
would be welcome among the 


ing forward to my all too brief 
tour of some of the galleries, on 
which I will report next month. 
With so much to choose from, 


Parcours shows. It isa late-19th- 
century example, before the intro- 
duction of caned drop-in seats. 
Early Orkneys were one-offs. 
On some old versions, the curved 
straw backs were domed for pro- 
tection from draughts, like a club 
hall porter's chair. Sometimes, 
too, there was a drawer ben- 
eath the seat. Mr Melody, from 
Chester, will be showing his 
5975 chair (Fig 6) at the fourth 
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Romantic weekend in Paris? Weave into tribal art 


Huon Malla 


Despite coming from a mill-owning 
family, have never been able to under- 
stand the process of weaving. After half 
an hours reading about heddles, the 
cond or wire grids that are vital to the 
process of integrating warp and weh, 
and sometimes manoeuvred with 
pulleys, | am little wiser. That may 
change after a visit to this year Paris 
Parcours des Mondes feast of the 
imal (or tribal) arts between 
September 8 and I3. 

‘Among the80 or so dealers showson 
the Left Bank will be one devoted to 25 
heddle pulleys from the Baule, Guro 
and Lighe peoples of the Ivory Coast 
and from neighbouring countries, with 
one rarity from Cameroon. 

The weaving process and equipment. 


is basically common to much of 
humanity. However, it may be only in 
sub-Saharan Africa that hedile pulleys 
attracted the attention of carvers and 
became cherished works of art. West 
African weavers. were always men 
whose figural pulleys were often des- 
tined to become family heirlooms. 
Joshua Dimondstein from Los 
Angeles, exhibiting at Galerie Ma- 
zerine, says: “Looms that use heddle 
pulleys are simple, vet ingenious appa- 
Tatuses They enable the weaver to 
work very efficiently, are versatile in 
the patterns they create, and can be 
carried inside when no longer being 
used. Different types of looms are 
found onthe African continent, such as 
the looms of Ghana that employ multi 
ple heddie pulleys to produce elabo- 
rately patterned Kente cloths He also 


‘explains the mechanics in a way that 1 
‘ean almost understand 

‘This year, a greater range of Asian 
specialists join dealers in African, 
American and Oceanic artefacts, 
‘and there are more exhibitions of 
‘contemporary work. It is surely not. 
Possible to visit all the shows on 
‘offer, but equally it is impossible to 
come away from even a selection 
without having learnt a great deal 
One of my favouritzs is Galerie 
Meyer in the Rue des Beaux Arts, 
which combines Oceanic and 


ln London suffered from coincid- 
ing with the Parcours des Mondes 
festival This year, 1t runs at the 
Mall Galleries from September 2 
lo 5. which may entice inter- 
‘ational visitors to look in on 
Their way to Paris These collect- 
ing fields have been megicted in 
Bran Tor many year t 
things are definitely changing 

The fair has been growing ati 
tt but steadily, and this time 
There wil be lá dealers, with 

‘participants from Australia, 


Eskimo art. Last year, the Belgium, the Netherlands 
smaller Tribal Art Fair and South Africa. 
The recent British 


West African heddle Museum Aboriginal art 
 pulleys used for weaving. show has stimulated in 
‘Such as this one, became terest, and in all catepo: 
cherished artworks Ties the organisers are 


been to emphasise that “alle artefacts 
offered by exhibitors are early pieces, 
made for purpose, and not later tourist 
works, Which camy no cultural 
significance” 

‘One item isa Zulu knobkerry, or club, 
inscribed: "Recovered at Ulundi Zulu. 
Land 1879, By JN Crealock" a Col John. 
North Crealock was military assistant 
to Lord Chelmsford, the British com- 
mander who was responsible for the 
disastrous British defeat at Isandiwana. 
Crealock was first on the scene the 
following day, and his illustrated ac- 
count appeared in the London press. 
Later he lied in court trying to shift the 
blame from Lord Chelmsford. The 
knobkerry is with Lisa Tao & Reuben. 
Reubens at £4500. 
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Da Parigi 


GIRO DEL MONDO 
IN UN QUARTIERE 


Arti primarie da tutti gli angoli 
della Terra sono proposte 
da 84 gallerie, parigine e straniere, 


in Parcours des mondes. Di 


D a quattordici anni, alla 
finedel'estate, Parigi è 


teatro di un importante ap- 
puntamento con le arti pri- 
marie, Si tratta di Parcours 
des mondes, un salone atipi- 
co che si tiene dall'8 al 13 
settembre nel quartiere di 
Saint-Germain-des-Près, dove 
'o numero di gallerie 
specializzate ospita mercanti 
internazionali tra i piü quali- 


16 e Antiquariato 


lma Sarchi 


ficat del settore, per un totale 
di 84 espositori. Quest'anno 
Parcours des mondes propone 
anche un itinerario dedicato 
alle arti classiche d'Asia. Sono 
venti i mercanti d'arte cinese, 
giapponese indiana che han- 
noaccolto l'invito e tra questi 
citiamo Gregg Baker di Lon- 
dra, specialista di arte buddhi- 
sta, paraventi carte giappone- 
se, e due gallerie parigine, 
Jacques Barrère, con rarità 
dell'Estremo Oriente, e Chri- 
stophe Hioco, che per dif- 
fondere nei giovani la passio- 
ne per le arti asiatiche pre- 
senta proposte a prezzi con- 
tenuti coffe consigli su co- 
me creare una collezione. 


Africa superstar. Grande 
protagonista dell'evento &ov- 
viamente l'Africa, che attira 
sempre più collezionisti, gra- 
ziea oggetti d'arte rari e dalle 
linee spesso artualissime. Co- 
me il cavallo e cavaliere Do- 

gon (Mali), una scultura del 
XVII-XIX secolo. L'arte 
dei Dogon è tra le più co- 
nosciure e apprezzate della 
cultura africana, per abilità 
dei suoi scultori nel creare sta- 
tue solenni (da Jacaranda 
Tribal di New York, che espo- 
nealla Galerie Espaces 54, 54, 
rue Mazarine ). Tra gli altri 
highlights, la coppia di gemel- 
li Ibeji della fine del XIX -ini- 
= 
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SOPRA, DA SINISTRA: portateschi Agiba, Papuasia, legno, argilla e pigmenti, alto cm 94,6 (da Entwistle); coppia 


di gemelli Ibeji, Yorul 


PERCORSI CERAMICI 
DA 22 ANTIQUARI 


In occasione di Parcours de la céramique 

(per informazioni www.parcoursdelaceramique.com) 
dal 22 al 27 settembre, convergono a Parigi 

alcuni tra i maggiori specialisti europei di maioliche, 
di porcellane di Meissen, di Sèvres e di Vincennes 
edi ceramiche del XVII e del XVIII secolo, 

ospiti delle gallerie partecipanti all'evento 

e dislocate in parte nelle vie del Carré Rive Gauche 

e in parte al Louvre des Antiquaires (2, place 

du Palais Royale) per un totale di 22 espositori. 


18 e Antiquariato: 


zio XX secolo, in legno scol- 
pito, ornati da bracciali in 
bronzo e cinture di perle: tra 
gli Yoruba, popolo della Ni- 
geria, era diffuso il culto per 
i gemelli, considerati dotati 
di poteri magici e protetti 
dalla divinità Shango (Gale- 
rie Noir d'Ivoire, 19, rue 
Mazarine). Uno dei pezzi più 
rari sarà in mostra nella galle- 
ria Bernard Dulon (10, rue 
Jacques Callor): è una sta- 
tuerta Fang-Mabea (Came- 
run) del XIX secolo in legno 
e metallo. Secondo Louis 
Perrois, etnologo specializza- 
to nello studio delle arti tra- 
dizionali africane, questa 
statua spettacolare rappre- 


con un paesaggio, ultimo 
quarto del XVIII secolo 
(da Lukacs & Donath). 


Nigeria, fine del XIX-inizio XX secolo, legno scolpito, altezza cm 22 (da Galerie Noir d'Ivoire). 


senta un'antenata e s'impone 
come archetipo della statua- 
ria africana. 


Shiva barbuto. Tia i pezzi 
più interessanti di arte orien- 
tale, una scultura in grès rosa 
del X-XI secolo che rappre- 
senta Shiva Bhikshatana, pro- 
veniente dal Rajasthan o dal 
Madhya Pradesh, in India. 
Scolpito con estrema abilità, 
‘adornato da molte collane, ha 
la barba e il volto rivolto verso 
l'alto (in vendita a 70.000 eu- 
ro da Christophe Hioco, 


ospite di Etienne de Causans, 
25, rue de Seine). Per Parte 
dell Oceania, spicca un porta- 
teschi Agiba, una curiosa sta- 
tuerra in legno, argilla e pig- 


wa, Goaribari, un'isola della 
Papuasia dove vivonoi caccia- 
tori di teste (da Entwistle, 5, 
rue des Beaux-Arts) 
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International Tribal & Asian Art Fair— 


Take A World Journey Sept. 8-13 
At The 14th Parcours Des Mondes 


PARIS — The international 
tribal and Asian art fair, Par. 
cours des mondes, celebrates 
its 14th anniversary from 
Tuesday, September — 8, 
through Sunday, September 
19, at galleries throughout the 
Beaux-Arts of Saint-Germain 
des-Prés. 

Strengthened by the enthu- 
siasm of its passionate and 
discerning audience, and with 
the intention of recognizing a 
specialty that is still under. 
represented in the Parisian 
market, the multiple-venue 
Parcours show will be 
enhanced by the inclusion of 
an Asian art fair, 
London-based dealer Gregg 
Baker (specializing in screens 
and Japanese and Buddhist 
art) and his Parisian col- 
leagues Jacques Barrère (arts 
of the Far East) and 
Christophe Hioco (Asian arts) 
will be among the show's first- 
time participants. 
Participating dealers have 
shown much imagination in 
their efforts to produce high 
quality exhibitions that will 


captivate and surprise their 
audiences for the event. More 
than 30 of these exhibitions 
will offer the ideal opportuni- 
ty for visitors to acquaint 
themselves with new aesthet- 
ic languages, and to learn 
more about little-known cul- 
tures and peoples. 

Some 50 dealers from 
Europe, the Americas, Asia, 
Australia and other parts of 
France join their colleagues 
with permanent galleries in 
the Beaux-Arts of Saint-Ger- 
main-des-Prés. Altogether 84 
galleries with specialties in 
the arts of Africa, Asia, Ocea- 
nia and the Americas will be 
represented. 

Parcours des mondes, mean- 
ing world journey, earns its 
name more than ever with its 
new policy of featuring art 
from all continents. The inclu- 
sion of Asian arts greatly 
broadens the fair artistic 
scope — henceforth, Yupik 
and Baule masks, Yoruba fig- 
ures, Melanesian spears and 
maternity figures will be seen 
side by side with Chinese and 


Ledger drawing 


Lakota Sioux, Northern Great Plains, 


United States, circa 1880, graphite and color pencils on 


notebook paper, 
Taylor photo 


Japanese prints and screens, 
Shivas and bodhisattvas, In 
textiles, decorative objects, 
miniatures and even Samurai 
armor. 

The show will be a unique 
concentration of works by 
artists from vory varied 
places and times. Parcours 
des mondes is a journey to the 
heart of faraway cultures, and 
the alliance of Asian and trib- 
al arts will enhance, reinforce 
and uphold the Beaux-Arts 
neighborhood of Saint-Ger- 
main-des-Prés, 6th 
arrondissement as the center 
of Parisian arts. 

The galleries participating 
are on rue des Beaux Arts, r 
Bonaparte, rue de Seine, rue 
Jacques Callot, rue Mazarin 


Divinity, Baphuon style, Khmer art, Cambodia, Eleventh Century, gray sandstone, from 
Galerie Jacques Barrère. —OMichel Gurfinkel photo 


Donald Ellis Gallery. —OJohn Bigelow 


rue Guénégaud, rue de 
l'Echaudé, rue St Benoit, and 
rue St Sulpice; maps are 
available at each location. 
Free and open to the publie, 
each gallery will offer a per- 
sonalized and intimate pres- 
entation of often unknown 
masterpieces from Africa or 
Oceania, as well as more 
affordable. ethnographic 
works, or pieces much sought 
after by collectors. 

For additioani information, 
www.parcours-des-mondes.com 
or + 32 67 877 277. 


BUYING OLD PHOTOS 
Albums, Dags, Tintypes, CDV! 
‘Snapshots, Travel, Sports, 


Postcards, Books on 
Photography. etc. 
Jeminieh 1 gmail com 401-286-9899 
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S2 Sth September 2015 


france 


E Back to work with all to 
play for as Paris Left and Right 
Banks prepare for autumn 


Crane 


Anni 


THE long summer break 
is a particular French 
phenomenon, so much so that 
"the return to work' merits 

its own phrase in the gallic 


lexicon. 
La Rentrée signifies the return t 
school and back to business. This is as 


true for the art world as any other part of 
French M 

After several weeks of closure, the 
owners of antiques shops and galleries 
and the auctioneers retur from the 


t autumn shoots tend to manifest 
Mes among the dealing fraternity 
Alternate years see a flurry of actvity 
around th 

an even earlier harbinger is the annual 


ennale des Antiquaires, bu 


pictured above right. 
This tak 


des c 


place at the beginning 
» the Paris Left Bank in the 
ed with 
n the Seine and 


cluster of od narrow s 
antiques shops betw 
the Boulevar 
on facing page. Fora full inte 


bal and Asian art parti 


One ofthe attra 
Parcours experi 
density of 


rue des Beaux Art each ye 
Inbal specialists rom overseas who hie 
space in adjacent shops. 


It combines the intimacy of the gallery 


experience with the critical mass you 


antiquestradegazette com 


Play over, now back 
to Paris Parcours 


find ata sizeable specialist far —"— 9 199), September's dealing scene might 


The tribal trail has grown over the look rather different as many dealers 


al stand-fitted ceramics ^ across Paris use this as an opportunity to 
n cultural footfall in the city 


rs to become one of the biggest 
hs market secto 


dcated location (the 


and, as outlined in our prev 


Just over a week later, the same Left 
Bank area provides the setting for the 
Parcours de la Céramique. adoption of a stree 


vath sides of the 
only 


French ceramics dealers join fo This year's timing coincides with anew operate on the Right Bank 
to cross-promote and welcome visito exhibition at the Sévres Museum and "i French law opened up. 

to see what is on offer in the feldsof bot 6 competition to foreign auctioneers, 

European porcelain, Renassance an Biennale des earl all auction activity was based 

later pottery, Middle Eastern and Chinese Antiqu ing annual Gee ATG the Drouot auction coo he 


A number af firms, including 


ATG'S FIVE GO-TO PLACES FOR SEPTEMBER IN FRANCE trs Ces At n Fa 

SIBALART Wer: Care e Gaude vas gle bounded by the Champs Eyes and the 

1 Parcours des Mondes (Tribal Art Trail), see pages 54 and 55. Number of exhibitors: 24 jue du Faubourg Saint-Honoré. 

When: See 833 M paar dn d Traditional, the Fans auction cine 

Where sin ema der rs, varous galeres dec that rater France doe ot crank 

Number of exhibitors: 84 4 Sevres - Cité de la Céramique, see page 56 into full action until lat 

ni pts der merde Where Pc de la arca 32310 res D D RU ca A ey 
When: mane clio dí eves Porn. Sowi fom look at what the toro France can see 


2 Musée du Quai any page 55 
Where 37 quai anh, 75007 Pare 


September 16 o January 18: La manufacture des Lumières. La in the salerooms this autumn. 
Sculpture à Sbres de Louis XV à la Revolution 


When: permanent collection of Tibal Ar but showng unti September M sevestacetamiqu fr 1 Beyond the capital, September is peak 


20: The Inca and The Conquistador 
2 quabban fr 


CERAMICS 
3 Parcours de la Céramique, se page 56 
When: September 2227 


and braderies 


ime for a host of brocant 
ANTIQUES AND BRIC-A-BRAS street and flea markets) o 
5 Lille Braderie (famous street market). see pages 63-64 variety of antiques and bri 
Where: in the sects of Le kinds al around the count 
When September 56 See our French fairs and markets 
. 


— vien on pa 
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Paris Trails under the microscope 


KEY 


OO tine Tower © tepen 
Queens OO dover 


CIRCUIT 


or CERAMICS axp ARTS DU FEU, PARIS 


L'OBJET D'ART] beni 
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france 


antiquestradegazette.com 


EARLY 20TH CENTURY VIEWS OF NEW BRITAIN 
Left and right: New Zealand-born Michael Evans, who is 
based in Dion, has been doing the Parcours for three years 
Photography of early tral materialis one of hic specialties and 
every ear he brings à selection. 

For his 2015 show cn the ru Guénégaud, e has a 
fascinating group of 10 eai 20h century prints ofthe 
inhabitants cf New Britain taken by Joel Reiss, a German 
photographer, 

Res vas employed by the Hernsheim company, based In 
Rabaul in New Britain when it was stil a German colony, to 
photograph the plantations and administrators, but he had a 
more personal interest in the Indigenous peoples 

Esans is showing 10 bom an album of Sa photographs 
that came ong nali from the collection of Walter Baumann, a 
scholar on German Pac colonial history, via the Dortmund 
dealer Urich Kortmann. 

“Most cf the photos are of the people in everyday be. says 
Evers, “Most are posed, standing or sitting, some are in groups 
some wih dance costumes in ceremonies,” Nte the man posing 
here (right). AN are ver pins and ore quite yellow in hue 
“which was done on purpose for eflect”, adds he dealer. 

They are to be scd as a collection priced at (8500 


vil. 


Time to follow the tribal trail 


THE Parcours des Mondes, 


Aight: 3h Paris’ tribal art trail set in y 
S iria the streets around the Saint- see e 

carved wood Germain-des-Prés dealing apanese 

guardan district, celebrates its 14th 

E co anniversary this year. € 

n Borneo and Eighty-four guest and re 

s 1000 years s bing ther v 

old Thomas tal from September 8-13 interes rom dealers and colector who 
Murray fom Anyone who has visited are organisa more and more exhibitions 
Cailomis went wil be tamikar with the babel of on China, Japan, Nepal and ind 

s shaving languages when colectors,cuatorsand Lis also, of course, an understandable 
was pat of dealers from around the world comerge refinement from a commercia standpoint 
atomet on this network of narrow streets to capitale on Asin purchasing power 
exhibition They come to buy swap stores and So, we visitors wil be fame with 


discover what is going on among the à complement of Indian and indonesian 


specialist tribal art dealers who, he the material from previous stagings, now 
visitors, come from all four comers of the you can see a broader Asian input, from 
globe Japanese prints and screens or Samurai 


Dayak Art Half the exhibitors are from outs armour to Tibetan bronzes, 
that includes France, with particularly strong That sad, the more traditional tribal 
textes, contriutions from Brussels, another 
sculpture and major centre for rial art (15 dealers); 
the works the US (12) and the UK (7), 
from Borneo 
ranging P 
from archaic What's new this year? The biggest and 
periods ta perhaps mast inevitable innovation is 
[277 2 change of emphasis to include much 
roth century more material from Asa. 
The figure It has resulted in a tweak to the title 
priced at of the event, which is now sub-headed 
125,000. well as Tribal Art Fa 
of Asian art specialsts 
pets Don fe number of partiopants 


Opening upto 
evolution. says PDM director Pierre 
Moos. 


arenas of Africa, North America and 
Oceania 
this show 

Themed exhibitions, usualy 
accompanied by catalogues, are a 
popular feature of the PDM. Head to 
the rue de Seine for Galerie Dodier's 
display of 50 ceremonial spears from the 
Bismarck Archipelago, New Guinea and 
Vanuatu used by warriors and dancer 
tiled OF Dance and of War. 

Meanwhile, on the rue Mazarine 
resident dealers Galerie Noir d'Ivoire. 
wil show a collection of Yoruba artefacts 
including examples of be) (twin) figures. 

With provenance and early context 
being increasingly important in the field of 
ethnographic study and collecting, visitors 
te Michael Evans’ display of 
ear 20th century photographic portraits 
of the indigenous peoples from Melanesia, 
discussed above 
M parcours-des-mondes com 


ll make up the i 


wil appreo 
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DEALER'S VIEW: MICHEL THIEME 
Amsterdam dealer Michel Thieme i the sole Netherlands representative among this year’s 
Parcours des Mondes exhibitors. This is his fourth year at PDM, showing at Arts You on the 
Toc des Beaux Ars. Thieme (pictured below gives ATG his views on the event and how the 
market has responded over he ear 


ATG: As a guest exhibitor from outside France, what do you see as PDMs 
particular attraction? 

YT. Ido not se asa parti 
bestand most intresting c ts nd, with buyers from al over the globe meeting in Paris 


iy French thing, more as an internal happening, the 


Al: Do you take any particular type of material to show in Paris? 
JIT: Every year ry o bring a selection cf objects that are totally new to the market; things 
hat have not been seen tore, e fresh fih from Ue ocean. 


ATG: How do you think 
the event has changed 
over the years? Has the 
visitor and exhibitor 
profile become more 
international? 

VT. A fest it was one ci 
many hou, int now has 
developed into the best o 

n án, learing the rest far 
behind, Wah the quality and 
abo the volame of qual 


in Paris again == 


further and further away 


ANG: Have you noticed any 
MUSEUM VISIT change in the tastes and 
you have time left 10 spare aer 2 packed tour round the POM itis always wo demands of customers? 


visting the Musée du Quai Ban, the speci ethnographic museum set up in AT: 1 do not know diti a 
Which has been instrumental in training the tal art spotigh on the French capital Parcours thing, but traceable 
As well as the permanent collections displayed over ts many fior, there & a last provenance and research s 


opportunity to catch thet latest special abi, he inca and The Conquistador, m 
presenting Inca and Hispanic objects to highlight the contrasts between the tuo words bore 

would ay that prole are ro longer shy to ask for ral prof ol what te dealers are 
big ts very sasi to make up a fake provenance with an old telephone book and some 
imagination, but to proe that a provenance tre i a diferent thing entirely. eel that 
people have a right to traceable provenance information when they are wiling to lay down 
het money for a work of art 
sometimes dealers wil say thot they cannot give ti information because they want to 
protect hei source. I you ask me, mast of the time this is not tue. als think that dealers 
should document restoration bettet ard share this open. 


predated by 


THE HOUR HAS COME 
While the spotlight fals on ceramics ond 
"ria artin September, the Let Bank 
dealers’ quarter ks, of course, home to 
galeses in many disciplines, as anyone 


Who looks at the catetvegauche com ATG: Are there any ways in which 

dealers website can see. you think the POM should develop? 
Galerie Delalande, fer example. MT: Well, it shouldn't become too 

dealin scientific and marine instruments, big andit ako shouid not take place 

tobacco land artetacts, and other mor than once a ac Because ol the 

callecto items. cierra, ou potenta buyers are already 
They moved this year rom Louvre des beng mernneimed with iitators or 

Artiquares complex on the Right Bank, exten and auctions. 

Were they had been fr 37 years, o a o not keep ADM exclusive it 

galery on the ue de Ulle in the heart of lose is exciting vibe and become 

the Carè. one of too many events happening 
Next morth, ram October 731, they each year 

are devoting a special seling exibition 

to antique hourgiasses, which in days a ricelihienecon 


gone by were very important as portable 
"ime measuring instruments. 


The 90 specimens on sale prices 
range trom £2000 3000 up tn €40,000- Right: ts rare 10in (26cm) hi 
50.000) show the variety of materials 19th century Kornar or ancestor fige 
used for their creation. Examples in from Geelvinck Bay, New Guinea 
tortiseshel amber, mother-of-pearl, boswood and ivory as wel as gold and sver, are wood wih das beads, s one af 
on fer. Pictured above right is an English heurlas from c 1750 with a siver rame. Michel Themes rece sales. 

The exhibition wil be accompanied by a catalogue in French, Engish and ton. m 


B dellonde antiques com. 
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TEBOOK 


THIS SUMMER'S CULTURAL AGENT 


sinis 
Expanding 
Horizons 


Among the 86 local and visitin 
international deale 
Saint-Germain-des-Prés f 
edition of the Parcours des Monde 
which runs September 8 through 1 
art, greatly expandin 

t the premier fair dedicate 

tribal arts of Africa, O. 

the Americas, First-tim 

include Gregg Baker of 


two-panel work b 
of the workshop 
local dealer Christophe Hioco, who i 
presenting millennium-old sandstone 
works from India. Fair veteran Didier 
Claes of Belgium is tend 
century wooden Hem 
figurine from the Democr 
of the Congo. Coinciding with the fair 
is an exhibition of images by noted f es 
Belgian art photographer Hughes Y and ciay apiba. 
Dubois, whose work has been included Skull rackfrom. 
Goaribari slang 
in such estimable volumes as L'Art Papua New 
archipel Bieman : Guinea, on otter 
“The vast expanse of Dubois 4 Entvietie who 
raphic work,” says Parcours has galleries in 
London and Paris. 


ndes president Pierre Moos, 
"is a grand reminder of the scope that 
the event covers, and why we cannot 
resist these timeless art objects." 
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PARCOURS DES MONDES and the Americas will be represented at multiple venues, 


mostly a short stroll away from one another. According 
to Pierre Moos, the event's director: "Opening the show 
to Asian art represents a natural evolution for us, and a 


Paris, September 8-13 


Parcours des mondes (www.parcours-des-mondes.com), the response to a growing interest on the part of collectors and 
world's leading international Tribal art show, celebrates dealers, who are organising more and more exhibitions 
its 14th anniversary this year by broadening its scope to focused on As Tibet and Indonesia". The alliance 
include Asian art. From September Sth to 13th in Saint- of Asian and Tribal arts is a very exciting new development 
Germain-des-Prés, the heart of Paris, more than eighty for Parcours des mondes and the city of Paris—an 
galleries specialising in the arts of Africa, Asia, Oceania important art centre, 


£x kem 
Dragon among clouds, Suzuki Shoer 

(1819-1918), nvo-fold paper screen, ink 

on gold ground. Gregg Baker Asian Art 


Standing V 
Khmer 


Hampatong guardian figure. Modang 
Bahia Dyak, East Borneo, 1036-1161, 
wood, height 118 em, Thomas Murray 


Silvergilt dish depictin 
Central Asian or Tibet 


in snowy weather) Goddess Chakreshy Feathers’ box (detail). Dyak, Indonesia, 
98), Nishiki print, circ ary, height 105 c 19th century, wood, 49 x 
m. Galerie Tanakaya Galerie Christophe Hioco Pascassio Manfredi 


Kamo (Mandarin d 
Utagawa Hirosl 
signed, 1830s, 19.2% 
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32 Paris Gallery Shows 


LAUNCHED 


dialer in 2001 
p 


intemarona ttal art 
re established Paris sche cen 

wor. Widely rog 
vo importa internat 
Parcours des mondes n 
its th anniversary and is chang 


» Europe the Ame 
and other part of France join their 
colleagues with permanent galleries in the. 


— —— 


ASIAN ART 


CHANTILLY, 
FRANCE 


Elegance 
Revived 


Chantilly Arts & 


incorporates elen 
f French Art de Vivre 


line-up of fine 


Nepal, Tib j Indc 


ddhist art) and his Parisian 


5 Qu 
te Far E 
phe Hioco( 
will be among the 
first-time participants. Other 
highlights 
Galerie Frank Vr 
Larisch faan showing a selector 
— RACHEL WILL f Japanese t; 
Gal Daniel Bessei 
ler Michel Thieme 
ng tribal wood caning 
PARIS from the South Pacific and 
{round the 'snesia. and San Francis 


World pi Sa ahan 


Taking full advantage of the pa S 
Olivier Vanuxem 


— DARRYL WEE] 


MADRID 
Artistic Pose 


se works have inspired 


ography 
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Parcours des mondes 


Jtobong Nlakga, Playground 2005-2015: € 


Biennale de Lyon 


Tot begin 2016 borrelt 


lérinale van Lyon in de kolven 
van het macLYON, het Musée des 
Confluences, La Sucrière en andere 
locaties. De drie genoemde zijn di 


waar de hoofdtentoonstelling ‘La 


vie moderne’ plaatsvindt. D 


het moderne leven onder ee 
grootglas. Onde 
zijn oa. Sammy Baloj Da 
Cyprien Gaillard, Liu Wei, Ahmet 
Ögüt, Kader Attia, die via een 
video-installatie teruggrijpt naar de 
tragedie bi Charlle Hebdo, Andra 
ur 


migratie-en uitwiizingspolitiek, en 


ta met een sculptuur rond de 


Andreas Lolis, wiens trompe-l'oeil 
‘Monument tot 


Braderie de Lille 


De begindagen van de grote 
braderle van Lille zouden zich al in 
de 12e eeuw bevinden. Met enkele 
ups en downs heeft deze groot 
schalige rommelmarkt - waarop 
van oorsprong de den de 
oude spullen van hun meester 
verkochten — vele 
trotseerd. En nog steeds is zij één 
van de jaarlijkse hoogtepunten 
op de culturele kalender van Lil 
Bina 2 miljoen bez 
100 km aan strater 
de kramen van 10.000 deelnemers 
staan. Het zijn hallucinante cijfers, 
en de gekte neemt alleen maar 


'uwen ge 


921 COLLECT 


the Greek Crisis heet De pi 


en van de moder 


wereldwijd worden du 
ken. Naast deze dissectie, uit 


voerd door een kunste- 
naars uit achtent landen, zi 
andere grote tentoonstellingen re 


Vinden in Le Plateau, het Institut 


Lyon, is de website de aangewezen 


gids 


Biennale de Lyon 
Lyon 
www.biennaledelyon.com 


10-09 t/m 0: 


toe met de halve 


terdagmiddag, 


bergen lege 


mosselen die in de restaurar 


Braderie de Lille 
Lille 


www.Îille.fr/cms/braderie-de 
lille 


05 & 06-09 


Dit jaar is Parcours des mondes 


s waarlijk een rels rond de 


wer 


te noemen nu ook Azië 


volwaardig in of 


Kon men voria jaar nog bij 68 
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Niakga, Playground 2005 2015 


ding La 


tobe 


Biennale de Lyon 
Tot begin 2016 borrelt de dertiende 
biënnale van Lyon in de kolven 
van het macLYON, het Musée 
Confluences, La Suc 
locaties. De drie genoemde zijn die 


dere 


waar de hoofdtentoonstelling La 
vie moderne’ plaatsvindt. gt 
het moderne leven onder een ver 


grootglas. Onderzoekers van dienst 
zijn oa. Sammy Baloj Darren 
Cyprien Gaillard, Liu Wei, Ahmet 
Ogüt, Kader Attia, die via een 
video-installatie teruggrijpt naar de 
ragedie bij Charlie Hebdo, Andra 


Ursuta met een sculptuur rond de 


migra politiek, en 
Andreas Lolis, wiens trompe-l'oeil 


marmeren beeld ‘Monument tot 


en uitwijzin 
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De begindagen van de grote 
braderie van Lille zouden: 
de 12e eeuw bevinden. Met enkele 
ups en downs heeft deze groot 
schalige rommelmarkt - waarop 
van oorsprong de bedienden de 
oude spullen van hun meesters 
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destination 


for the Parcours 
des Mondes 


veryone knows that Paris will always be 

Paris... just as it will always be the capital 

of the tribal art. As the years go by, the 

City of Light has maintained its rank in the 
L speciality, offering collectors from all over 
the world pieces from outstanding provenances like 
the Ivory Coast "Gonate" mask of the Bete people, once 
owned by Paul Guillaume and then Charles Ratton, 
sold last December for €605,218 at Drouot (Wapler 
Mica). With a result of €11 M, the sale staged by Sothe- 
by's in June yet again confirmed Paris as a leading 
marketplace - one that benefits every year from the 
glowing reputation of an outdoor art fair: the Parcours 


des Mondes, which in fourteen years has become an 
international event. For a little under a week, the top 
galleries — 84 to be precise, with over half coming from 
outside France — are providing access to their selec- 
tions. A new feature this year is the focus on Asia: 
"a natural development reflecting the growing interest 
of collectors and dealers," according to Parcours 
director Pierre Moos. Frantz Fray of the Espace 4 Gallery 
is delighted with an initiative that has at last brought 
Asian art galleries together at one fair, for the first time 
in France. Around twenty specialists have confirmed 
attendance, including Parisians Jacques Barrére and 
Christophe Hioco, together with Londoner Gregg 
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Parcours des Mondes, Paris, The Beaux-Arts neighborhood of Saint-Germain-des-Prés, 
Paris, th arrondissement. Participating galleries are located on the following streets. 
From 8to 13 September. 


Baker. The first, who specialises in India and South-East 
Asia, is exhibiting a 14th/15th century Buddha's head 
from Thailand in the Lanna style; the second a 
10th/11th century pink sandstone Shiva Bhikshatana 
from Rajasthan or Madhya Pradesh, while the British 
gallery is coming to Paris with a 15th/16th century 
Amita Nyorai in wood. Japan will also be in the lime- 
light at the Tanakaya Gallery, notably with a drawing by 
Kawanabe Kyósai: "Crow on a plum branch by moon- 
light" and at Espace 4 with a selection entirely dedi- 
cated to the famous Japanese coats of arms known as 
mons. The gallery has assembled various pieces 
bearing such emblems, including banners, helmets 
and armour, in a display conceived by the designer of 
the exhibition "Samourai: 1,000 years of Japanese 
History" held at the museum of the Cháteau des Ducs 
de Bretagne, in Nantes. Alexis Renard has dreamed up 
an appealing theme, "Beauty and the Beast": an exhibi- 
tion with a catalogue featuring wild female divinities of 
the Indian pantheon. To give impetus to this new Asian 
orientation, on 9 September there will be a special 
comparative analysis of a work, with a conversation 
between a collector, a gallery owner and Cernuschi 
museum curator Maël Bellec. The Paris museum is part 
of the Parcours this year, offering daily guided tours. 
So for one short week, Paris is at the centre of the 
world! Stéphanie Perris-Delmas 
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Parcours des mondes 


Among the featured exhibitors in 
this year's Parcours des mondes 
in Paris (8-13 September 2015) 
were two HALI contributing 
editors: Thomas Murray, whose 
significant show of wooden 
sculptures and textiles from 
Borneo, many of astonishing age, 
was accompanied by his newly 
published book, C-14 Dating of 
Dayak Art; and Jonathan Hope, 
whose Gujarati mordant- and 
resist-dyed cotton ‘dancing 
ladies' trade cloth (detail, right) is 
simply one ofthe best of this elite 
family of Indian export textiles. 
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Antiquari 


Parigi 


Nei Parcours ora 
anche l’Asia «civile» 


La rassegna parigina ospiterà per la prima volta 
oggetti orientali non tribali. Con questa «apertura» 
gli espositori crescono da 68 a 84 


Parigi. «Dato che ci siamo aperti verso l'A- 
sia, potremmo dire, citando Mao Tse Tung, 
che questo è l'anno del grande balzo in avan: 
ti», ha dichiarato tra il serio e il faceto 
Pierre Moos, direttore dei Parcours des 
Mondes, al Giornale dell'Arte. A dire il 
vero anche nelle edizioni precedenti era 
presente l'arte dell'Asia, ma si trattava 
dell'Asia tribale. 

L'arte di quelle che con un termine etno- 
centrico si è soliti considerare «grandi ci 
viltà» era trattata solo dalla galleria Dal- 
ton-Somarè che, oltre all'arte africana, 
disponeva anche di pezzi di arte indiana. 
Ora questa esclusione viene a cadere 
perché, anche se la tradizione museo- 
grafica e collezionistica di alcuni paesi 
come la Francia e l’Italia ha riservato a 
Cina, Giappone ecc. uno spazio spesso 
autonomo e un occhio di riguardo, non 
c'è alcuna ragione per mantenere questa 
divisione, come già fanno il Metropolitan 
e il British Museum, che presentano l'ar- 
te (o la cultura materiale) di tutte le et- 
nie senza alcuna distinzione, Con questa 
apertura gli espositori sono passati da 68 
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a 84, con la solita prevalenza di gallerie 
francesi (41). Oltre che dall'Asia la XIV 
edizione dei Parcours (aperta dall'8 
al 13 settembre nel quartiere di Saint- 
Germain des Prés) sarà segnata, probabil- 
mente, sia dalla Fang Mabea che è messa 
in vendita da Bernard Dulon circa un 
anno dopo averla pagata 4.353.500 euro 
(cfr. n. 345, set. "14, p. 53), sia dai risultati 
delle aste degli ultimi mesi, e in parti- 
colare dal Kota William Rubin, venduto 
nel giugno scorso a 5.473.500 euro (cfr. lo 
scorso numero, p. 52). Per quanto riguar- 
da la proprietà transitiva di quest’ultimo 
pezzo, Leonardo Vigorelli della galleria 
Dalton-Somarè di Milano è molto net 
«Parafrasando Hegel si potrebbe dire che il re- 
ale è irrazionale. lo ho sempre sostenuto che 
risultati così alti e, per certi versi, così poco 
fondati danneggiano le gallerie creando aspet- 
tative prive di fondamento. Dico questo con- 
tro il mio stesso interesse, perché potrei essere 
tentato di cavalcare l'onda del Kota William 
Rubin, dato che quest'anno tra i miei pezzi 
più importanti, accanto a una statua Moba 
e alla prima rappresentazione antropomorfa 


La Fang Mabea presentata ai Parcours 
des Mondes da Bernard Dulon 


di Shiva, presento un Kota Janus di grande 
importanza». Il giudizio sul Kota William 
Rubin e sulle distorsioni che prezzi del 
genere provocano sul mercato è condivi- 
so anche da Chantal Dandrieu e Fabri- 
zio Giovagnoni, dell'omonima galleria 
di Roma, che per questa edizione dei 
Parcours presentano la mostra tematica: 
«Afrique occidentale». «Con questa iniziati- 
va», ci hanno spiegato, «vogliamo mettere y 
in evidenza la varietà che caratterizza la stes- $ 
sa area culturale, contrapponendo gli stilemi 3 
raffinati e dolci Yauré o Baulé a quelli geome- 3 
trizzanti e quasi espressionistici Goli e Moba». 
2 Antonio Aimi 
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Parcours des Mondes à Paris 


© 14 édition de la vitrine 
des arts de la planete, du 8 au. 
13 septembre. Commerce 
en liesse et quartier de Saint- 
Germain-des-Prés en fête. 


CRÉÉ BIEN APRES BRUNEAF, le Parcours des 
Mondes a, depuis, rattrapé Le temps perdu. 
mis les bouchées doubles fomente une vaste 
rencontre internationale. Plus de 50 % des 
marchands participants sunt étrangers et, tir 
rectifié d'année en année, cette grand-messe 
des arts de tout temps et de partout multiplie 
les originalités et favorise toujours plus les ex- 
positions thématiques. 

Organisé par Tribal Art Management, domi 
cilié à Bornival, en Belgique. le Parcours des. 
Mondes a pour Président d'Honneur Robert 
Vallois. galeriste parisien aux multiples specia- 
lités, amateur des arts contemporains du Bé 
nin età ce titre, sponsor du Centre Arts et à 
tures d'Abomey, que dirige le plasticien Doni 
nique Zinkpè. 

Créé en 2001 avec quelques marchands pa- 
risiens, le Parcours des Mondes, d'abord afri- 
cain et océanien, s'est, depuis deux ans, ouvert 
aussi aux arts antiques et à l'archéologie. Pour 
2015, il fait également large place aux arts 
classiques de l'Asie, avec 20 enseignes consa- 
créesaux arts chinois, japonais, indien. 

L'édition 2015 proposera donc de la création 
de ere préchretienne a nos jours, embrassant 
aussi bien les arts Yupik du Grand Nord que 
les statues Yoruba du Nigeria, les lances méla- 


Lakota Sioux, Plaines du Nord, États-Unis, 1880. 
Graphite et crayons de couleur sur uil de cahier, 37 cm. 


nésienmes que les paravents et estampes de a 
Chine ou du kapen. 


Nombreuses galeries belges 

Lieu d'échange ct de connaissances, le Par- 
cours des Mondes réserve ses surprises et ses 
expos ciblées. 


Masque de visage Shifola Lwabra (va), 
RLD. Congo, Kasal occidental, début du XX siècle. 
Bois rougeitre et patine d'usage, H 27cm. 


Mis sur pied par Tribal Art magazine, un 
Café Tribal présentera un cycle de rencontres 
et débats avec, en pole majeur d'attraction, 
une rétrospective du Belge Hughes Dubois, le 
plus revere des photographes d'auvres ethni 
ques. Une rencontre avec lui est programmée 
le S septembre à 18 heures Trente-cing ans de 
carrière, des dizaines de milliers de clichés, 
l'expo favorisera un parcours sélectif qui, dé- 
maré de ses premiers polaroids autour de la 
“Mer du Nord”, emmenera le visiteur au cceur 
de ses interprétations et portraits des 
chef-d'œuvre tribaux. Actuellement, Dubois, 
en complicité avec son épouse Carolin 

Fisedesclichesa l'échelle 1/1 des brebis du 
temple bouddhiste de Borobodur, à Java. 

Expos thématiques, disions-nows, Prises au 
hasard pour vons allécher: Arts de la Tanzanie 
å la Galerie Afrique; Arts Yoruba à la Der Gal- 
Jery of African Art; “Aesthetics” chez Alain Bo- 
Vis “Metamorphoses” a la galerie Olivier Cas- 
tellano; Tart des Mambila chez Dartevelle; des 
dessins des Indiens des plaines à la Donald Fl- 
lis Gallery; American Dream à la Galerie Hack: 
‘ou encore cimiers et masques Eko chez le ga- 
eriste bruxellois Joaquin Pecci. 

Rayon Afrique et Océanie, les 
belges seront à 12 au poste, de Didi 
Serge Schoffel, de Bernard de Grunne à Kevin 
Gonru, de Philippe Laeremans à}. Visser. 

ing marchands de chez nous défendront 
les aris d'Asie. 

Le rendez-vous parisien impose. 

Roger Pierre Turine 

9 Quarter des emm Ars Saint Germain des 
ré du au 13 septembre. 
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Encuentros 
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imaginativas 
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SALON INTERNATIONAL DES ARTS PREMIERS À PARIS 


Tout un monde! 


Quatorzième édition du Parcours des mondes, festival de rentrée parisien qui 
se tiendra du 8 au 13 septembre, et consacré aux arts premiers. 


* Masque Baoulé, Côte d'Ivoire, 
Fin du XIX’ siècle, Bois H. 
345cm 


rganisé par des Belges (Tribal Ari, éditeur du magazine du méme nom, vient de fê 
Q ter ses vingt ans d'existence), Parcours des mondes se veut, comme son nom l'in- 
dique, une déambulation parmi les arts dits premiers en provenance des quatre 
coins du globe et affluant pour l'occasion vers la capitale française. Paris est en effet la ca- 
pitale mondiale de l'art tribal. les galeries et marchands qui s'y consacrent se concentrant 
dans le quartier des Beaux-arts de Saint-Germain-des-Prés. Aux galeristes qui y ont élu 
domicile de facon permanente se joignent, le temps d'une occupation temporaire de 
quelques jours, d'autres, venus pour la plupart de l'étranger. Ainsi parmi les 84 gale- 
ries regroupés sur quelques artères, l'on en trouve pas moins de dix venus de Bel- 
gique, dont notamment le 


lerie Patrick et Ondine Mestdagh. Plus de trente expos 
thématiques jalonnent ce parcours dévolu principalement à l'art africain, avec des @ 
détours, entre autres, en Océanie, ou chez les Indiens d'Amérique du Nord, en In- 
donésie, sans oublier quelques velléités précolombiennes. Le visiteur parcourt 
ainsi le monde en quelques rues et s'offre méme un voyage temporel avec la 
ticipation de deux galeristes tournés vers l'archéologie (ancienne Egypte, Anti 
quité classique...), tandis qu'un itinéraire dédié aux arts classiques d'Asie est pi 
posé. renforcant ainsi l'édition 2015 de Parcours des mondes par la présence 
vingt marchands réputés (comme Baker de Londres spécialisé en art japonais) dans 
les beaux objets orientaux. 

Bref, sur quelques artéres germanopratines, un somptueux concentré d'espace 
temps et de splendeurs. 


Parcours des mondes, salon international des Arts premiers du 8 au 13 septembre à Pans 
Www.parcours-des-mondes.com 


int-Germain-des-Prés. 
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Tribal chic 


À l'occasion de l'événement “Parcours des mondes” à Paris, ce jeune couple de collectionneurs a bien voulu nous 
ouvrir les portes de son appartement. Les pièces d'art primitif y côtoient le design scandinave et les photographies 
contemporaines. Une savante composition, équilibrée et élégante, parfaitement en phase avec l'air du temps. 
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HAQUE ANNÉE, en septembre, une 
CM 

se rassemblent pour présenter ce 
qu'elles ont de mieux en art africain, océanien 
et des Amériques. Situées dans le quartier de 
Saint-Germain-des-Prés, elles proposent un 
"Parcours des mondes" qui est devenu, au 
fil des années, le rendez-vous incontournable 
des amateurs. Car ce salon ouvert accueille. 


également des marchands belges, américains. 
ou anglais, qui s'installent le temps d'une 
semaine chez des confrères. C'est dire la 
concentration de pièces de très grande quali- 
té. Avec en plus, cette année, une nouveauté : 
une vingtaine de galeries spécialisées en art 
asiatique se joignent à l'événement. 

Pour Marc et Emmanuelle Henry, ce parcours 
est un véritable bonheur et un supplice, tant 
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Texte & photos: Eric Jansen 


Dans le salon de Marc et Emmanuelle 
Henry, un grand tableau de Machiko Edmonson 
attire immédiatement le regard. Mais le 
connaisseur remarquera également, sur le bureau 
de Pierre Paulin, le petit bronze d'Antoniucci Volti 
‘eta statue Montol du Nigeria. Sur la cheminée, 
un baton de chef Haida et trois masques indiens 
de la côte nord-ouest de l'Amérique du Nord. 

À côté, statuo Mumuye du Nigeria et masque 
Fang du Gabon. Au-dessus du meuble de Kofod- 
Larsen, une tolle de Napaltjarri Sur le mur de 
droite, une œuvre de Philippe Pasqua et devant, 
une harpe du Congo. 


les tentations sont grandes. Car ce jeune 
couple d'avocats a l'enthousiasme des nou- 
veaux convertis. Sensibilisé il y a une dizaine 
d'années à l'art tribal par Carl Lobell, un ami 
américain, avocat lui aussi et surtout grand 
collectionneur, il a commencé à acquérir de 
nombreuses pièces. L'appartement est vite 
devenu une petite annexe du Musée du Quai 
Branly, situé juste à côté. L'art africain y est 
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bien sûr omniprésent: masque cracheur de 
feu Sénoufo, harpe du Congo, masque Fang 
du Gabon, statuette en ivoire Lega, masque 
Songye... Un masque Bété de Côte d'Ivoire 
et un masque-oiseau du Burkina Faso pro- 
viennent de la fameuse vente Vérité. Une 
statue Montol et une statue Mumuye du 
Nigeria ont été achetées chez le marchand 
Alain Bovis. Tout comme la statue Fang, qui 
trône sur la cheminée. "Elle est d'une plas- 
tique parfaite, commente Marc Henry, visi- 
blement encore sous le charme. Regardez le 
contraste entre la puissance des cuisses et 
le torse si fin. Les conseils d'Alain Bovis sont 
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précieux. C'est un expert en qui nous avons 
toute confiance et un ami." 

L'Afrique est donc trés bien représentée, mais 
le couple entretient une passion tout aussi 
forte pour une autre partie du monde. "J'ai 
eu un coup de foudre pour l'art tribal de la 
côte nord-ouest de l'Amérique du Nord, lors 
d'une visite dans un musée à Ottawa. Carl 
Lobell nous a ensuite vendu quelques-unes 
de ses pièces” Aujourd'hui, les masques 
amérindiens ont envahi l'appartement. Sur la. 
cheminée du salon, trois tétes d'animaux, un 
ours, un aigle et une guêpe, voisinent avec un 
bêton de chef Haida, acheté chez Julien Flak. 
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Sur les murs sont accrochés d'autres 
masques, aux traits plus humains, aux dé- 
tails plus poétiques. "Ils sont Eskimos." Dans 
un coin, des objets étonnants attirent l'œil 
et on repart alors à l'autre bout du monde, 
l'Océanie, que le couple a également dé- 
couverte avec gourmandise et qu'ils aiment 
à repérer chez le galeriste Anthony Meyer. 
“Les masques Sépik et latmul viennent de 
Nouvelle-Guinée, tout comme le casse- 
tête. Le charme de guerre qu'on s'accroche 
derriére le cou, est plus spécifiquement de 
l'archipel Bismarck." Marc Henry est deve- 
nu incollable. Et au moindre doute, il fonce 


se plonger dans un ouvrage de référence. 
Mais cet enthousiasme et cette boulimie 
sont parfaitement organisés. Contrairement 
à bon nombre d'appartements de collec- 
tionneurs qui n'ont pas forcément la même 
rigueur en matière de décoration, un grand 
équilibre règne ici. Sans doute le choix du 
mobilier y est-il pour quelque chose. Car le 
couple a un autre domaine de prédilection: 
en collectionnant exclusivement du design 
scandinave, il donne à l'appartement une 
sobriété élégante qui se marie parfaitement. 
‘aux objets archaïques. Luminaires de Louis 
Poulsen, fauteuil d'Ib Kofod-Larsen, meuble 
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À gauche: Dans la salle à manger, table et 
chaise de Hans Wegner, suspension de Poulsen, 
meuble bas de Finn Juhi. Au mur, photo de Denis 
Darzaca, masques Eskimo. Sur la cheminée, 
trés bello statuo Fang devant des photos do 
Wolfgang Tilmans. Sur le vaisselier d'Henry 
Xin. un masque Haida. Au mur, une gouache 
de Jean-Charles Blais. 


En bas, à gauche: Dans un coin, masque Sépik 
‘et masque latmul. Sous une toile de Robert 
Combas, un charme de guerre et un casse-tête 
de Nouvelle-Guinée. 


Ci-dessus: Changement de registre dans le 
couloir, avec les fameuses photos de Bernd. 
at Hilla Becher. Au fond, un portrait de Lars 
Tunbjork. 
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bas de Finn Juhl, table de salle à manger et 
chaises de Hans Wegner, tabouret de Poul 
Kjaerholm, un éventail quasi complet de la 
création danoise se décline au fil des pièces. 
"J'aime cette perfection esthétique, cette 
radicalité. Cela vient peut-être de mon côté 
allemand", plaisante Marc Henry, dont la mère 
est originaire de Hambourg. 


En tout cas, cette radicalité, on la retrouve 
dans le couloir menant aux chambres, tapissé 
de photos de Bernd et Hilla Becher. Le couple 
de photographes est célèbre pour avoir im- 
mortalisé de la facon la plus neutre possible, 
et en noir et blanc, des centaines de bâtiments 
industriels. "Mais j'aime aussi Nan Goldin ou 
Denis Darzacq’, s'empresse d'ajouter Marc 
Henry, avant de nous conduire dans le salon 
télé où sont accrochés trois clichés du photo- 
graphe francais. "La femme nue dans le salon 
est aussi de lui." Dans le bureau, on remarque 
alors une photo de Sugimoto, dans une autre. 
pièce un portrait d'Anders Petersen et on ré- 
alise alors que les deux clichés sur la chemi- 
née du salon sont de Wolfgang Tillmans. Une 
Sélection pointue qui trahit le collectionneur. 


Marc Henry avoue en souriant que la photo 
l'intéresse aussi beaucoup, avant d'ouvrir 
un débarras où est stockée une trentaine de 
tirages, en attente de murs... Emmanuelle par- 
tage ses coups de cœur. C'est ensemble qu'ils. 
arpentent les salons Paris Photo, Art Paris et 
la Fiac. C'est ensemble qu'ils achètent aussi 
quelques toiles contemporaines et qu'ils ont 
demandé à Philippe Pasqua s'il accepterait de 
faire le portrait de leurs deux filles. Un choix 
audacieux car le peintre est connu pour sa 
touche violente. "Les filles en sont très fiéres", 
commente Emmanuelle dans un rire. Les deux 
grands tableaux sont accrochés dans l'entrée. 
Comme le manifeste d'un appartement entiè- 
rement dédié à l'art sous toutes ses formes. 
Comme la signature d'un couple de collection- 
neurs totalement en phase avec son époque. 


WWW.PARCOURS-DES-MONDES.COM 


De haut is: Derrière le fameux fauteuil de 
Charles Eames, masque-oiseau du Burkina 

Faso, petite sculpture de Niki de Saint-Phalle, 
lampadaire de Paavo Tynell et tableau de 

Yassef. Dans un autre angle, tableau de William 
Hawkins, masques indiens de la côte nord-ouest 
de l'Amérique du Nord. Sur la petite console, 
masque Songye et masques de Côte d'Ivoire. 
Dans l'entrée, le portrait d'une des filles du couple, 
réalisé par Philippe Pasqua, est encadré d'une 
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La vie parisienne 


Expositions, ventes aux enchéres, ouvertures de restaurant, nouvelles boutiques, cocktails, tous les mois nous vous 
proposons un petit florilège des lieux où il faut être. Autant de rendez-vous à inscrire dans votre agenda. 


Samedi 5 septembre 


Le rendez-vous est attendu chaque année par les amateurs de décoration el, pour 
cette 5" édition, ils no seront pas déçus car le salon "AD Intérieurs" s'installe au pa- 
lais d'léna, superbe bâtiment construit en 1939 par Auguste Perret. Dans la grande 
galori découpée en modules, una quinzaine do décorateurs décline la maison du 
futur. À signaler: le bureau connecté du duo portugais Oltoemponto, qui participe 
pour la première fois à l'événement, et le salon de lecture do Luis Laplace qui, 
comme l'année demière. sait rendre le contemporain chaleureux et élégant (photo). 


Palais d'léna + Jusqu'au 20 septembre 
9 place d'léna, Paris 16° + www.admagazine.fr 


Mardi 8 septembre 


À l'occasion du “Parcours des mondes”, la maison Artourial présente en avant- 
première les lots vedettes de sa vente d'art africain, qui aura lieu le 11 novembre. 
L'occasion de découvrir onze tableaux de Jacques Majorello, dont une toile Inti- 
tulée Mère et enfant et estimée entre 350 et 500000 euros (photo). Dans cette 
collection consacrée à l'africanismo, figurent également des artistes bolges, 
comme Floris Jespers, Arsène Matton ou encore André Hallet. Si vous n'êtes pas 
de passage à Paris, pas d'inquiétude: Artcurial organise une autre avant-première 
à Bruxelles le mardi 22 septembre. 


pho Stéphane Brian Par 
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Artourial + 7 rond-point des Champs-Elysées, Paris 8° 
Tél. 0033 1 4299 20 20 » www.artcurial.com 


Vendredi 11 septembre 


On profite d'un dernier week-end ensoleillé à Saint-Tropez pour découvrir, à 
40 minutes de là, le parc de sculptures que vient d'inaugurer Jean-Gabriel 
Mitterrand. D'une superficie de 10 hectares, le domaine du Muy présente une 
trentaine d'œuvres parfaitement intégrées à un magnifique paysage vallonné 
de chénes-liéges et de pins. On retrouve là les protégés du marchand, comme 
Jean-François Fourlou ou Peter Kogler, mais aussi des œuvres plus pointues si- 
nées Carsten Holler, Not Vital, Sol LeWitt ou Tomas Saraceno (photo). Le parcours 
est non seulement riche en surprises, mais d'une trés grande beauté. 


Domaine du Muy (sur rendez-vous) 
Tél. 0033 6 77 04 7592 + www.domainedumuy.com 
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Brand Bazar 


“J'ai un rapport spécial aux vêtements: je ne 
porte pas de jupe, ni de robe, ni de talons hauts, 
et je suis toujours en noir. Mon look est assez 
androgyne: une veste, un tee-shirt, un jeanss, une 
paire de basket ou des bottes de moto. On se 
concentre ainsi sur le visage! Je ne suis donc 
pas très shopping, mais jo trouve mon bonheur 
dans cette boutique multimarques tenue per 
dieux sœurs, Nathalie et Patricia Samson." 


93 rue de Sèvres, Paris 6* 
Tél. 00 33 1 45 44 40 02 
www.brandbazar.com 


Le Bon Marché 


“Je hante le Bon Marché comme un spectre. Je 
déambule entre les rayons beauté et je peux y 
rester des heures. J'ai une passion pour le ma: 
quillage. Je collectionne les palettes depuis l'âge 
do douze ans. Jo suis uno fan des produits MAC 
ou Laura Mercier. Quand je ne suis pas Rive 
gauche, je dévalise le magasin Sephora rue de 
Passy, dans le 16°.” 


24 rue de Sèvres, Paris 7° 
Tél. 00 33 1 44 39 80 00 
www.lebonmarche.com 


Galerie Flak 


"Je suis une habituée de cette galerio d'arts pri 
mitfs, fondée en 1990 par Roland et Edith Flak, 
et tenue maintenant par leur fils Julien, Une fois 
par an, i organise une exposition thématique 
passionnant, lors du 
Cette année, elle est consacrée à l'Amérique 
du Nord et j'ai hâte de la découvrir. J'ai une pe- 
tite collection de poupées Kachina, la première 
m'avait été offerte par Léo Scheer. Claude Berri 
eimeit aussi beaucoup l'ert africain: 


8 rue des Beaux-Arts, Paris 6° 
Tél. 00 33 1 46 33 77 77 
www.galerioflak.com 


Le Musée d'Orsay 


Jy suis souvent alé dans le passé. Claude Berri 
habitait juste à côté. J'aime beaucoup l'art du 
xv siècle. J'avais adoré l'exposition L'Ange du 
bizarre, consacrée au romantisme noir, avec 
des tableaux de Goya, Friedrich, Füssii, Redon, 
Munch. Je suis trés sensible à ‘inquiétante 
étrangeté' de ces peintres. En revanche, je ne 
suls pas allée voir Bonnard, je n'ai pas eu le 
courage d'affronter la foule." 


1 rue de la Légion d'Honneur, Paris 7° 
Tél. 0033 140 49 48 14 
www.musee-orsay.fr 


Tous droits réservés à l'éditeur 


Pierre Bazalgues 


“Son stand aux Puces est extraordinaire, c'est 
un cabinet de curiosités sur le theme de la mort, 
avec des vanités, des squelettes, des écor- 
chés, des animaux naturaisés. Jy ai acheté 
de sublimes bougecirs en forme de sorcières, 
un tableau représentant une petite file morte 
allongée... J'ai beaucoup collectionné le style 


Marché aux Puces de Saint-Ouen, 
allée 4, stand 209-211 

Tél. 00 33 6 13 26 53 30 
www.marcheauxpuces-saintouen.com 


Le cimetière 
du Père-Lachaise 


“C'est un but de promenade menvelleux, pas du 
tout déprimant pour moi, où je peux me laisser 
aller à le rêverie, J'y venais souvent enfant avec 
Maurice [vo.n: le père de Nathalie Rheims}. L'an- 
née dernière, jai raconté l'histoire de ce cimetière 
dans un beau live ilustré des photos de Nicolas 
Reitzaum. Bien sûr, on peut chercher les tombes 
d'Oscar Wilde, de Jim Morrison ou d'Édith Piaf, 
mais on y trouve surtout la paix et le silence." 


16 rue du Repos, Paris 20* 
Tél. 00 33 155256210 
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serious DUYSUITS 


4 David Inshaw, Artist and Model, 1994, Alan Wheatley Art at 20/21 British Art 
Fait 9-13 Sept. 2 Hasui Kawase, Haru (Spring). c1925, Japanese Gallery at 
LAPADA, 22-27 Sept. 3 À Roseville Futura’ vase, Rago Unreserved, 28-29 Aug 


9:13 SEPTEMBER ROYAL COLLEGE OF ART, KENSINGTON GORE, LONDON SW7 
20/21 BRITISH ART FAIR. Expect all the masters of Modernism to be on 
show, from Fedden to Frink, Hockney to Hodgkin, for collectors and 
first-time buyers alike. Details: 020 8742 1611; britishartfair.co.uk. 
10:13 SEPTEMBER SAATCHI GALLERY, DUKE OF YORK'S HQ. KING'S RD, LONDON 
‘SW3 START ART FAIR. Bright young things step into the limelight at the 
fair dedicated to rising stars. Details: 020 7225 2000; startartfair.com. 
10:13 SEPTEMBER WHITECHAPEL GALLERY, WHITECHAPEL HIGH ST, LONDON 
1 LONDON ART BOOK FAIR. Talks and tomes galore, with books, cata- 
loguesand rare publications on offer from more than 80 publishers 
and galleries. Details: 020 7522 7888; whitechapelgallery.org. 

16 SEPTEMBER CHRISTIE'S, KING ST, LONDON SWA PRINTS AND MULTIPLES. 
Pull up a seat and get bidding - Warhol’s complete ‘Electric Chairs" 
series goes under the hammer. Details: 020 7839 9060; christies.com. 
16 SEPTEMBER BONHAMS, NEW BOND ST, LONDON WI, SHE INSPIRES ART. Girl 
power: Women for Women International is supported by an evening 
ofauctionsand fund-raising. Details: 020 7447 7447; bonhams.com. 
18.20 SEPTEMBER CHATSWORTH HOUSE, CHATSWORTH, BAKEWELL, DERBYS 
CHATSWORTH FESTIVAL: ART OUT LouD. Hear hear! With 20 speakers, 
including Grayson Perry and the BBC's Will Gompertz, this sounds 
like a winner. Details: 01246 565300; chatsworth.org. 

22:27 SEPTEMBER BERKELEY SQUARE, LONDON Wi LAPADA ART AND ANTIQUES 
FAIR. Mayfair's modern-day Kunstkammer returns with more than 
100 dealers. Details: 020 7823 3511; lapadalondon.com. 

OUTSIDE BRITAIN: 

FRANCE 8-13 SEPTEMBER VARIOUS VENUES, PARIS. PARCOURS DES MONDES. 
For the 14th year, this fair brings Asian art to the fore. Among the 80 
exhibitors are specialists in Japanese screens and Buddhist artworks, 
Details: parcours-des-mondes.com. 

USA 28-29 AUGUST RAGO, NORTH MAIN ST, LAMBERTVILLE, NJ 
RAGO UNRESERVED. A Roseville vase ($500-700) 
and a Wiener Werkstätte figurine (5700-900) 
are up for grabs in this comprehensive two-day 
sale of furniture, silver and decorative arts. De- 
tails: 001 609 397 9374; ragoarts.com. 

17-20 SEPTEMBER NAVY PIER, EAST GRAND AVE, CHE 
Caco, IL EXPO chicaco. The Windy City stakes a 
claim on the art market once again. Fair play. 
Details: 001 312 867 9220; expochicago.com. 
19 SEPTEMBER WADSWORTH ATHENEUM MUSEUM 
OF ART, MAIN ST, HARTFORD, CT GRAND REOPENING. 
The USA's oldest art museum opens its doors 
after a six-year hiatus, adding more than 
1,000 European paintings to its collection. 
Details: 001 860 278 2670; thewadsworth.org m 
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SALON INTERNATIONAL 


One fair, thirty thematic exhibitions 
Tantra and Modem Tantric Art 


Arts of Tanzania. Bambara 


An Homage to The Crafter's Hand: Selections. A Choice 
of Exceptionally Carved African Tribal Sculpture 
Classical Dayak Art of Borneo 

Aesthetics 
Ibeji/Ifa: Private Collection 
Metamorphose: West African Masks 
Animals 

Ancient Art of of the Island of Madagascar 
Seeping 

West Africa 


Lhoron: First Smelters of Bronze 
The Picha Mambila Collection on the Road to Gold, 
imaginaire Tribal 2015 
Ensemble 
Ethnography: An Art in Itself 
Heddle Pulleys of the African Continent 
Female/Male 
Of Dance and of War 
Modern Times: 
‘Masks: Expression of the Spirits The Memory of Slavery and Contemporary Art 


Between the Lines Coco Fronsac & King 


Keeping Time: Marie Schuiten: Inhabited Land 


Plains indian Ledger Drawings 1865-1900 


Trajectoires VII: Franck Lundangi 
Josef Reiss: Native Portraits 
Ka Chó Fu Getsu 
The American Dream (Flowers, Birds, Landscapes, and the Moon) 


Ancient Arts of North America 


Porapora. Archaic Terracottas from the Jolika. 
Collection of Marcia and John Friede 


ribal Ar 


magazine's space 
< Cultural ments 
- EXHIBITION: Hughes Dubois 
A Thirty-five Year Career in Photography 
- Masters Showcase 
22Visconti, 22 rue Visconti 


The Song of a Bird 
Art of the Abelam 


Bigger in the Mind 
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Un salon, une trentaine d'expositions thématiques 


Arts de la Tanzanie 


‘An Homage to The Crafter's Hand, Selections 
of Exceptionally Carved African Tribal Sculpture 


Aesthetics 


Métamorphose. Masques d'Afrique de l'Ouest 


Art ancien de l'île de Madagascar 
Afrique occidentale. 
La collection mambila de Picha 
Ensemble 
Poulles de métier à tisser du continent africain 
de danse et de guerre. 
MASKEN, Expression of the Spirits 


Entre les lignes 


Le temps qui passe 
Dessins des Indiens des Plaines 1865-1900 


Josef Reiss. Portraits indigènes 


The American Dream 
Arts anciens d'Amérique du Nord 


Porapora. Archaic Terra cottas from the Jolika 
Collection of Marcia and John Friede 


Le chant d'un oiseau 
Art de l'Abelam. 


Bigger in the mind 


Tantra et art moderne tantric 
Bambara 
Un choix 
Art classique Dayak de Bornéo 
Ibeji / fa. Collection particulière 
Animaux 
Suintante 
Lhoron, premiers fondeurs de bronzes sur 
la route de l'or 
Imaginaire Tribal 2015. 
Ethnographie : tout un art. 


Masculin / Féminin. 


Temps Modernes. 


La mémoire de l'esclavage et l'art contemporain 


Coco Fronsac & King 
Marie Schuiten. Terre habitée 


TRAJECTOIRES VII. Franck Lundangi 


Ka Chó Fü Getsu (Fleurs, Oiseaux, Paysages, 
et la Lune) 


Espac 
BENDEZ-VOUS OL 
Café Tribal; Rencontres avec les auteurs; 
Regards croisés; Rétrospective 
Hughes Dubois et Master's Showcase. 
22 rue Visconti 
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Ledger drawing", Bleistift, Buntstii/Notizblock-Papier, Lakota Sioux, Northern Gr 
Angeboten von der Donald Ellis Gallery, New York, für 28000€ 


Plains, USA, um 1880, L. 37cm, 


Mehr Lànder - weniger Welten 


Auf dem Parcours des Mondes rücken die Szenen von Tribal Art und Zeitgenossen immer näher zusammen 


B: immi ist es lelehter, eine 
grobe Anzahl von Artefakien 
und Kunstwerken in Harmonie. 
zu verbinden, als Menschen mit un- 
terschiedlicher kultureller Herkunft 
und verschiedenen Weltbildern, So 
wire es zum Beispiel recht beunruhi- 
gend, wünden die Künstler des Pari 
ser „Parcours des Mondes” plötzlich 
alle neben. ihren Objekten auflau- 
chen. Unrealistisch ist diese Vorsiel 
lung sowieso, weil oft mehrere Gene 
rationen übersprungen und ganz 
Zeltner bewältigt werden. Während 
in der Szene für moderne Kunst di 
Persönlichkeit des Künstlers einen 
emscheidenden Anteil am Werk und 
seiner Beurteilung hat, haben die 
Werke .fremdlindischer* Kunst eher. 
die Konzepte derer veredel, die sie 
zuerst richtig wahrgenommen und 
werigeschälzt haben, Ein anthropolo- 
gischer Ansatz, der Kunst aus dem 
qesellschaflichen Zusammenhang 
der Ursprungsgesellschaft heraus er: 
fassen mochte, eignet sich daher 
nicht, um ihrer Faszination auf die 
Spur zu kommen. Die Artefakte sind 
jedenfalls so anziehend und beget 
renswert, dass der Parcours 2015 be- 
reits zum 14, Mal in den Galerien des 
Stadtviertels Saint-Germain durchge- 
führt wird. 

Wenige haben cin deutliches Be- 
wusstsein davon, dass zu Beginn al- 
les Menschenerdenkliche mit der 
atribal ar" Gtammeskunsü, „art 
premier” (ersten Kunst, „ari Toin- 
lain" (entfernten Kunsò in Verbin- 
dung gebracht wurde, Heute ist je- 
doch karer, dass im se viele 
Wansehbilder hineinprojiziert wur- 
den. Es war einmal fast anarchistisch, 
tribal am" in der eigenen Gesell 
Schaft als Kunst zu begrifen. Die 
freundliche Übernahme beinhaltete 


ine psychoanalytische Würdigung 
des «Es in der Menscheitsgesc 
te oder des Archetypischen 
haupt durch die Surrealisten. AuBer- 
dem bestand immer die Hoffnung, 

en Naturmenschen Rousseaus im 
fernen Afrika, in Polynesien, Micro 
nesien in der Südsee oder sonstw 
am Rand der Zivilisation lebend zu 
finden. Dann gab es auch noch Jo- 
seph Conrads Herz der Finsternis und 
diverse Schauergeschichten. Doch 
heute sagen viele aus der Szene, es 

ehe ihnen nur um Formen und die 
Ästhetik. Dab 
die Kunst 


igur, Holz, Glaskugeln, 
Geelvinck Bay, Neuguinea, 19. Jh., 
H. 26cm, angeboten von Michel Thieme 
Tribal Art, Amsterdam, für 25000€ 


r Zeit den materiellen Wert der 
Gegenstände angetrieben haben 

Beim „Parcours des Mondes" wer- 
den die unterschiedlichen Felder 
ganz beiliiufig angerissen. Seit 2002 
haben sich in Paris jedes Jahr ein 
paar mehr auf Afrika, Asien, Ozea- 
nien oder Amerika spezialisierte Ga- 
lerien anlässlich der Messe für cine 
knappe Woche zusammengerauft. In 
diesem Jahr wird, auch dank des zu- 
nehmenden Erfolgs der Veranstal- 
tung in der jûngeren Vergangenheit, 
das Spektrum sogar noch einmal er- 
weitert. Die .Reiseroute™ macht nun 
auch einen Abstecher zur klassischen 
Kunst aus Asien. Das angeblich klare. 
Konzept der Veranstaltung ist inso- 
fern nicht mehr ganz so klar. 

Die Halfte der teilnehmenden Ga- 
leres ‘ht aus Paris. Einige. 


Die „Reiseroute“ 
macht nun auch 
einen Abstecher zur 
Kunst Asiens 


aus anderen franzósischen 
Viele werden aus dem euro- 
Ausland anreisen und sogar 
aus Australien, Kanada, Thailand 
oder den USA. Von den insgesamt 84 
Galerien bieten diesmal $4 cin per- 
sónliches Ausstellungsthema an, so- 
dass sich einmal mehr die Verschic- 
denartigkeit und Heterogenität der 
Sparte im Rahmen einer GroSveran- 
staltung zeigt. Das Spekirum reicht 
von prühistorischen Funden über 
Werke von indigenen Gruppen Lis 
hin zu Fotografie, zeitgenössischer 


Kunst und = wie gesagt = klassischer 
Kunst aus Asien, In einem Espace 
Tribal (22 Rue Visconti) künnen sich 
Besucher vom 8. bis zum 13, Sep- 
tember tiglich von 10 Uhr vormittags 
bis 7 Uhr abends informieren Es gibt 
don auch mehrere Ausstellungen zu 
besichtigen. Darüber hinaus finden. 
Treffen mit Buchautoren stat. 

Der Galerist Robert Vallois hat 
2016 die Ebrenprisidentschafi über- 
nommen. Er besitzt im Quartier Latin 
eine Galerie für Art déco, eine für 
moderne und eine für zeltgenössische 
Skulptur. Schon seit Jahren zeigt er 
nicht nur Kunst aus der westlichen 
Welt, sondern vor allem auch alte und 
neue afrikanische Kunst. Er selbst 
sammelt die minimalistischen Initiati- 
‘onsmasken der Lega aus dem Kongo 
und unterstützt im zeitgendssisehen 
Afrika besonders die Kunstszene in 
Benin, Es müssen also gar nicht mehr 
so viele Welten und Distanzen zwi- 
schen dem „Tribalen“, dem Zeitge- 
nossischen aus der Driten Well* 
und der sogenannten globalen Kunst- 
szene überwunden werden, um die 
ganze Welikunst zu erfass 

Was würde passieren, wenn ne- 
ben den Kunstwerken aus aller Welt 
auch ihre Produzenten aus den ver- 
schiedenen Zeitaltern in Erscheinung. 
treten würden, war eingangs die sur- 
reale Frage. Nun, das wire fantas- 
tisch. Aber welcher gemeinsame 
Nenner liege sich dann finden? In 
Paris darf das Publikum voriübenge 
hend darüber nachdenken. 

BETTINA VON LINTIG 


PARIS Parcours des Mondes, 
teilnehmende Galerien in Saint 
Germain-des-Prés, 8.13. September 
wwnw.parcours-des-mondes.com 


Abb: Donald Ellis Gallery, New York, Foto: John Bigelow Taylor; Michel Thieme Tribal Art, Amsterdam, Foto: Jan van Esch 
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Parigi 


Pezzi plurimilionari 
e occasioni da 10mila euro 


I Parcours des Mondes hanno rispecchiato 
la varietà del mercato di arte etnografica e asiatica 


Parigi. Nel numero scono avevamo scrit- 
10 che la XIV edizione dei Parcours des 
Mondes sarebbe stata segnata dall'arrivo 
dell'arte dell'Asia statuale e dalla Fang Ma 
bea che la galleria Dulon aveva acquistato 
nel giugno 2014 per 4,35 milioni di euro (cf. 
lo scorso numero, p. 42). 

Per quanto riguarda quest'ultimo pezzo, 
tuttavia, dobbiamo riconoscere che ci siamo 
sbagliati, perché, essendo stata venduta ap- 
pena prima dell'apertura. non ha marcato 
questa edizione dei Parcours. Il suo posto, 
però è stato preso da un'altra opera ecce 
zionale: la statua Luba del Maestro di 
Warua. che il 15 maggio scorso Dulon aveva 
comprato all'asta a 36 milioni di dollari (cfr. 
n.354, giu. "I5. p. 44). E a riprova dell'interes- 
se del mercato per i pezzi di grande livello, 
anche quest'opera è stata venduta pri- 
ma della chiusura dei Parcours. Non è 
noto il prezzo di vendita dei due capolavori. 
anche se non è difficile immaginame l'ordi- 
ne di grandezza. 

Per quanto riguarda, invece, l'arrivo dell'A- 
sia statuale, non c'è dubbio che la presenza 
dell'arte di India, Cina, Giappone ecc. ha 


La statua Luba 
del Maestro di 
Warua esposta da 
Bernard Dulon 


notevolmente artic: 
chito i Parcours, che 
tuttavia sono riusciti 
a mantenere il loro 
profilo di «fiera non 
fiera», che riesce a 
coniugare la presen- 
za di capolavori che 
potrebbero arricchire 
importanti musei con 
tratti amichevoli e in- 
formali. 

«Dai dati che ci ha for 
nito la municipalità, ha. 
dichiarato Pierre Moos, direttore generale. 
della manifestazione, quest'anno i Parcours 
sono stati visitati da circa 20mila persone, un risul 
tato straordinario che si combina con la soddisfa- 
zione del 21 mercanti di arte asiatica che sono qui 
per a prima volta. Sono soddisfatti delle vendite e 
pensano di tornare l'anno prossima». 4I successo 
di questa edizione, ha aggiunto Alex Arthur, 
direttore artistico dei Parcours, mi permette di 
anticiparvi che ne 2016 in rue Visconti apriremo 
Uuno spazio per mastre e che continueremo con lini 
ativa di Café Tribal, d nastro centro dedicato agli 
approfondimenti tematici che quest'anno ha visto 
un'alta presenza non solo di collezionisti ma anche 
di specialisti dei musei e dele università». 

Nel riferire dei Parcours non si può non par- 
lare dei pezzi «milionari», tuttavia è bene 
sottolineare che anche l'edizione del 2015 
ha confermato che nel settore dell'arte «al 
tra» cè ancora la possibilità di comperare 
opere di livello museale a prezzi molto ra- 
gionevoli, in tutte le fasce del mercato. 
Nella nicchia delle opere di alto livello (tra 
i 100mila e îl milione di euro) si devono 
segnalare alcune splendide Fang (quest'an- 
no l'offerta di questa tipologia era partico- 
larmente ricca, ma con differenze molto 
notevoli nel rapporto qualità/prezzo tra un 
mercante e l'altro). In quella di medio livello 
(tra i 10mila e i 100mila euro) dobbiamo 
mettere in evidenza la presenza di maschere 
Dan e Akan e di elmi giapponesi. non so- 
lo belli e affascinanti, ma dimostrativi di una 
lavorazione straordinaria. Infine, per le ope- 
re inferiori ai 10mila euro, è importante 
ricordare che erano presenti vere occasioni, 
come alcuni acquerelli indiani del XIX se- 
colo. le miniature Inuit. i netsuke giappo- | 
mesi. Inutile ricordare, tuttavia, che per sce 5 
gliere, come sempre, occorre avere occhio, $ 
non seguire le mode: si acquista un oggetto e È 
non solo il suo pedigree. 2 Antonio Aimi s 
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Visualiser l'article 
Parcours des mondes, le plus important salon international d'arts 
premiers 


Paris, quartier des Beaux Arts de Saint Germain des Près, du mardi 8 au dimanche 13 septembre 2015 
Fort de l'engouement d'un public exigeant et passionné et souhaitant mettre à l'honneur une spécialité peu 
représentée sur la place du marché parisien, ce salon à ciel ouvert, "hors les murs", qui célèbre sa 14e 
édition, étend davantage ses frontières en proposant un itinéraire dédié aux arts classiques d'Asie. 
Celui-ci sera brillamment créé par les 20 marchands spécialisés en art chinois, japonais et indien qui ont 
répondu à l'invitation de l'organisation du salon. Citons parmi ces nouveaux exposants, le londonien Gregg 
Baker (Paravents et arts Japonais, art bouddhique) et les parisiens Jacques Barrére (arts d'Extréme- Orient) 
et Christophe Hioco (arts d'Asie). 

Comme chaque année, les participants au Parcours des mondes, 84 galeries spécialisées, rivalisent 
d'imagination pour séduire et surprendre le visiteur à travers des accrochages soignés qui prennent 
souvent la forme d'expositions temporaires. Plus de trente expositions thématiques ont été annoncées pour 
cette édition 2015, consolidant Parcours des mondes comme un lieu d'échange d'œuvres mais aussi de 
connaissances. 

Parcours des mondes a su fédérer en moins de quinze ans les plus grands marchands internationaux 
d'arts d'Afrique, d'Océanie, d'Asie et des Amériques, rendant à Paris sa place de capitale mondiale de cette 
spécialité et est désormais plébiscité comme le plus important rassemblement d'art tribal international tant 
par le nombre de participants et de visiteurs visiteurs que par le montant des ventes réalisées. 

Cette invitation au voyage au coeur de Paris offrira, cette année encore, aux visiteurs, les ingrédients à 
l'origine de l'identité et du succés de ce salon hors les murs : forte présence de galeries étrangéres (plus 
de 50%), qualité des oeuvres exposées, et rigueur dans les expositions et les publications accompagnant 
souvent les accrochages des participants. 

Le succés de ce salon hors-les-murs, tient à la conjonction d'éléments complémentaires : la bonne santé 
du marché des arts premiers, l'engouement croissant des amateurs pour ces arts dits lointains, les efforts 
engagés par les marchands pour proposer des expositions thématiques de qualité et la vigilance des 
organisateurs en matière de qualité des pièces exposées. Parcours des mondes est un salon rigoureux 
dans sa sélection de marchands et dans sa sélection d'oeuvres. 


LE LIEU 

Quartier des Beaux-Arts à Saint-Germain-des-Prés, Paris, Vle. 

Occupation des galeries situées le long des rues des Beaux-Arts, Bonaparte, de Seine, Jacques Callot, 
Mazarine, Guénégaud, Visconti, Jacob, de l'Echaudé, St-Benoit et St-Sulpice. 

LES HORAIRES 

Du mardi 8 au dimanche 13 septembre 2015 

Le mardi 8, vernissage à partir de 15h jusqu'à 21h 

Du mercredi au samedi, de 11h à 19h, le dimanche jusqu'à 18h 

Nocturne le jeudi 10 septembre jusqu'à 21h 


Les Sources de l'Info 
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Parcours des mondes 2015 
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Du 8 au 13 septembre 2015, la 14 édition du salon international des arts premiers et asiatiques, connu sous le nom de Parcours des mondes, 
se déroulera dans les galeries du quartier des Beaux-Arts de Saint-Germain-des-Prés, à Paris. 


Pour son édition 2015, le salon propose un itinéraire consacré aux arts d'Asie, rassemblant 20 galeries françaises et étrangères spécialisées en 
art chinois, japonais et indien, une trentaine d'expositions thématiques et la deuxiéme édition du Café tribal, ainsi qu'un cycle de rencontres- 
débats programmé par Tribal Art Magazine. L'événement présentera également une exposition rétrospective intitulée « Hughes Dubois - 
Trente-cing ans de carrière photographique », consacrée au photographe spécialisé dans les arts premiers dant 140 polaroids d'objets d'art 
seront exposés. Au total, 88 exposants participeront au salon, dont plus de la moitié viennent de l'étranger, et offriront une large variété 
d'objets d'art africains, asiatiques, amérindiens et océaniens. Le président d'honneur de cette 14° édition de Parcours des mondes est le 
galeriste, collectionneur et défenseur de l'art béninois Robert Vallois, également mécène du Centre d'art de Lobozounkpa à Abomey, au Bénin. 


Le salon Parcours des mondes a été fondé en 2002. À cette occasion, des galeries étrangères, principalement occidentales, rejoignent chaque 
année leurs confrères du quartier des Beaux-Arts de Saint-Germain-des-Prés pour ce grand salon ouvert en accès libre. 


Tags ans asiatiques arts premiers cire, France Parcours des mondes Paris 


Sur le mame sujet : 
> IL 30/10 : Plainte de l'écrivain Sanguinetti contre la Biennale de Venise 
30/10 : Bilan de Outsider Art Fair Paris 2015 

> lll 30/10 : ARTO21 Contemporary An Fair 2015 

> Æ 30/10 : Art Los Angeles Contemporary 2016 

> ll 30/10 : Annonce des exposants de Art Basel Hong Kong 2016 


Également à Paris : 


> 04/11 : Femmes photographes à l'honneur dans la capitale française 
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Saint-Germain-des-Prés 


8 September 2015 - 13 September 2015 | Official Website (http://www parcours-das- 
mondes cor/index.phr?langsen? 

Parcours des mondes is the most important show of tribal art by quality and diversity. 
of its participants. Since 2002, it gathers each year in Paris sixty galleries specializing 
Inthe arts of Africa, Asia, Oceania and the Americas. During the second week of 
September, German, American, British, Australian, Belgian, Canadian, Spanish, 
Dutch and Swiss galleries join their colleagues in Paris permanently settled in the Fine 
Arts neighbourhood in St. Germain-des-Prés. This exceptional concentration of works 
and experts is an opan-doors fair whore visitors can mingle and wander through the 
streets of this historic district. Each gallery offers an intimate and personalized 
presentation of great masterpieces from Africa or Oceania, ethnographic works of 
more affordable price and other pieces sought after by collectors. The success of this 
dynamic outdoor fair is clear from the good media coverage, and the ever growing and 
more international attendance and can be explained by the good health of the tribal 
arts market, a stronger interest amongst art lovers in general for these lesser known 
arts, the extra efforts made by the dealers to propose interesting thematic shows with 
high quality objects and, the vigilance of the organizers in terms of quality and vetting, 
of the exhibited pieces, 
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Parcours des mondes, le salon international des arts premiers et 
asiatiques 


Le Parcours des mondes, salon international des arts premiers et asiatiques, prend place dans les 
galeries du quartier de Saint-Germain-des-Prés du 8 au 13 septembre 2015. Pour cette 14ème édition, 
84 galeries participent à cet événement international. 


Que vous soyez collectionneur ou simple visiteur, la visite du Parcours des mondes est un indispensable 
de la rentrée artistique : des galeries françaises et internationales présentent le meilleur des arts premiers, 
des arts antiques et des arts tribaux. Cette année, c'est l'art asiatique qui est mis à l'honneur grâce à la 
présence d'une vingtaine de galerie spécialisées. Ainsi, de galerie en galerie, de sculptures en dessins, la 
diversité du monde se dessine avec générosité et magie : les pays et les communautés s'exposent grâce 
à leurs plus belles productions. 


Cette année, la chronologie est remarquablement étendue : de l'ère pré-chrétienne à nos jours, le Parcours 
des mondes fait dialoguer entre elles des oeuvres d'époques et de pays différents, multipliant les 
anachronismes heureux et les mariages étonnants. Pour un parcours presque surréaliste dans sa diversité 
exubérante, rendez-vous donc du 8 au 13 septembre 2015 dans les galeries de Saint-Germain-des-Prés, 
ainsi qu'à l'Espace Tribal (22, rue Visconti) et au Musée Cernuschi (7, avenue Vélasquez, Paris 8ème). 


Informations pratiques : 
Le Parcours des mondes, salon international des arts premiers et asiatiques 
Galeries du quartier de Saint-Germain-des-Prés 


Du 8 au 13 septembre 2015 
Entrée libre 
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Parcours des Mondes 2015 


More than 80 o! Ine world's Best Internationa! decer wadaling in mooi art 
‘and Asian ar coma fogelher e PARIS Tor Ine 141 arvo presentation of 
Ihe racing even! n i fel 


UKE WE ^" PINIT 


Parcours des mondes est le plus important salon d'arts premiers international par le nombre, la qualité et la diversité de ses 
participants. 


Depuis 2002, il rassemble chaque année à Paris une soixantaine de galeristes spécialisés dans les arts d'Afrique, d'Asie, d'Océanie et 
des Amériques. Pendant la deuxième semaine du mois de septembre, galeries allemandes, américaines, anglaises, australiennes, 
belges, canadiennes, espagnoles, italiennes, néerlandaises, suisses ou de province rejoignent leurs confrères parisiens installés à 
demeure dans le quartier des Beaux-arts de Saint-Germain-des-Prés. 


Cette concentration exceptionnelle d'œuvres et d'experts prend la forme d'un salon ouvert en accès libre où les visiteurs peuvent 
parcourir les rues pittoresques de ce quartier historique, devenu l'écrin des arts premiers. Chaque galerie offre dans une présentation 
personnalisée et intime des chefs-d'œuvre inconnus d'Afrique ou d'Océanie, des pièces ethnographiques plus abordables et des 
œuvres recherchées des collectionneurs. 


Le succès de ce salon hors-les-murs, salué par une presse unanime et une fréquentation croissante et toujours plus internationale, 
tient à la conjonction d'éléments complémentaires: la bonne santé du marché des arts premiers, l'engouement croissant des amateurs. 
pour ces arts dits lointains, les efforts engagés par les marchands pour proposer des expositions thématiques de qualité et la vigilance 
des organisateurs en matière de qualité et d'expertise des pièces exposées. 


Source: ip parcours-de- se 


LIEU 
Paris, quartier des Beaux-Arts à Saint-Germain-des-Près, 6° arrondissement 
Occupation des galeries situées le long des rues des Beaux-Arts, de Seine, J. Callot, Mazarine, Guénégaud, Visconti, Jacob, 
Bonaparte, de l'Echaudé, rue St-Sulpice et St-Benoit 
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Mehmet Hassan's Asian Art at Parcours 
des Mondes 


BY ARCHANA KHARE 


OSE | AUGUST 
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A 15th century gilt copper repousse of Bodhisattva Manjusri fron 
25th anniversary exhibition at Parcours des Mondes fair In 


m tall idol is inset with Jewels. It will be on display at art dealer Mehmet Hassan's 


When Mehmet Hassan, London-born and Bangkok-based dealer of Asian art, decided to celebrate the 25°" anniversary 


th edition of the annual Parisian fair Parcours des Mondes. Hassan 


of his work, he chose to host an exhibition at the 14 
chose this fair over any other because, he says, “...it is regarded as the most important fair for non-Western art. Tt 
commands the attention of leading scholars, museum officials and collectors, and because Paris is a great city which 
showcases the arts.” Moreover, as Hassan elaborates, "In recent years, Parcours des Mondes has ventured far beyond the 
tribal art that it was once primarily known for — today, it attracts close to 70 of the most respected dealers in African, 


Oceanic, American and Asian art." 


His gallery, Mehmet Hassan Asian Art will showcase an exhibition, *Art From The Himalayas And China," at Galerie 
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Anne + Just Jaeckin in the Saint Germain-des-Pres district of Paris. The exhibition will focus on bronze sculpture from 
Tibet and Nepal as well as paintings and gold-silver objects from China and Central Asia. This dips into the core of 
Hassan's specialty, which is art from Tibet, the Himalayas, China, Japan and Central Asia, and early textiles from 
Central Asia. Highlights of the exhibition include some exquisite works of art such as a 15°" century Bodhisattva 
Manjushri from Nepal, a 14'^ century Milarepa bronze from Tibet, a 9-10! century Japanese Padmapani from the 
Fujiwara period and a 15" century bronze statue of Padmasambhava from Tibet, among others. 


Hassan, who has earlier exhibited in many of the world's leading fairs, speaks to BLOUIN ARTINFO at length 
about his upcoming exhibition. 


In recent years, the Chinese collectors have shown a robust interest in Buddhist art from the 
Himalayas, pushing up its prices. Do you think this genre of art is in its best phase ever or the 
market can go further north? 


The price increase has been quite remarkable and driven by the mainland Chinese buyers. There are some very wealthy 
Chinese collectors now with discerning taste who are creating private museums. There has also been a resurgent interest. 
in Tibetan Buddhism in China and this is also spurring the demand for good quality Tibetan pieces. The best quality 
pieces will always be in demand and will continue to appreciate in value. 


You have been dealing with the art of the Himalayas — the crucible of Buddhist art — for a quarter of 
a century. How did you get interested in this genre of art in the first place? 


Ibecame interested in Tibetan Art and Culture whilst in London about 1988 and in May 1990 I went to Tibet. The 
country, culture and its history fascinated me and that fascination has continued to this day. I went back every year for 
the next 20 years. 


Could you sum up your journey in the past 25 years? How has the profile of the buyers of this genre 
of art changed in these years? 


Iama Londoner and 25 years ago, there were many galleries in London that dealt in Himalayan and Chinese art — 
Spinks & Son, A & J Speelman, Adrian Maynard, Shirley Day, Rossi & Rossi, Eskenazi Ltd and many smaller galleries 
and dealers. You could find things everywhere you went and it was easy to learn about, study and actually buy Tibetan 
and Chinese art. 


London was a very exciting place then and it was relatively easy to become a collector because there were so many great 
pieces coming onto the market. 


There are very few galleries left in London now and there also seems to be fewer collectors. 1 am fortunate to have both 


Western and Chinese clients. 


Could you name some absolute ‘must check out works from your 25!" anniversary exhi! 
Parcours des Mondes? 


[One of these would be] the portrait statue of the Tantric Buddhist master Padmasambhava. He was born in the 8" 
century in Uddayan in Swat Valley, now in Pakistan. This Buddhist practitioner was instrumental in introducing 
Buddhism into Tibet and in the founding of Tibet's first monastery, Samye. Cast in bronze with extensive copper inlays 
and set with semi-precious stones, it is a beautiful example of 150 century Tibetan workmanship. 
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The gilt copper repousse figure from Nepal dates to the late 15'^ century and represents an unusual form of Manjusri. It 
isa fine example of Newari workmanship at its best and is inlaid with turquoise, lapis lazuli and rock crystal. 


Afine 17! century Karmagadri school Tibetan painted scroll (Thangka) from Eastern Tibetan Thangka. It depicts the 
Arhat Dharmatala, a Chinese monk who travelled to India in search of Buddhist scriptures and is shown accompanied 
bya tiger. The Karmagadri school of painting was started in Eastern Tibet by Mikyo Dorje, the 8!" Karmapa (1507 - 
1554) and incorporates elements of Chinese landscape painting. 


Would you share some special anecdotes associated with any of the works that are going to be 
exhibited at Parcours des Mondes? 


‘The statue of Padmasamhava is one that I sold 10 years ago and I never expected to have the chance to handle it again. 


In all these years, you must have come across many exquisite works of art that you wouldn't have 
wanted to let go off personally. Have you had such instances? 


There are many pieces I look back on and wish that I still owned them! 


One of the pieces that I have always wanted to buy back was an iron and copper alloy Vajra that featured in "SACRED 
SYMBOLS, The Ritual Art of Tibet,” a combined exhibition held by Sotheby's and Rosssi & Rossi in New York in 1999. 


In the past 25 years, I have been fortunate to have owned and handled many fine pieces. In many cases, I have kept 
them at home for many years and lived with them. And one day, I would look at the piece and decide it was time to sell 
it. I had appreciated it for a long time and now it was time to move on. 


So, I don't regret selling any of them. 


You've been living in Thailand for the past 30 years. How has it helped you in pursuing the art of 
your interest? 


Bangkok was my base for many years and from there I was travelling to Hong Kong every few weeks to source material. 
In the 1990s, Hong Kong was the source of a huge amount of Tibetan & Chinese works of art, the number of shops and 
private dealers were many. 


One could spend all day going up and down the Hollywood Road and there were so many things to see. So, Bangkok was 
the best place to be and at that time, I had a Thai wife and a young family and I never considered moving anywhere else. 
I spent a lot of time in London during this period as well. 


For the past eight years, I have lived in Chiangrai in northern Thailand, which is an hour's flight away from my gallery 
in Bangkok. I can leave my house at 7 am and be in my gallery by 11.30 am and can also get to Hong Kong the same day 


for a business meeting, if necessary. 


I have a nice home in the mountains and that keeps me occupied most of the time. 


Mehmet Hassan Asian Art will showcase “Art From The Himalayas And China” at the Parcours des Mondes at Galerie 
Anne + Just Jaeckin, 19, rue Guenegaud, 75006 Paris, from September 8 through 13 
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Parcours des Mondes 


Du 8 au 13 septembre 
Quartier des Beaux-Arts // 


Le salon international des arts premiers s'impose comme le 1” rassemblement de l'art tribal au monde par la qualité des 
œuvres exposées et la diversité des galeries. Cette année, le salon étend ses frontières aux arts classiques d'Asie. Au 
programme: masques yupi' du Grand Nord, statues yoruba (Nigeria), lances mélanésiennes, estampes et paravents de 
Chine et du Japon, représentations de shivas et de boddhittvas, textiles indiens et armures de samouraï... Un salon qui 
promet d'être intense ! 


Quartier des Beaux-Arts 
Saint-Germain-des-Prés, 75006 
M* Odéon (4/10) 

Mardi de 15h à 21h 


Mercredi au samedi de 11h à 19h, 
Dimanche jusqu'à 18h. 
Entrée libre 
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Temps modernes, La mémoire de l'esclavage et l'art 
contemporain 


Du 8 septembre 2015 au 3 octobre 2015 
Galerie Vallois - Paris 


Ravivant la mémoire et confrontant les regards africains et caribéens contemporains sur l'esclavage, « 
Temps modernes » présente le travail de quinze artistes. C'est une exposition au carrefour de plusieurs 
lieux et événements : au siège de l'Unesco pour les installations grands formats (4-11 sept.) et à la galerie 
Vallois (8 sept.-3 oct.) dans le cadre de la 14e édition du Parcours des mondes, à Saint-Germain-des-Prés. 
Des œuvres fortes, à découvrir durant ces six journées (8-13 sept.), entièrement dédiées aux arts premiers, 
dans les galeries du quartier. A noter l'ouverture marquée cette année en direction des arts asiatiques. 


Lieux et dates 
Galerie Vallois 
35 et 41, rue de Seine,75006 Paris 


infos 
Du 08 septembre 2015 au 03 octobre 2015 Gratuit 


Tous droits réservés à l'éditeur €) TRIBALART 255261789 


Pays Royaume-Uni Périodicité En Continu 
Support Blouinartinfo.com Diffusion NC 
Date 26 août 2015 Catégorie Internet 


BEOUINARTINFO 


Agenda : Parcours des Mondes, à partir 
du 8 septembre à Paris 


DARRYL WEE | AOÛT 26, 2015 


Eve on the Sofa », de Coco Fronsac, extrait de a série « Chimeéres et Mervelles » (201. 


Parcours di ruelles charmantes 


Mondes est un salon qui se déroule en plein cœur de Saint-Germain-des-Prés, dans 


au riche pass les arts premiers. 


artistique. Il rassemble 86 galeries, venues du monde entier, spécialisées d 


Cette année, le salon élargit son horizon en invitant des marchands d'art spécialisés dans les œuvres venues d'Asie, Selon 
le directeur de l'événement, Pierre Moos, il s'agit d'une « évolution naturelle », d'une « réponse à un intérêt croissant de 
la part des collectionneurs et des marchands d'art qui organisent de plus en plus d'exposit 
Népal, le 


ns centrés sur l'Asie, le 


libet et l'Indonés 


Parmi les nouveaux participants se trouvent notamment le londonien Gregg Baker (spécialisé dans les écran: 


l'art japonais et les œuvres bouddhistes) et les parisiens Jacques Barrère (arts d'Extréme-orient) et Christophe 
Hioco (arts asi 


iques). 


Du côté des stands, les expositions les plus attendues sont les commodes japonaises tansu du marchand d'art belge 
Frank Van Craen à la galerie Daniel Besseiche, les gravures tribales sur bois du Pacifique du Sud et d'Indonés 
marchand d'art hollandais Michel Thieme ai 


venue de San Francisco et les sculptures de la Galerie Olivier Vanuxem. 


si que les peintures indiennes miniatures de la galerie Shawn Ghas 


Parcours des Mondes se déroulera du 8 au 13 septembre dans différents endroits parisiens, principalement dans le 


quartier de Saint-Germain-des-Prés. 
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Ancentor spirit figure, (19th century), Abelam, Papua New Guinea. 


Preview: Parcours des Mondes brings tribal art to Paris 
SUSAN MOORE 


Hoe 


From the July/August issue of Apollo: preview and subscribe here 


A journey to the heart of distant cultures need not involve hacking through jungle or canoeing up the Amazon, For the less 
intrepid, a trip to Paris in September will suffice. Parcours des Mondes celebrates its 14th edition this year (8-13 
September), and sees some 50 international dealers join forces with fellow gallerists in Saint-Germain-des-Prés — 84 in 
total — to present a sequence of exhibitions that snakes around the small streets in a trail of orange banners and pavement 
signs. 


Under the direction of Pierre Moos, Parcours des Mondes has evolved into the most important commercial tribal art event. 
in the world, drawing more than 10,000 visitors. It also continues to open up and explore new terrain. Last year saw the 
addition of a few dealers in classical, Egyptian and Near Eastern antiquities as well as Southeast Asian and Asian art, This 
time out the latter group has been expanded to develop a parallel initiative. Moos sees the International Asian Art Fai 
also under the Parcours des Mondes umbrella, as a natural evolution of the tribal art initiative. "There were three dealers in 
Asian art last year and they sold everything. I thought: “New York and London have an Asia Week why not Paris?” 


What is particularly enjoyable about this open-house event is that the exhibitors make best use of their often limited space 
by staging highly focused exhibitions. Such concentrations of high-quality material and high-octane enthusiasm from the 
world's greatest and most knowledgeable dealers make for memorable and instructive encounters. There will be around 
30 thematic shows this year, many accompanied by well.illustrated and scholarly catalogues. 


California-based Michael Hamson Oceanic Art, for instance, is presenting ‘Art of the Abelam' (5 rue Jacques Callot). As 
Hamson explains: While the Abelam are one of the most prolific art-producing cultures in Papua New Guinea, there really 
has been no significant museum or commercial exhibition dealing exclusively with this art. This has been my speciality 
these last 20 years, and I am finally ready to put on the exhibition and publish the catalogue I always wished to do. He is 
focusing primarily on pre-contact pieces, and drawing from the collection he has amassed over the last two decades. 
Included will be ancestral figures, yam masks, bone daggers, drums and items of personal decoration. A tour de force is a 
19th-century carved ancestor spirit figure standing almost three metres high. 


New York dealer Donald Ellis is mounting ‘Keeping Time: Plains Indian Ledger Drawings 1865-1900 - the largest 
exhibition ever staged in Europe on the subject and a particular treat for those who missed Ellis’ revelatory display at last 
year's Frieze Masters (12 rue des Beaux-Arts). These drawings emerged out of the tribes’ hide-painting traditions, when 
braves were literally cloaked in their own histories. These hides commemorated acts of valour and the acquisitions of 
status, and as the buffalo herds were systematically depleted, artist-historians began to use in place of hides the ruled 
pages of ledger books. Working with coloured pencils and sometimes ink or watercolour, these works tell tales of 
horsemanship, inter-tribal warfare, camp life and courtship. Moreover, they exhibit a verve and immediacy as well as a 
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strange pictorial expansion of time and space that is quite extraordinary. 


ho stages ‘Classical Dayak Art of 
Borneo (3 rue des Beaux-Arts). The show examines sculptures and textiles from antiquity to the early 20th century and 
encompasses work of widely different scale, from the smallest charms to giant guardian figures. Barcelona-based David 
Serra brings together a corpus of bronzes produced by the Lhoron, talented metal smelters whose techniques are thought 
to have originated in the Inner Niger Delta, central Mali, at the beginning of the 15th century (38 rue de Seine). Brussels 
dealer Dartevelle is offering an insight into a little known and rarely studied tribe: the Mambila of Nigeria. It brings to the 
fair the Picha collection, which was assembled over a 25-year period (6 rue Jacques Callot). 


New exhibitor Finch & Co. adds an extra dimension to the event by introducing its trademark cabinets of curiosities (3 rue 
Jacques Callot). At the core of the London dealers Kunstkammern are rare and striking tribal pieces, such as this 18th: 
century Nuu Chah-Nulth chief's whalebone sword club. The handle is carved with the stylised profile of an open-beaked 
thunderbird and the blade decorated with an abstracted figure. Alongside this piece will be natural history specimens and 
European works of art. 
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Raven on a cherry tree branch (e. 1900), Ohara Koson (1877-1945) nishiki-e print, 369: 


Other dealers focus on specific objects or themes. Normandy dealer Galerie Dodier presents ‘Of Dance and of War, which 
features some 50 Melanesian ritual spears (35-37 rue de Seine). Paris-based specialist Lucas Ratton presents a charming 
thematic exhibition on animals at his premises (33 rue de Seine). Also focusing on the symbolic significance of elements of 
the natural world is another of this year's new exhibitors, Japanese print dealer Tanakaya. Its space at 4 rue Saint-Sulpice 
hosts the elegant exhibition ‘Ka Cho Fü Getsu' (flowers, birds, landscape and the moon), and includes 19th- and 20th- 
century works by Hiroshige, Zeshin, Kyósai and Koson, among others. 


Parcours des Mondes takes place in the galleries around Saint-Germain-des-Prés, Paris, from 8-13 September. 
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Agenda : Parcours des Mondes, à partir du 8 septembre à Paris 


« Eve on the Sofa », de Coco Fronsac, extrait de la série « Chimères et Merveilles » (2015) 
(© Galerie Vallois) 


Parcours des Mondes est un salon qui se déroule en plein cœur de Saint-Germain-des-Prés, dans ses 
ruelles charmantes au riche passé artistique. Il rassemble 86 galeries, venues du monde entier, spécialisées 
dans les arts premiers. 


Cette année, le salon élargit son horizon en invitant des marchands d'art spécialisés dans les œuvres 
venues d'Asie. Selon le directeur de l'événement, Pierre Moos, il s'agit d'une « évolution naturelle », d'une 
«réponse à un intérét croissant de la part des collectionneurs et des marchands d'art qui organisent de plus 
en plus d'expositions centrés sur l'Asie, le Népal, le Tibet et l'Indonésie ». 


Parmi les nouveaux participants se trouvent notamment le londonien Gregg Baker (spécialisé dans les 
écrans, l'art japonais et les œuvres bouddhistes) et les parisiens Jacques Barrère (arts d'Extréme-orient) 
et Christophe Hioco (arts asiatiques). 


Du cóté des stands, les expositions les plus attendues sont les commodes japonaises tansu du marchand 
d'art belge Frank Van Craen à la galerie Daniel Besseiche, les gravures tribales sur bois du Pacifique du 
Sud et d'Indonésie du marchand d'art hollandais Michel Thieme ainsi que les peintures indiennes miniatures 
de la galerie Shawn Ghassemi, venue de San Francisco et les sculptures de la Galerie Olivier Vanuxem. 


Parcours des Mondes se déroulera du 8 au 13 septembre dans différents endroits parisiens, principalement 
dans le quartier de Saint-Germain-des-Près. 
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Robert Vallois : « Pierre Moos a réussi á imposer 
l'art contemporain d'Afrique » 


L'antiquaire Robert Vallois, préside la 14e édition du Parcours des mondes qui 
s'ouvre cette année à l'art d'Asie. 


Antiquaire spécialisé dans l'Art déco, Robert Vallois s'est peu à peu impliqué dans 
l'art africain contemporain béninois. Trés dynamique dans ce domaine, le Parcours 
des mondes en a fait son président d'honneur. Pourquoi avoir accepté d'étre 
président d'honneur de la 14e édition du Parcours des mondes ? Je participe au 
Parcours des mondes depuis 2011. Le concept, unique à Paris dans cette spécialité 
— Paris Tribal n'en a que la copie — est formidable, car il [...] 


Article avec accès abonné  :http:/wwwlejournaldesarts fr/da/archives/ 
docs_article/130216/robert-vallois—--pierre-moos-a-reussi-a-imposer-l-art- 
contemporain-d-afrique—.php 
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PARCOURS DES MONDES 
à CÉLEBRE SA 14E ÉDITION 


Tous 
Art Asiatique. Paris, 4 septembre 2015 
Art Océanien 

Parcours des mondes célèbre sa 14e édition du mardi 8 au 
RATER dimanche 13 septembre 2015 et annonce la participation de 84 
Art Aborigéne galeries spécialisées. 


Art Précolomblen Fort de l'engouement d'un public exigeant et passionné et 


souhaitant mettre à l'honneur une spécialité peu représentée sur 
la place du marché parisien, ce salon à ciel ouvert étend 
davantage ses frontières en proposant un itinéraire dédié aux 
arts classiques d'Asie. 


TYPES 
Tous 
Marché de l'Art 


Bone i Ea Celui-ci sera brillamment créé par les 20 marchands spécialisés 


en art chinois, japonais et indien qui ont répondu à l'invitation de 


Expositions l'organisation du salon. Citons parmi ces nouveaux exposants, le 
Evénement londonien Gregg Baker (Paravents et arts Japonais, art 
Lives bouddhique) et les parisiens Jacques Barrère (arts d'Extréme- Orient) et Christophe Hoco (arts 
d'Asie). 
esha tein roi dis Gol Comme chaque année, les participants au Parcours des mondes rivalisent d'imagination pour 


séduire et surprendre le visiteur à travers des accrochages solgnés qui prennent souvent la forme 
d'expositions temporaires. Plus de trente expositions thématiques ont été annoncées pour cette 
édition 2015, consolidant Parcours des mondes comme un lieu d'échange d'œuvres mais aussi de 
connaissances. 


Tage Art Alncain, Ar. 


(alique. A Océanien, Art Amérindien. Af Prácelombien. Ar Aborigone, Salons Foires 
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Chercheurs d'Art: Le salon Parcours des mondes 
se positionne comme le rendez-vous international 
majeur des collectionneurs et marchands d'arts 
primitifs 

Chercheurs d'Art: Le salon Parcours des mondes se positionne comme le rendez- 
vous international majeur des collectionneurs et marchands d'arts primitifs Chaque 
vendredi, Olivier de Rincquesen met en lumière les nouveaux acteurs du marché 
de l'art. Cette semaine : le 13e salon “Parcours des mondes" à Paris se positionne 
comme le rendez-vous international majeur des collectionneurs et marchands d'arts 
primitifs... Avec: Pierre Moos, directeur de "Parcours des mondes", Frédéric Rond, 
antiquaire, Frédérique Giraud, directrice de Doré & Giraud, et Christophe Doré, 


commissaire-priseur - Goüts de Luxe Paris, du vendredi 4 septembre 2015, sur BFM 
Business. 
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Parcours des Mondes: les arts d'Afrique, des 
Amériques, d'Asie et d'Océanie en bord de Seine 


lo 4 septembre 2015 


5H33 | par marche-de--art 


Paravent à deux panneaux comportant le sceau inen, Japon XVIe siècle 
Galerie Gregg Baker. 


C'est désormais un rituel bien établi dans le calendrier des manifestations qu'un amateur d'art 
se doit de fréquenter. Rentré de vacances, il a l'obligation, début septembre, de déambuler 
dans le quartier Saint-Germain-des-Prés lors du Parcours des Mondes. 
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Pare de personnages Zacatecas, culture Jaísco, Mexique, 100 av.-280 ap +C 
Galore Furstenberg 


Ce salon qui se tient du 8 au 13 septembre dans les galeries situées entre le boulevard Saint- 
Germain et la Seine est devenu, au fil des ans, un must incontournable. Il accueille les meilleurs 


spécialistes des Arts Premiers. Soyons franc : cette obligation de déambulation est tout sauf une 
corvée. C'est un véritable plalsir des yeux. On a un peu l'impression de jouer les explorateurs à 
la découverte des arts d'Afrique, d'Océanie, d'Amérique et d'Asie. A la seule différence que le 
chemin est déjà balisé par les galeristes toujours préts à vous initier à des expressions 
artistiques peu connues du grand public. On en ressort toujours stimulé, emballé, séduit 


Even, Eskimo. 
gare Fok 


Contrepolss de Harpon en oi 


ue, Détroit de Béring, 300-500 sp. +C 


Pour la cuvée 2015, 84 spécialistes venus du monde entier se sont démenés pour présenter 
une sélection d'objets les plus divers. Une trentaine de galeries, et c'est une tradition du 
Parcours, présenteront des expositions thématiques souvent passionnantes. 
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Divinità, style Baphuon, art Khamer, Cambodge, Xe ile, grès gris. 
Galore Jacques Barròro 


Pour la première fois cette année, le Parcours des Mondes propose un itinéraire dédié aux arts 
classiques d'Asie. ll ne faut surtout pas manquer le londonien Gregg Baker grand spécialiste 
des paravents japonais anciens. Il expose tous les ans à la Tefaf et sa sélection de paravents 
est exceptionnelle de beauté délicate qu'il s'agisse de représentations de la vie de cour ou de 
fleurs et paysages. Il faudra également s'arrêter chez Jacques Barrère qui présente de très 
beaux exemplaires de la statuaire Khmère. Quant à Alexis Renard, il expose une sélection de 
miniatures indiennes alors que Tanakaya a toujours d'étonnantes estampes japonaises du 
début du XXe siècle: 
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Bien entendu, les arts d'Afrique et d'Océanie sont très présents. Les expositions thématiques y 
foisonnent. Dimondstein Tribal Arts consacre son exposition aux poulies de métier à tisser 
d'Afrique alors que la galerie Dodier met en scène une cinquantaine de lances mélanésiennes 
utilisées rituellement par les guerriers et les danseurs. Quant à la galerie Donald Ellis, elle 
propose un ensemble rare de dessins des Indiens des plaines du XIXe siècle. 


Poteau d'offrande moli requin motié home, le Solomon. Mélanésie. fin Xbie 
sbco-ddbut XXa Bois ot coquilage. 
Wayne Heathcote 


La galerie Lucas Ratton consacre son espace à | 
Premiers, la galerie Abla et Alain Lecomte présentant quant à eux des antilopes Bambara, 
utilisées dans les rites initiatiques associés à l'agriculture. 


représentation des animaux dans les Arts 
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Busta de Bouche, dyraste Thakur. Napa Xie sèche Bo. 
en irte 


En dehors de ces expositions thématiques, il ne faudra pourtant pas hésiter à pousser la porte 
de tous les autres exposants. A chaque fois, on a l'impression de pénétrer dans la caverne d'Ali- 
Baba et d'y découvrir de pures merveilles ! Vous voulez un aperçu des œuvres à découvrir ? 
Difficile de sélectionner dos œuvres tant le choix est important. 


"Materntó, NDure. Dogon, Mak XVe siècie. Bois dur. 
Dovid Serro- Art bel. 
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On s'extasie devant un masque Yaouré chez Oliver Castellano, une tête Akan du Ghana en 
terre cuite présentée par Dandrieu-Giovagnoni, un fiche mâle Bembe du Congo exposé chez 
Finch, un cavalier Dogon du Mali en bois et métal chez Jacaranda Tribal, les cuillers Dan de la 
galeria Guihem Montagut, les terres cuites mexicaines de la galerie Furstenberg, les clowns 
Gérémoniels des Indiens d'Arizona de la galerie Brant Mackiey, les objets Eskimos de la galerie 
Flak d'une beauté intemporelle 


Figur de pouvor micum Congo. XX nibcie. Do, ro ot mát 


Franchement pour l'amatour, il y a de quoi perdre la tête et vider son portefeuille. Encore que 
vous pouvez échapper à la ruine et à la vindicte de votre banquier vous menaçant d'interdiction 
bancaire. Les résultats des grandes ventes aux enchères laissent croire qu'il faut investir des 
milions pour collectionner les Arts Premiers. C'est faux 


Foura descri Sancti, Abelam Papouasie Nouvel Guinée, XX scie bol. 
Merasi Hameon Oceanie Art 


On peut acquérir de très belles pièces, souvent des objets du quotidien, à partir de 1 000 euros. 
Des œuvres exceptionnelles sont proposées pour moins de 100 000 euros telle cette figure 
d'ancëtre du XDle siècle de Papouasie-Nbuvelle-Guinée de 2.77m affichée 80 000 euros par 
Michael Hamson Oceanic Art ou ce dessin des Sioux des plaines de Nord de 1880 vendu 28 000 
euros par Donald Elis. 
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Mosque Your, Cte dolo. Fe Xe sibel dnt Xe. Don à patine usage ot 
Gare Over Castatano 


Si vous vous intéressez aux arts plus classiques de l'Asie, on peut faire le méme constat. Les 
estampes japonaises de la galerie Tanakaya sont mises en vente pour des prix variant entre 1 
000 et 15 000 euros. Et si vous craquez sur le sublime paravent japonais à deux panneaux de 
Gregg Baker (notre llustration d'ouverture) qui aurait sa place au musée Guimet, il vous faudra 
dépenser 42 000 euros, soit un prix inférieur à celui d'un beau coupé sport de grande marque ! 


Done cérémeniis Pay aka, grmpani sur un poles Hopi. Arizon, Bats- Urin 
Bos ei pires. 
Brant Mackey tery 
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Alors un conseil : préparez votre < Parcours des Mondes >, munissez-vous du plan du parcours 
que vous trouverez dans les galeries et arpentez-les en vous repérant aux bannières indiquant 
les participants à la manifestation. Et si l'envie vous en prend, n'hésitez-pas à vous faire plaisir. 


Masque de danse Asa-Kate, vilage de Bogadim 
Papouasie-Kouvee-Guinée. XVBe-XIKe siècle 
Marin Doustar 


Parcours des Mondes, du 8 au 13 septembre 2015 
Quartier des Beaux-Arts à Saint-Germain-des-Prés, Paris Vie 
www parcours-des-mondes.com 
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Chercheurs d'Art: Le salon Parcours des mondes 
se positionne comme le rendez-vous international 
majeur des collectionneurs et marchands d'arts 
primiti 


video: http:/Awww.mensup .fr/inc/videos/player_cdn.php?id=75474&w=600&h=364 


Chaque vendredi, Olivier de Rincquesen met en lumière les nouveaux acteurs 
du marché de l'art. Cette semaine : le 13e salon ‘Parcours des mondes' à Paris 
se positionne comme le rendez-vous international majeur des collectionneurs 
et marchands d'arts primitifs... Avec: Pierre Moos, directeur de "Parcours des 
mondes", Frédéric Rond, antiquaire, Frédérique Giraud, directrice de Doré & Giraud, 
et Christophe Doré, commissaire-priseur - Goûts de Luxe Paris, du vendredi 4 
septembre 2015, sur BFM Business. 
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Bruno Claessens 


African Art - Research, Publications. Exhibitions. Auctions, Discoveries. Opinions. Objects. 


Parcours des Mondes 2015 


From Tuesday 8 to Sunday 13th September, the charming Paris Saint-Germain-des-Prés quarter again welcomes the créme de la 
crème of the international tribal art scene for the fourteenth edition of Parcours des Mondes. While last year the organization 


increased the representation of the arts of the antiquity and archaeological material, they keep expanding the scope of this event 
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by now also including dealers specialized in Asian art. They hope to attract an even wider public to the fair and takes into 
consideration the already existing interest among the regular visitors. Twenty renowned dealers with specialties in Chinese, 
Japanese, Himalayan, Indian, and, Southeast Asian art will be exhibiting. Parcours des Mondes (which means Journeys through 
Worlds? this year will be truer to its name than ever before. Kudos for the organization! One thing is sure, and that is now definitely 
impossible to see everything in one day. | hope three will be enough, but I'm afraid not. For me it will be the eight time | visit 
Parcours, its really a not to miss event. If you haven't visited it yet, you definitely should consider; you'll regret not having done it 
earlier. 


You can browse the catalogue here, Under the banner LEspace Tribal there is also a wide variety of side activities. I've already 
written about the Hughes Dubois retrospective (here). There's also an exhibition with a small selection of masterpieces at 22 Rue 
Visconti and several opportunities to meet authors and experts, see the whole program below. 


À PARIS POUR PARCOURS DES MONDES? 


NE MANQUEZ PAS 


L — TRIBAL 


Es tembre 
22 2 RUE CONTI 

Au programme : 
Un Master's Showcase unique, une exposition 


photo, des échanges animés et des cafés... 
pleins de saveurs. 


RÉTROSPECTIVE HUGHES DUBOIS : 
Expoaton de 186 polar et de bas rekak de Borobudur 
Hughes Dubon photographe avec ta femme, par nur de 
TOUS LES JOURS : 10H - 19H 


A DROGER PERRE TURING 


MARDI 8 : 18H - 19H 


REGARDS CROISÉS : 
Échanges autour dune œuvre avec Masi Belle, conservi 
‘hu Patrimoine au muse Cernuschi et Jacques Barre 
marchand d'art antique. 1 

MERCREDI 9 : 10H - 11H 


RENCONTRES AVEC LES SPÉCIALISTES ; 
Retrouvez Christian Coiffier (18h), Alain Weil - Christophe Fi 
et Pierre Amrouche [20h] auteurs d'articles pour Tribal Art 


NOCTURNE 
JEUDI 10 : 18H - 21H 
CAFÉ TRIBAL : 
Rencontres autour du theme de la restauration d'i 
Anne Catherine Kena goudi) 

Marc Ghysels, Anne-Catherine Kenis et 
Marion Boyer (samedi) 

JEUDI, VENDREDI ET SAMEDI : 10H - JIH 


LE PROGIRAMANE DETAALE EST IDONEE SUB WWW PARCOURS DES MONDES COM GET 
MEET US AT 


ESPACE TRIBAL. 22 RUE VISCONTI 
8- 13 SEPTEMBER, 2015 


THE DE TALED PROGRAM AULA ON VIC DES MONDES COM 


Un événement 
TRIBAL ART MAGAZINE 
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Avant-Première : Le Parcours des Mondes 


Video:https:/www.youtube .com/embed/Hk5nYIGM4CI?feature=oembed 
Du 8 au 13 septembre, le quartier Saint-Germain-des-Prés à Paris accueille le 
Parcours des Mondes, le Salon international des Arts premiers. 


ll rassemble une soixantaine de galeristes spécialisés dans les arts d'Afrique, d'Asie, 
d'Océanie et des Amériques. Cette année, le parcours s'ouvre largement à l'art 
asiatique en proposant parallélement un Salon international des Arts asiatiques. 
Pierre Moos, le directeur général du Parcours, s'en explique à Guy Boyer. 
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Parcours des mondes 


Horaires 
Vernissage mardi 8 septembre de 15h à 21h. Du mercredi au dimanche de 
11h à 19h. Nocturne le jeudi 10 septembre jusqu'à 21h. Dimanche 13 septembre, 
fermeture à 18h. 


Lieu 
Paris VI 


75006 Paris 


Date 
Du mardi 08 septembre 2015 au dimanche 13 septembre 2015 


Le salon international des Arts premiers s'installe la deuxième semaine de 
septembre dans le quartier de Saint-Germain des prés. Une soixantaine de 
galeries spécialisées dans les arts d'Afrique, d'Asie, d'Océanie, des Amériques 
et d'Archéologie participent à ce grand parcours artistique exceptionnel au coeur 
de Paris. Les galeries associées à l'événement sont situées le long des rues des 
Beaux-Arts, de Seine, J. Callot, Mazarine, Guénégaud, Visconti, Jacob, Bonaparte, 
de l'Echaudé, rue St-Sulpice et St-Benoît. 
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Le Parcours des mondes met le cap sur l'Asie 


Le Parcours des Mondes, salon des arts premiers de Saint-Germain-des-Prés, 
ouvre grand ses portes à l'art asiatique. Parmi les quatre-vingt-quatre exposants 
(dont 50 96 d'étrangers), vingt et un représentent cette spécialité. Ils sont 
parisiens pour la plupart, comme Jacques Barrére et Christian Deydier, mais aussi 
britanniques comme Gregg Baker (Londres), belges comme Marcel Nies (Anvers) 
ou thailandais comme Mehmet Hassan (Bangkok). « Paris n'a pas trouvé sa place 
sur le marché des arts asiatiques. Il faut y faire venir galeries et collectionneurs >, 
déclare Pierre Moos, l'organisateur du salon. Il compte sur la force de frappe de 
ce parcours entre galeries créé en 2002 et devenu le plus important événement 
commercial au monde pour les arts premiers. « Le dîner de gala du musée du 
Quai Branly a lieu la veille du vernissage. Ce n'est pas un hasard. » Pierre Moos 
programme pour ce Parcours 2 015 une exposition du « pape » des photographes 
d'arts primitifs, Hughes Dubois, trente-cinq ans de carrière, cinquante mille œuvres 
immortalisées. 


Le virage vers l'Asie a été pris dés l'an dernier. Une poignée de spécialistes, dont 
l'Américain Thomas Murray et l'Anglais Jonathan Hope (qui reviennent cette année), 
répondait à l'appel. La vague de marchands d'arts d'Asie de cette année augmente 
de prés de 25 % le nombre global des exposants. Certains marchands d'arts 
premiers doutent de l'avenir de cette stratégie, tant New York domine sans partage 
le marché des arts d'Asie, avec son Asia Week de mars. Bob Vallois, président du 
Parcours 2015, reste optimiste : < // y a trente grands marchands d'arts asiatiques 
dans le monde. Cinq des meilleurs sont installés à Paris. Alors pourquoi pas ? ». Le 
directeur des galeries Vallois Art Déco, Vallois 35-Sculpture contemporaine, Vallois 
41-Sculpture moderne, toutes à Saint-Germain-des-Prés, et de la galerie Friedman- 
Vallois de New York, participe au Parcours depuis quatre ans. Il y présente de l'art 
contemporain africain ; cette année le Béninois King, qui méle influences africaines 
et japonaises. « Le vrai probléme pour le développement du Parcours, c'est qu'il 
atteint sa taille critique. Trouver de nouveaux lieux d'exposition à Saint-Germain- 
des-Prés sera difficile ». 


Cet article Le Parcours des mondes met le cap sur l'Asie est apparu en premier sur 
Connaissance des Arts. 


Suite de l'article 
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Le Parcours des mondes met le cap sur l'Asie 


SHIVA BHIKSHATANA, Rajasthan ou Madhya Pradesh, Inde, xe-xie siècle, grès 
rose, H. 38 cm, galerie Christophe Hioco, Paris. 

Discret l'an dernier, l'art asiatique arrive en force pour l'édition 2015 du Parcours 
des Mondes, dans les galeries de Saint-Germain-des-Prés 


Le Parcours des Mondes, salon des arts premiers de Saint-Germain-des-Prés, 
ouvre grand ses portes à l'art asiatique. Parmi les quatre-vingt-quatre exposants 
(dont 50 % d'étrangers), vingt et un représentent cette spécialité. Ils sont 
parisiens pour la plupart, comme Jacques Barrère et Christian Deydier, mais aussi 
britanniques comme Gregg Baker (Londres), belges comme Marcel Nies (Anvers) 
ou thailandais comme Mehmet Hassan (Bangkok). « París n'a pas trouvé sa place 
sur le marché des arts asiatiques. Il faut y faire venir galeries et collectionneurs >, 
déclare Pierre Moos, l'organisateur du salon. Il compte sur la force de frappe de 
ce parcours entre galeries créé en 2002 et devenu le plus important événement 
commercial au monde pour les arts premiers. « Le diner de gala du musée du 
Quai Branly a lieu la veille du vernissage. Ce n'est pas un hasard. » Pierre Moos 
programme pour ce Parcours 2 015 une exposition du « pape » des photographes 
d'arts primitifs, Hughes Dubois, trente-cinq ans de carrière, cinquante mille œuvres 
immortalisées. 


Le virage vers l'Asie a été pris dés l'an dernier. Une poignée de spécialistes, dont 
l'Américain Thomas Murray et l'Anglais Jonathan Hope (qui reviennent cette année), 
répondait à l'appel. La vague de marchands d'arts d'Asie de cette année augmente 
de prés de 25 % le nombre global des exposants. Certains marchands d'arts 
premiers doutent de l'avenir de cette stratégie, tant New York domine sans partage 
le marché des arts d'Asie, avec son Asia Week de mars. Bob Vallois, président du 
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Parcours 2015, reste optimiste : « // y a trente grands marchands d'arts asiatiques 
dans le monde. Cinq des meilleurs sont installés à Paris. Alors pourquoi pas ?». Le 
directeur des galeries Vallois Art Déco, Vallois 35-Sculpture contemporaine, Vallois 
41-Sculpture moderne, toutes à Saint-Germain-des-Prés, et de la galerie Friedman- 
Vallois de New York, participe au Parcours depuis quatre ans. Il y présente de l'art 
contemporain africain ; cette année le Béninois King, qui mêle influences africaines 
et japonaises. « Le vrai probléme pour le développement du Parcours, c'est qu'il 
atteint sa taille critique. Trouver de nouveaux lieux d'exposition à Saint-Germain- 
des-Prés sera difficile ». 
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Parcours des mondes 2015 


Du 8 septembre 2015 au 13 septembre 2015 - Saint-Germain-des-Prés - Paris 
(75006) 
La rédaction : 


Né en 2001 avec la participation d'une poignée de marchands parisiens, Parcours 
des mondes a su fédérer en moins de quinze ans les plus grands marchands 
internationaux d'arts d'Afrique, d'Océanie, d'Asie et des Amériques, rendant à Paris 
sa place de capitale mondiale de cette spécialité. Au cœur de Saint Germain des 
Prés Parcours des mondes célèbre sa 14e édition avec la participation de 84 
galeries spécialisées. Cette invitation au voyage offrira, cette année encore, aux 
visiteurs, les ingrédients à l'origine de l'identité et du succès de ce salon hors les 
murs : forte présence de galeries étrangères (plus de 50%), qualité des œuvres 
exposées, et rigueur dans les expositions et les publications accompagnant souvent 
les accrochages des participants. 
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« Parcours des mondes » : quand l’art primitif 
envahit Saint-Germain-des-Prés 


« Parcours des mondes » célèbre sa 14e édition du 8 au 13 septembre dans le 
quartier de Saint-Germain-des-Prés à Paris. Ce grand rendez-vous des marchands 
et collectionneurs d'art primitif venus du monde entier s'ouvre cette année à l'Asie. 


Pendant six jours, le quartier de Saint-Germain-des-Prés se convertit en galerie 
géante, où les armures de samouraï et les estampes côtoient les statues yoruba ou 
les œuvres chamaniques d'Alaska. Les collectionneurs ou simples amateurs d'art 
peuvent suivre un parcours à travers la trentaine de galeries thématiques : « arts 
de la Tanzanie, « animaux », « métamorphose » (une sélection de masques du 
Mali, du Burkina Faso et de Côte d'Ivoire), « Temps modernes » (une exploration 
de l'esclavage moderne par onze artistes béninois et quatre artistes de nationalité 
caribéenne), etc.. 


En paralléle de ces expositions principales, des événements culturels sont au 
programme, comme le café tribal, un cycle de rencontres et de débats organisées 
par Tribal Art Magazine. Un hommage sera également rendu à Hugues Dubois, 
photographe d'art primitif. 


Une ouverture à l'Asie 


Traditionnellement centré sur les arts premiers en particulier africains, le salon 
«Parcours des mondes » présentera pour la première fois une vingtaine de galeries 
spécialisées en art chinois, japonais et indien. Selon Pierre Moos, directeur de 
l'événement, cette ouverture vers l'Asie correspond à un intérét croissant des 
marchands et collectionneurs et pourrait étre « le prémisse d'une future semaine 
asiatique à Paris, comme à New-York ou à Londres ». 


iframenttp://files.photosnack.com/iframejs/embed.html? 
hash=pdxcaxtvi&=1441702054 
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Parcours des mondes 2015 


Quartier Saint-Germain-des-Prés, Paris 


Exposition du 08 septembre 2015 au 13 septembre 2015 


Créé en 2001 á Saint-Germain-des-Prés sous le nom de Kaos, Parcours 
des mondes s'est progressivement imposé comme le plus grand événement 
international dédié aux arts premiers. Sa quatorzième édition, du 8 au 13 septembre 
2015, réunit ainsi dans le célébre quartier de la rive gauche pas moins de quatre- 
vingt-quatre galeries spécialisées, parmi lesquelles figure un nombre croissant de 
marchands étrangers — ces derniers constituent aujourd'hui 50% des exposants. 


A Saint-Germain, l'événement couvre ainsi tout l'éventail des arts premiers 
depuis l'ère chrétienne jusqu'à nos jours, et orchestre la rencontre des lances 
mélanésiennes (Galerie Dodier) et des statues Yorubas (Berz gallery), des 
portraits d'aborigénes (Michael Evans Tribal art) et des estampes japonaises 
(galerie Tanakaya). S'y ajoute un ensemble d'expositions thématiques soulignant 
la richesses et la diversité des formes dans les arts tribaux. Ainsi, la galerie 
Lucas Ratton réunit cette année une sélection d'objets africains, mais aussi 
asiatiques, océaniens et amérindiens sur le thème de l'animal, et la galerie 
Pablo Touchaleaume explore la dualité masculin/féminin. Quant à la Galerie 
Vallois, elle joue résolument la carte du contemporain : au 35 de la rue de Seine, 
l'exposition Temps modernes dénonce l'esclavage à travers les œuvres de quinze 
artistes béninois et caribéens, tandis que l’espace du 41 orchestre la confrontation 
de Coco Fronsac et de King, deux artistes également influencés par les arts 
premiers. 


Plan du parcours: ici 
Vernissage le 8 septembre. 


Crédit visuel : Galerie Lucas Ratton 
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Que faire ce week-end du 11, 12 et 13 septembre 
2015 à Paris? 


Ce week-end du 11, 12 et 13 septembre 2015, que le temps soit au beau fixe ou pas, 
il y a de quoi se faire plaisir et sortir à Paris et en île de France. Fête de l'Huma, le 
Top To Bottom festival, le Grand Feu d'artifice de Saint Cloud, la Summer Weather 
mais aussi La Parisienne et la VertiGo à la Maison de la Radio sans oublier les 
expos à ne pas manquer, les terrasses parisiennes et festins gourmands... Bref, 
voilà de quoi plaire à tous et vous divertir tout au long de ce week-end du 11, 12 
et 13 septembre 2015 à Paris. 


Et vous, vous faites quoi ce week-end du 11, 12 et 13 septembre 2015 à Paris et 
en ile de France? Ne tardez pas à découvrir les animations incontournables pour 
ce nouveau week-end de l'année 2015 à Paris! 

Coté scénes et concerts : 


LES INCONTOURNABLES 
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L'Inca et le conquistador. Le Musée du Quai Branly nous invite à rencontrer l'Inca et 
le Conquistador, jusqu'au 20 septembre 2015. A travers un voyage dans le temps, 
l'exposition retrace la conquête du nouveau monde et la rencontre des espagnols 
avec les incas. 


Jérg Bräuer. A l'occasion du 400e anniversaire de Nicolas Fouquet, le Château 
de Vaux-le-Vicomte offre une carte blanche à l'artiste allemand Jórg Bráuer, Ce 
photographe et vidéaste nous convie alors à une conversation en silence dans les 
écuries du château, jusqu'au 8 novembre 2015. 


Manessier. Le Musée Mendjisky nous entraine dans l'univers de Manessier, à 
travers la présentation de 50 oeuvres de l'artiste. Cette exposition nous captive avec 
ces variations de couleurs, si caractéristiques à l'Ecole de Paris, qui nous plongent 
dans une nature frivole, où la lumière est omniprésente. 


Parcours des mondes. Le Parcours des mondes, salon international des arts 
premiers et asiatiques, prend place dans les galeries du quartier de Saint-Germain- 
des-Prés du 8 au 13 septembre 2015. Pour cette 14ème édition, 84 galeries 
participent à cet événement international. 


Pour découvrir les autres expos de ce mois de septembre, n'hésitez pas à consulter 
notre guide. 


Côté bars et Food : 


LES INCONTOURNABLES 
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A Paris, un parcours à travers les arts premiers et 
asiatiques 

Le Monde - Rubrique Arts 

Lieu d'échange d'œuvres et de connaissances, le salon Parcours des mondes est 


devenu le rendez-vous annuel des collectionneurs. 
Suite de l'article 
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Afrique: Le Parcours des mondes des arts 
premiers, de l'Afrique à l'Asie 


Et c'est parti pour une 14e édition du Parcours des mondes, le plus grand rendez- 
vous mondial des arts premiers. 


Jusqu'au dimanche 13 septembre, 84 galeries transforment Paris en capitale de 
l'art, avec des amateurs, collectionneurs et marchands d'art tribal venus du monde 
entier qui se pressent dans les rues de Saint-Germain-des-Prés pour admirer, 
vendre et acheter des milliers d'œuvres d'art. 


Au-delà de l'Afrique, d'Océanie et des Amériques, le Parcours des mondes s'affiche 
pour la première fois aussi en tant que Salon international des arts asiatiques. 


Vous voulez découvrir les arts magiques malgaches, une statue des Mambila 
du Cameroun ou une plaque de couronne en écaille de tortue des iles 
Marquises ? 


Avec ses drapeaux orange qui animent les ruelles du quartier de Saint-Germain- 
des-Prés, le Parcours des mondes vous met sur le bon chemin. 


C'étaient les arts premiers africains qui dominaient jusqu'ici l'offre dans la majorité 
des 84 galeries spécialisées participantes. L'édition 2015 est pour la première fois 
dédiée aussi aux arts asiatiques. 


Jacques How-Choong se trouve parmi les 25 galeristes qui ont saisi l'occasion de 
participer enfin à ce prestigieux rendez-vous. 


L'antiquaire bruxellois, spécialisé en art chinois et himalayen, a emmené une pièce 
rarissime dont il existe seulement quelques exemplaires dans les musées : un 
bodhisattva en bronze qui vient du petit royaume de Dali qui existait entre le 11e et 
le 13e siécle et qui réunit des influences indiennes, tibétaines et d'Asie du Sud-Est. 


Plusieurs collectionneurs se sont déjá intéressés à cette merveille mise à prix à un 
peu plus de 100 000 euros. « Le Parcours des mondes attire beaucoup de monde 
et nous avons ainsi accès à une autre clientèle qu'à Bruxelles. J'espère que cela 
marchera bien. » 


Bientót une semaine asiatique parisienne ? 


C'est Pierre Moos, le directeur général du Parcours qui a ouvert les portes pour la 
Chine, l'Inde, le Tibet, le Japon et l'Indonésie. Un changement de cap aprés des 
années de succès avec toujours plus de collectionneurs et des prix qui n'arrétent 
pas de grimper à cause de la rareté de l'offre. Est-ce que le centre d'intérét s'est 
déplacé vers l'Asie ? 
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« Non, ce n'est pas une opportunité économique, répond Moos, mais cela faisait 
sens dans la mesure où l'on parle du Parcours des mondes et que nous n'avions 
pas abordé l'Asie. 


D'autant plus qu'il existe des semaines asiatiques à New York et Londres et que 
Paris brillait par son absence. Nous essayons de faire venir les collectionneurs 
d'Asie et peut-être de créer la Semaine asiatique parisienne. » 


Entretemps, la fascination pour les arts premiers ne se dément pas et le regard 
occidental sur les arts premiers africains continue à changer avec des prix records. 


En juin dernier, un masque double baoulé avait trouvé preneur chez Sotheby's à 
5,4 millions d'euros et une figure de reliquaire kota du Gabon pratiquement pour le 
méme prix chez Christie's. 


Pierre Moos se montre plutót agacé que ces ventes spectaculaires captent la quasi- 
totalité de l'attention du grand public. « Ce n'est un secret pour personne que c'est 
le Qatar qui achète des œuvres à ce prix-là pour son musée. 

Ce qui est terrible avec ces prix, c'est qu'on ne parle que de ces prix. Mais il y a des 
pièces à tous les prix. On peut encore trouver des chefs d'œuvres en art premier 
à 20 000 ou 50 000 euros... » 


La découverte des arts de la Tanzanie 


Bien entendu, au Parcours des mondes, l'année derniére, des collectionneurs 
avaient aussi acheté des piéces pour trois et quatre millions d'euros, mais l'esprit 
de ce rendez-vous unique au monde exige de ne pas afficher les prix, mais surtout 
les passions pour ces ceuvres d'art qui ont traversé des siécles et des continents. 


Cette année, la Galerie Afrique nous fait découvrir les arts de la Tanzanie à des prix 
relativement abordables entre 500 et 25 000 euros. 


172 objets représentatifs des principaux centres de styles de la Tanzanie, des 
piéces collectionnées en Afrique et dans des collections privées depuis 40 ans: 
des sculptures, des masques, des chapeaux, des totems d'une culture vénérée en 
Allemagne, mais restée longtemps méconnue en France, malgré le fait que le grand 
peintre et sculpteur allemand Georg Baselitz s'est fortement inspiré par cet art si 
spécifique des Sukuma, une tribu dans le nord-ouest de la Tanzanie. 


« En France, cet art n'a pas fait objet d'exposition. Nous avons voulu combler cette 
lacune, remarque Alain Dufour, expert en art africain. 


Baselitz était trés sensible à l'art des Sukuma. Nous avons quelques exemplaires 
représentés ici. C'est un art assez brut, mais à cóté de cet art brut, il y a aussi des 
sculptures extrémement raffinées, par exemple chez les Nymawezi. » 
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L'art contemporain au Parcours des mondes 


Pour la deuxieme fois, l'art contemporain a droit de cité au sein de ce parcours 
normalement exclusivement réservé aux arts premiers. 


Le galeriste Robert Vallois a méme été couronné président d'honneur de cette 13e 
édition tout en exposant des œuvres d'art contemporain de jeunes artistes béninois. 


En privé, il est grand collectionneur de l'art africain, en particulier Lega : « c'est toute 
une peuplade du Congo, particulierement intéressante. Un peuple évolué qui a su 
surmonter les pires miséres ». 


L'année dernière, Robert Vallois avait fait mouche avec une commande d'œuvres 
autour de Mickey, cette année, il nous présente King, 24 ans, qui nous déroute avec 
ses sculptures africaines sous forme de totems en céramiques japonisés. 


Il y aussi Legba, une figure mosaïque en mousse expansée d'Edwige Aplogan dotée 
d'un regard plein d'étonnements et un phallus bien coloré qui nous renvoie à la 
mémoire de l'esclavage. Ce qui réunit ces oeuvres iconoclastes ? « Tout cela ce 
sont mes artistes », résume Robert Vallois. 


Afrique 

COP 21 - Le président Macky Sall porte-voix des collectivités locales francophones 
Le président de la République du Sénégal, M. Macky Sall a accepté le mandat qui 
lui a... Voir Plus > 
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Parcours des mondes 2015, Paris 
September 10, 2015 


Jonathan Hope, cotton textile, Coromandel Coast, India, 18th century. Cotton, mordant painting, resist dyeing, 328 cm x 132 cm © Jonathan Hope, 
photo PJ Gates 


Parcours des mondes 2015 is currently underway, running 8 — 15 September in the heart of Paris. This is the 14" 
edition of the fair, which sees fifty of the world's most important dealers of Asian and tribal art exhibiting in their 
colleagues permanent galleries in the Beaux-Arts district of Saint-Germain-de-Pres. 


Altogether 84 specialist galleries are represented, with a new policy of featuring art from all continents greatly broadening 
the artistic scope. Pierre Moos, the event's director said: “Opening the show to Asian art represents a natural evolution for us, 
and a response to a growing interest on the part of collectors, and of dealers, who are organizing more and more exhibitions 
focused on Asia, Nepal, Tibet and Indonesia." 
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Alexis Renard, Kali, Mandi, India, 1700-1720. Pigments on paper, 21 x 17 cm © Alexis Renard, photo Antoine Me 


Around thirty thematic exhibitions are presented. One that specifically relates to weaving is ‘Heddle pulleys from the African 
continent’ by Dimondstein Tribal Arts, Los Angeles at 19, rue Mazarine. "Classical Dayak Art of Borneo” by Thomas 
Murray at 3, rue des Beaux-Arts includes textiles alongside sculptures ranging from small charms to giant guardian figures, 
and Mehmet Hassan Asian Art presents a special 25th anniversary show “Art from the Himalayas and China” at Galerie Anne 
+ Just Jaeckin, 19, rue Guénégaud. Other exhibitors making an appearance are Jonathon Hope, Alexis Renard, Galerie Mingei 
and Kapil Jariwala. 


Pays Royaume-Uni Périodicité En Continu 
Support HALI Diffusion NC 
Date 10 septembi Catégorie Internet 


Mehmet Hassan Asian Art, Liao Dynasty silk embroidery on blue gauze of Lion Dogs, 10th century, China Inner Mongolia Region 


Asian Art, Felt bag, Central Asia Uighur Culture, 12th- 13th century, Felt appliqué over a cotton tabby, Size: 4Dem x 33cm x19cm 
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Kapil Jariwala, Pichhvai: a representation of Sarat Purnama, Nathdwara, Rajasthan, India, C. 1840, Pigment and gold on fabric, 190 x 149 em © 
Kapil Jariwala 
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Thomas Murray + Asiatica — Ethnographica, Hampatong guardian figure, Modang — Baha Dayak, Eastern Borneo, 1036-1164, Wood, H. : 118 cm 
© Thomas Murray © Asiatica — Ethn photo Don Tuttle 
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iwistle, Agiba skull rack, Kerewa, Goaribari Island. Gulf province, Papua New Guinea. Wood, clay and pigments, H: 94,6 cm © Entwistle, photo Ed 
'arrinello — Squaremoose 
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ri River delta, Papuan Gulf, Papua New Gi carly 20th century. Wood with ochre 


pigment highlights and traces of lime, H: 121 om © Galerie Franck Marcelin, photo Christophe Duranti 
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Michael Evans Tribal Art, Josef Reiss, Portrait of a man in New Britain, New Britain, Melanesia, 1918, Original photographic print, 15,7 x 11,6 cm © 
Michael Evans Tribal Art 
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Un « Parcours des mondes » à Saint-Germain- 
des-Prés 


Le Monde | 


Parcours des mondes change. Le « salon international des arts premiers et 
asiatiques », créé en 2001, s'est développé depuis lors, jusqu'à réunir aujourd'hui 85 
marchands spécialisés dans les arts d'Afrique, d'Océanie, des Indiens d'Amérique 
du Nord, d'Asie du Sud-Est et, pour la premiére fois cette année, de la Chine, du 
Japon et de l'Inde. A lui seul, ce nouveau département rassemble une vingtaine de 
participants, ce qui ne saurait surprendre étant données la diversité et la richesse 
des civilisations qu'il s'agit d'accueillir. 


Il faut donc de plus en plus de temps pour parcourir les six rues du 6e 
arrondissement oü galeristes parisiens et confréres venus de Bruxelles, Londres, 
New York ou Montréal se cótoient, s'observent, négocient entre eux achats et 
échanges aussi. Il en faut d'autant plus que l'accroissement du nombre des 
exposants va de pair avec celle du nombre des visiteurs, collectionneurs ou curieux. 
Depuis mardi 8 septembre, et jusqu'à dimanche 13, on pérégrine a trés petite vitesse 
sur les trottoirs des rues Guénégaud, de Seine ou des Beaux-Arts et il faut parfois 
attendre son tour avant de pouvoir regarder les œuvres. 


Forte augmentation des prix 
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Que Parcours des mondes soit devenu l'institution la plus importante de ce genre 
au monde ne fait plus de doute. Il n'y manque aucun des grands noms du marché 
des arts que l'on qualifiait jadis de « primitifs » et qui le sont si peu. Que la... 
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A Paris, un parcours à travers les arts premiers et 
asiatiques 


Le Monde 


Arts d'Afrique, d'Océanie, d'Asie et des Amériques : Parcours des mondes, le 
« salon international des arts premiers et asiatiques », a lieu jusqu'au 13 septembre 
dans le quartier de Saint- 'main-des-Prés à Paris. Pour célébrer sa 14e édition, il 
réunit 85 galeries spécialisées avec plus de trente expositions thématiques. Masque 
Yaouré ou de danse Asa-Katé, buste de Bouddha ou scribe : voici en images 
une sélection des oeuvres présentées — avec cette année, une ouverture aux arts 
asiatiques classiques, comme le proposent la galerie Christophe Hioco ou la galerie 
Indian Heritage. 


1/10 

Afrique : masque Yaouré, Côte d'Ivoire — XIXe siècle — bois - Olivier Castellano, 
directeur de la galerie homonyme : « Raffinement, puissance et sérénité, ce masque 
Yaouré, surmonté des cornes d'un animal totem, symbolise le pouvoir spirituel. Il 
évoque les esprits Yu, intermédiaires entre les divinités et les hommes. » Crédits : 
© OLIVIER CASTELLANO facebook twitter google + linkedin pinterest 

Le salon Parcours des mondes 2015 à Paris 


diaporama:http:/www.lemonde fr/arts/portfolio/2015/09/10/a-paris-un-parcours-a- 
travers-les-arts-premiers-et-asiatiques 4751909 1655012.html 
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Galerie Frederic MOISAN exposition Franck 
LUNDANGI - dans le cadre du Parcours des 
mondes 


Galerie Frederic MOISAN exposition Franck LUNDANGI — dans le cadre du 
Parcours des mondes 


rue Mazarine Paris 6 http://www.galerie-fmoisan.fr 
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Le Parcours des mondes des arts premiers, de 
l'Afrique à l'Asie 


Masque de danse, Yup'ik Eskimo, 
Hooper Bay, Alaska, début du 20e siècle. Exposée au Parcours des Mondes par 
Donald Ellis Gallery. Siegfried Forster / RFI 

C'est parti pour une 1 dition du Parcours des mondes, le plus grand rendez- 
vous mondial des arts premiers. Jusqu'au dimanche 13 septembre, 84 galeries 
transforment Paris en capitale de l'art, avec des amateurs, collectionneurs et 


marchands d'art tribal venus du monde entier qui se pressent dans les rues de Saint- 
Germain-des-Prés pour admirer, vendre et acheter des milliers d'œuvres d'art. Au- 
delà de l'Afrique, de l'Océanie et des Amériques, le Parcours des mondes s'affiche 
pour la première fois aussi en tant que Salon international des arts asiatiques. 


Vous voulez découvrir les arts magiques malgaches, une statue des Mambila du 
Cameroun ou une plaque de couronne en écaille de tortue des iles Marquises ? 
Avec ses drapeaux orange qui animent les ruelles du quartier de Saint-Germain- 
des-Prés, le Parcours des mondes vous met sur le bon chemin. 


C'était les arts premiers africains qui dominaient jusqu'ici l'offre dans la majorité 
des 84 galeries spécialisées participantes. L'édition 2015 est pour la premiere fois 
dédiée aussi aux arts asiatiques. Jacques How-Choong se trouve parmi les 25 
galeristes qui ont saisi l'occasion de participer enfin à ce prestigieux rendez-vous. 
L'antiquaire bruxellois, spécialisé en art chinois et himalayen, a emmené une pièce 
rarissime dont il existe seulement quelques exemplaires dans les musées : une 
statue en bronze de bodhisattva qui vient du petit royaume de Dali qui existait entre 
le 11e et le 13e siècle et qui réunit des influences indiennes, tibétaines et d'Asie du 
Sud-Est. Plusieurs collectionneurs se sont déjà intéressés à cette merveille mise à 
prix à un peu plus de 100 000 euros. « Le Parcours des mondes attire beaucoup 
de monde et nous avons ainsi accés à une autre clientéle qu'à Bruxelles. J'espére 
que cela marchera bien. » 


Bientót une semaine asiatique parisienne ? 


C'est Pierre Moos, le directeur général du Parcours qui a ouvert les portes pour la 
Chine, l'Inde, le Tibet, le Japon et l'Indonésie. Un changement de cap aprés des 
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années de succés avec toujours plus de collectionneurs et des prix qui n'arrétent 
pas de grimper à cause de la rareté de l'offre. 


Est-ce que le centre d'intérêt s'est déplacé vers l'Asie ? « Non, ce n'est pas une 
opportunité économique, répond Moos, mais cela faisait sens dans la mesure où 
l'on parle du Parcours des mondes et que nous n'avions pas abordé l'Asie. D'autant 
plus qu'il existe des semaines asiatiques à New York et Londres et que Paris brillait 
par son absence. Nous essayons de faire venir les collectionneurs d'Asie et peut- 
étre de créer la Semaine asiatique parisienne. » 


Entretemps, la fascination pour les arts premiers ne se dément pas et le regard 
occidental sur les arts premiers africains continue à changer avec des prix records. 
En juin dernier, un masque double baoulé avait trouvé preneur chez Sotheby's à 
5,4 millions d'euros et une figure de reliquaire kota du Gabon pratiquement pour le 
méme prix chez Christie's. 


Pierre Moos se montre plutót agacé que ces ventes spectaculaires captent la quasi- 
totalité de l'attention du grand public. « Ce n'est un secret pour personne que c'est 
le Qatar qui achéte des ceuvres à ce prix-là pour son musée. Ce qui est terrible 
avec ces prix, c'est qu'on ne parle que de ces prix. Mais il y a des piéces à tous 
les prix. On peut encore trouver des chefs d'œuvres en art premier à 20 000 ou 
50 000 euros...» 


^ "x Masque Nymawezi, première moitié du 20e siècle, bois, 
polychrome, cuir. Exposée au Parcours des Mondes par Galerie Afrique. Siegfried 
Forster / RFI 

La découverte des arts de la Tanzanie 


Bien entendu, au Parcours des mondes, l'année dernière, des collectionneurs 
avaient aussi acheté des pièces pour trois et quatre millions d'euros, mais l'esprit 
de ce rendez-vous unique au monde exige de ne pas afficher les prix. Il est surtout 
porté par les passions pour ces œuvres d'art qui ont traversé des siècles et des 
continents. 


Cette année, la Galerie Afrique nous fait découvrir les arts de la Tanzanie à des 
prix relativement abordables entre 500 et 25 000 euros. 172 objets représentatifs 
des principaux centres de styles de la Tanzanie, des piéces rassemblées en 
Afrique et dans des collections privées depuis quarante ans: des sculptures, des 
masques, des chapeaux, des totems d'une culture vénérée en Allemagne, mais 
restée longtemps méconnue en France, malgré le fait que le grand peintre et 
sculpteur allemand Georg Baselitz se soit fortement inspiré de cet art si spécifique 
des Sukuma, une tribu dans le nord-ouest de la Tanzanie. « En France, cet art n'a 
pas fait objet d'une exposition. Nous avons voulu combler cette lacune, remarque 
Alain Dufour, expert en art africain. Baselitz était trés sensible à l'art des Sukuma. 
Nous avons quelques exemplaires représentés ici. C'est un art assez brut, mais à 
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cóté de cet art brut, il y a aussides sculptures extrémement raffinées, par exemple 
chez les Nymawezi » 


L'art contemporain au Parcours des mondes 


Pour la deuxième fois, l'art contemporain a droit de cité au sein de ce Parcours 
normalement exclusivement réservé aux arts premiers. Le galeriste Robert Vallois 
a méme été couronné président d'honneur de cette 13e édition tout en exposant 
des œuvres d'art contemporain de jeunes artistes béninois. 


En privé, il est grand collectionneur d'art africain, en particulier Lega : « c'est toute 
une peuplade du Congo, particuliérement intéressante. Un peuple évolué qui a su 
surmonter les pires miséres ». L'année derniére, Robert Vallois avait fait mouche 
avec une commande d'œuvres autour de Mickey, cette année, il nous présente 
King, 24 ans, qui nous déroute avec ses sculptures africaines sous forme de totems 
en céramiques japonaises. 


Il y aussi Legba, une figure mosaïque en mousse expansée d'Edwige Aplogan dotée 
d'un regard plein d'étonnements et un phallus bien coloré qui nous renvoie à la 
mémoire de l'esclavage. Ce qui réunit ces ceuvres iconoclastes ? « Tout cela ce 
sont mes artistes », résume Robert Vallois. 


Edwige Aplogan, « Un Legba », 78x41x44 cm. Sculpture 
exposée à la galerie Robert Vallois. Siegfried Forster / RFI 


66 


Le marché des arts premiers est en trés bonne santé. 

Pierre Moos, directeur général du Parcours des mondes 10/09/2015 - par Siegfried 
Forster Ecouter 

» Parcours des mondes, salon international des arts premiers et des arts 
asiatiques, du 8 au 13 septembre, Paris, Saint-Germain-des-Prés. 
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Week-end 


COTE 


Parcourez le monde de l'art au Salon des arts premiers et 
asiatiques 


Pour les collectionneurs d'art comme pour les amateurs, le salon Parcours des mondes est un événement 
incontournable ! Grâce à la participation de 84 galeries venues du monde entier, cette foire à ciel ouvert esquisse 
la diversité de l'art à travers un parcours de 30 expositions thématiques. Pour cette 14e édition — qui se termine 
dimanche — l'Asie est mise à l'honneur, avec la présence d'une vingtaine de galeries spécialisées telles que 
Gregg Baker ou encore Christophe Hioco. 


Parcours des mondes 

Jusqu'au 13 septembre 2015 

Galeries du quartier de Saint-Germain-des-Prés 
www.parcours-des-mondes.com 


Figure de pouvoir masculin R.D. Congo XIXe siècle Bois, fibres et métal. 
© Kevin Conru 
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Art market news 


ART MARKET NEWS 


Parisian tribal art event opens up to major Asian art dealers 
Twenty newcomers have joined Parcours des Mondes to create a parallel fair 


by GARETH HARRIS 
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miniature paintings of 17th and 18th century. The gallery director, Shawn Ghassemi, says that he has seen "tons of good traffic” but another 


overseas dealer, who preferred to remain anonymous, says that he is unsure if the gallery costs will be covered 


The Asian art dealer, Rebecca Sack of the local dealership Galerie Jacques Barrère, says that 
being part of the Parcours has paid off: the gallery has already sold three pieces (by 10 
September) including a grey sandstone Vishnu figure from Cambodia, dating from the 11th 
century, priced at €100,000. 


“We see more people this week, than during the entire year," said Julien Flak, the associate 
director of Galerie Flak which specialises in ancient tribal art from Africa, Oceania and North 
America. “Six or seven representatives of the Musée du Quai Branly [the Paris-based 
ethnographic museum] have come by, along with curators from US institutions such as the 
Boston Museum of Fine Arts," Flak said, adding that sales made so far ranged in price from 
€1,000 to more than €50,000. 


He stressed that buyers range from people entering the ethnographic art field to established 
collectors. “The tribal art market is strong in France because there is so much crossover buying, 
said the London-based dealer Jonathan Hope who had sold a wooden 19th-century adat house 
post from East Sumba in Indonesia, priced at €12,000. 


= 
[ à 
Wan rfi fr 


Pays : France 
Dynamisme : 180 


E 


Date : 12/09/201 
Heure : 10:10:16 
Journaliste : Sie 


5 


gfried Forster 


Le galeriste Robert Vallois, président d'honneur du 
Parcours des mondes 


L'antiquaire Robert Vallois dans son bureau au-desus de sa galerie rue de Seine 
à Paris. Siegfried Forster / RFI 

Qu'est-ce qui distingue un bon galeriste ? « L'amour, l'œil et un peu de moyens >. 
Robert Vallois nous recoit dans son bureau au-dessus d'une de ses galeries rue 
de Seine, à Saint-Germain-des-Prés, le quartier général des antiquaires à Paris. 
À 77 ans, « Bob » a introduit l'art contemporain dans le Parcours des mondes, le 
plus prestigieux rendez-vous mondial des arts premiers qui se tient encore jusqu'au 
dimanche 13 septembre. Collectionneur passionné d'art africain, il est aussi mécène 
du Centre d'Art qui vient d'ouvrir ses portes à Cotonou au Bénin. Entretien. 


RFI : Vous êtes président d'honneur du Parcours des Mondes 2015. Est-ce 
que c'est la récompense pour avoir introduit l'art contemporain au Parcours 
des mondes ? 


Robert Vallois : C'est un peu plus compliqué. On m'a nommé président d'honneur 
pour mon soutien de l'Afrique. J'ai commencé à collectionner l'art africain, parce 
que je suis dans le quartier de l'art africain. Ici, quand on ouvre les yeux, on s'y 
intéresse. Ensuite, je me suis ouvert sur l'art contemporain africain, spécialement 
sur le Bénin et j'expose des artistes du Bénin depuis quatre ans. Avec l'ensemble 
des galeries du quartier, on a aussi construit un centre d'art au Bénin. 
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Quelles qualités faut-il avoir pour être un bon collectionneur et galeriste ? 


L'amour, l'œil et un peu de moyens. Mais on peut être collectionneur avec de petits 
moyens. Il y a de tout dans ce métier. Vous pouvez acheter de l'art africain à 100 
euros, à 500 euros, mais aussi à 500 000 euros ou à 5 millions d'euros. Il faut choisir. 
Il faut avoir l'œil et l'envie. 


Vous étes trés actif dans l'art contemporain, néanmoins vous étes aussi 
un collectionneur de l'art africain ancien. L'art ancien et l'art contemporain 
exigent-ils les mémes qualités de la part des collectionneurs et galeristes ? 


Les arts premiers sont quand méme beaucoup plus compliqués. L'art contemporain 
est plus facile. Les artistes sont vivants et on parle avec eux. On sait ce qu'ils 
font, pourquoi, quand et comment ils le font. Pour l'art africain ancien, il faut avoir 
certaines connaissances, mais les marchands sont lá pour vous apprendre. 


Vous étes né en 1938 à Paris. Vous avez fondé votre premiére galerie en 1971 
dans le domaine de l'art déco. Comment étes-vous venu à l'art africain ? 


Par contacts. Par osmose avec le quartier. Je suis entouré de marchands d'art 
africain. Je ne peux pas ne pas regarder ce qui se passe autour de moi. 


Ce n'était pas aprés avoir fait des voyages en Afrique ? 


Absolument pas. J'ai fait mes premiers voyages en Afrique, il y a cinq ans, quand 
je me suis occupé du Bénin. 


Vous avez aussi une réputation de grand collectionneur d'art africain, surtout 
des Lega. 


Les Lega, c'est toute une peuplade du Congo, particulierement intéressante. 
Un peuple évolué qui a su surmonter les pires misères. Je suis effectivement 
collectionneur d'art lega. 
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« Totem 4 », grès noir, engobe à base de manganèse et de carbure de silicium, 
émail craquelé avec superposition d'émail brun/noir. Œuvre de King, exposée à la 
Galerie Vallois. Siegfried Forster / RFI 


Pourquoi est-ce que vous vous êtes engagé au Bénin, un pays qui grouille 
déjà d'initiatives dans l'art contemporain ? 


Le Bénin est le Saint-Germain-des-Prés de l'Afrique. C'est un pays d'intellectuels. 
Depuis le 16e siécle, cela a toujours été un pays d'intellectuels et ca continue. C'est 
un tout petit pays, assez pauvre, sans richesses gigantesques, mais avec un pouvoir 
intellectuel absolument formidable. 


Vous étes également mécéne du Centre d'art de Lobozounkpa à Cotonou qui a 
ouvert ses portes en 2015. Qu'est-ce qu'on voit sur ces 4 000 mètres carrés ? 


C'est trés simple. D'abord, on a commencé avec une école maternelle pour 140 
enfants. On a donné cette école à la commune où nous sommes. Ensuite, ils nous 
ont donné un terrain et on a construit le Centre d'art qu'on a inauguré il y a cinq mois. 
Maintenant, on leur construit en plus un Petit Musée des Récades, les emblèmes 
royaux du Bénin. 


La direction artistique du Centre d'art est assurée par le plasticien béninois 
Dominique Zinkpé. Quel est son róle ? 


Dominique Zinkpè est un artiste béninois bien connu et qui est en plus directeur 
du Centre d'art. C'est-à-dire il reçoit les artistes et il sélectionne les artistes. On est 
ouvert sur plein de choses. Par exemple, on a fait un partenariat avec l'école des 
Beaux-arts de Dijon. Ils nous envoient des élèves, on leur renvoie des élèves. Il y 
a des milliers de choses à faire. Il y a tout à faire. Et on le fait. 


Dans votre galerie parisienne, vous montrez actuellement les ceuvres de King, 
un artiste franco-béninois qui ne présente pas des sculptures traditionnelles, 
mais de la céramique, des vases sous influence du Japon et tout à fait 
étonnantes pour un artiste d'origine africaine. 


Je m'intéresse au Bénin, aux jeunes artistes. King a 28 ans, c'est un garcon 
formidable qui est parti au Japon pour apprendre l'art de la céramique traditionnelle. 
Là, je montre pour la première fois ses œuvres à Paris. 


Vous soulignez aussi les parallèles entre la vision spirituelle de la céramique 
japonaise et la culture animiste de son héritage africain. 


Je pense que cela ressort nettement quand on voit ses vases qui sont plutót des 
sculptures. On sent l'influence africaine et l'influence japonaise. 


Tous droits réservés à l'éditeur 


Page 34 
Visualiser l'article 


€) TRIBALART 256840537 


í ü 
www.rfi.fr 


Pays : France 
Dynamisme : 180 


Date : 12/09/2015 
Heure : 10:10:16 
Journaliste : Siegfried Forster 


Votre goüt est trés éclectique quand on pense que vous exposez dans votre 
deuxiéme galerie des artistes béninois autour du théme de la mémoire de 
l'Esclavage. 


Tout cela, ce sont mes artistes. Le Bénin était un pays qui a envoyé des esclaves 
absolument partout : Cuba, Brésil, etc. Cette année, c'est La Route des Esclaves, 
une manifestation organisée par l'Unesco à laquelle on a participé. Car tous nos 
artistes se sentent concernés par l'esclavage ancien, mais aussi par l'esclavage 
d'aujourd'hui. 


Avec Niko Dalongeville on est confronté à L'Arbre de l'oubli. Benjamin 
Deguenon a intitulé sa sculpture faite de téléphones portables Allo / Allo ! 
Alloo0000000000000 !!! 


Chez Dalongeville, c'est l'homme enchainé, prisonnier de tout. Avec Deguenon, on 
découvre l'esclavage par la technologie. Quand on voit ces centaines de téléphones 
portables, on est aussi un peu l'esclave, même si c'est moins grave. 


« L'Arbre de l'oubli », installation de Niko Dalongeville, exposée à la Galerie Vallois. 
Siegfried Forster / RFI 


P Parcours des mondes, salon international des arts premiers et des arts 
asiatiques, du 8 au 13 septembre, Paris, Saint-Germain-des-Prés. 


> Les sculptures et tableaux de l'exposition La Mémoire de l'Esclavage sont 
présentés à la Galerie Vallois jusqu'au 3 octobre. 
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«C'était les designers d'il y a 150 à 200 ans» 


ExpositionLes arts premiers tiennent salon à Paris, portés par une ferveur 
grandissante. 


(visuel indisponible) 


Faite de 60'000 plumes de pigeon, cette «Monnaie de mariage» date de 1868. Selon 
la tradition des iles Santa Cruz, la famille du fiancé l'offrait a celle de la promise pour 
compenser la perte d'un membre de la communauté. La galerie parisienne Anthony 
JP Meyer la proposait pour 100'000 euros. 


«Des parasites, des pirates» La vitrine du Parcours des mondes — vraies 
devantures postées sur un itinéraire dessiné jusqu'à demain dans Paris-Saint- 
Germain-des-Prés — est trop belle pour ne pas attirer les marchands du temple. Ces 
petits malins qui font surgir de leurs échoppes statuettes, fétiches ou masques pile 
au moment oü 84 galeries triées sur le volet donnent le pouls du marché des arts 
premiers. 


A force, Pierre Moos s'est fait une raison mais le directeur de l'événement qui fait 
référence au niveau mondial (les galeries y réalisent 60% de leur chiffre d'affaires 
annuel en six jours) n'en perd pas sa verve: «Ce ne sont que des bouts de bois 
et je n'ai pas peur de le dire, c'est de la merde.» Les mots cinglent, le verdict est 
implacable: les intrus ne sont pas les bienvenus sur un marché sélectif oü la passion 
fait encore loi. La passion du chasseur sur les traces d'un graal... 


Il peut le dénicher dans une vieille collection coloniale, il doit alors ruser ou tomber 
au moment oü l'objet n'est plus du goüt des héritiers: la stratégie tient de la partie 
d'échecs! «J'adore, savoure le galeriste québécois Jacques Germain, méme s'il 
devient presque plus difficile de trouver une belle ceuvre qu'un client.» A l'autre bout 
de la chaine, la ferveur est tout aussi intense: se laisser magnétiser, accepter les 
mystères ou écouter les histoires de pièces ayant traversé les âges et les frontières 
sans jamais vendre leur âme. 


Tous le disent: l'amateur est impliqué à 100% dans son acte d'achat. Faute de 
pouvoir se fier aux modes ou compter sur un best of, les certitudes ne tiennent qu'à 
un fil sensoriel. «A chacun de se forger son savoir, d'exercer son œil en détaillant le 
plus d'objets possibles, pour ensuite reconnaître la présence, l'œuvre qui harponne, 
celle qui libère sa charge d'émotions», poursuit le galeriste américain Andrew Berz. 


Tous le disent aussi: l'école tient de l'équilibrisme et le faux pas guette. En vingt ans, 
Pierre Moos a réuni plus de 600 pièces. Mais, trop impulsif, il reconnaît aussi avoir 
fait des erreurs. «Quand je vous dis que c'est une histoire d'amour.» 


Retour à l'essentiel 
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Tout comme pour l'art brut ou l'art urbain, cette passion défie encore les règles 
du marché de l'art et contamine de plus en plus large. Pas de stars au règne des 
artisans anonymes, pas de primauté stylistique, pas de vaines certitudes et encore 
moins d'autosuffisance; juste une force d'attraction frôlant parfois l'animisme et le 
pouvoir de réveiller l'imaginaire. «L'art pour l'art n'existe pas dans cet univers où les 
objets répondent tous à une fonction sans exclure la notion de beauté, qu'elle soit 
matérielle ou spirituelle. Quant aux créateurs, s'enflamme Pierre Moos, c'était les 
designers d'il y a 150 ou 200 ans.» 


Ils n'ont pas joué la sophistication contre la simplicité esthétique, ils n'ont pas 
contesté le réflexe originel et, surtout, ils n'ont pas oublié la nécessité de transmettre, 
lorsque, obnubilé par une posture, l'art contemporain peut-il en dire autant? Certains 
collectionneurs s'en sont détournés pour un retour à l'essentiel à travers les arts 
premiers, et le disent encore à demi-voix, comme ce Français rencontré sur 
le Parcours des mondes: «L'art est une affaire de musique et de mots. Si on 
peut toujours percevoir la musique des contemporains, leurs mots sont devenus 
imperméables et sans explications, on ne comprend pas.» 


Pierre Moos, lui, ne croit pas au report des voix des décus de l'art contemporain 
sur les arts premiers. Il préfère s'en tenir à un chiffre: les 97% d'acteurs du 
marché qui, selon lui, forment un noyau dur de passionnés. «ll y a une frange de 
collectionneurs-investisseurs qui gravitent autour de cet univers, c'est vrai. Est-ce 
un épiphénoméne? Je n'en sais rien. Mais, poursuit-il, on rencontre effectivement 
des acheteurs possédant des ceuvres de peintres inspirées par les arts premiers — 
Picasso, Derain, Matisse — et qui complétent leur collection. Au-delà, on sait aussi 
que les piéces qui partent au-dessus de 2 ou 3 millions d'euros s'envolent vers le 
Qatar, toujours en train de garnir son futur musée.» 


Loin des 5,4 millions d'euros payés chez Christie's pour un reliquaire Kota du 
Gabon ou, ce méme mois de juin, chez Sothebys pour un masque double 
Baoulé, les montants indiscrétement grappillés dans les rues de Saint-Germain- 
des-Prés passaient souvent les six chiffres. Les prix sont à la hausse, Jacques 
Germain le reconnait et l'impute en partie à l'engouement de la clientèle africaine. 
«On assiste à une frénésie qui me rappelle celle des Chinois redécouvrant leur 
patrimoine il y a une vingtaine d'années. Elle s'ajoute à l'enthousiasme d'un 
réseau de collectionneurs passionnés.» Et... à l'abondance de curieux sur le 
Parcours des mondes. Son directeur les aime. «Un jour, peut-étre, deviendront-ils 
collectionneurs!» (24 heures) 


Tous droits réservés à l'éditeur 


Page2/2 
Visualiser l'article 


€) TRIBALART 256858829 


Date : 15/09/2015 
T Heure : 21:49:39 


Télérama" Journaliste : Bénédicte Philippe 
SORTIR 


sortirtelerama.fr 
Pays : France 
Dynamisme : 80 


Ei Page 1/1 


Visualiser l'article 


Animaux (expo à Paris) 


Du 8 septembre 2015 au 30 octobre 2015 
Galerie Lucas Ratton - Paris 


Le salon des arts premiers Parcours des mondes joue les prolongations grâce à 
quelques galeries du quartier qui programment encore de belles expositions. Parmi 
les coups de cœur figure « Animaux », la première exposition thématique de Lucas 
Ratton. Issu de la fameuse famille des légendaires marchands d'art premier dont 
le Quai-Branly racontait en 2013 l'épopée, le jeune homme a réuni un ensemble 
exceptionnel de sculptures animales illustrant la richesse et la diversité du bestiaire 
africain : masques, statuettes, objets. Des pièces remarquables pour leur allure et 
leur pedigree ! 


Lieux et dates 
Galerie Lucas Ratton 


33, rue de Seine,75006 Paris 
infos 
Du 08 septembre 2015 au 30 octobre 2015 


gratuit. 
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17 settembre 2015 


L'Asia entra nei Parcours des Mondes ed è a 
buon mercato - Foto 


di Antonio Aimi 


Parigi, anche quest'anno, nonostante alcuni tentativi di imitazione, i Parcours des Mondes si sono confermati la 
manifestazione più importante al mondo di arte "altra". E anche quest'anno, la manifestazione, giunta alla XIV edizione, è 
stata un'occasione preziosa che ha consentito a galleristi e mercanti di concludere vendite importanti. Dal canto loro gli 
appassionati e i "normali" visitatori nei sei giorni dei Parcours (8 -13 settembre) hanno avuto la possibilità di ammirare 
opere che in alcuni casi sono invidiate dai più importanti musei del mondo, perché nel settore dell'arte exraeuropea è 
ancora possibile trovare sul mercato capolavori straordinari, cosa che nel caso dell'arte antica o rinascimentale è 
impossibile, perché da tempo le opere dei grandi maestri si trovano solo nei musei. 

Quest'anno, inoltre, la centralità dei Parcours è stata rafforzata dall'arrivo delle gallerie che trattano l'arte di India, Cina, 
Giappone, ecc. (nelle precedenti edizioni era presente solo l'Asia “tribale”). Con questa novità, Pierre Moos e Alex Arthur, 
rispettivamente direttore generale e direttore artistico, hanno cancellato una divisione che ormai non ha più senso, quella 
che colloca in una tradizione collezionistica e museale separata l'arte delle società statuali dell'Asia, cioè degli antichi 
imperi in India, Cina, Giappone, Birmania, Khmer, Giappone, ecc. 

Grazie a questa scelta gli espositori sono passati da 68 a 84, di cui 41 francesi. Gli italiani, come sempre, sono due: 
Dalton-Somaré di Milano e Dandrieu-Giovagnoni di Roma. La maggior parte delle gallerie (42) sono specializzate 
sull'Africa, seguono quelle specializzate sull'Asia (21), sull'Oceania (14) e quelle che si dedicano all'arte contemporanea 
“altra” (3). In questo quadro l'America è il continente meno rappresentato con solo quattro gallerie, di cui tre dedicate 
all'American Indian e una all'arte precolombiana. 

Come tutti gli anni fare un bilancio dei Parcours è quanto mai difficile, per la quantità e la varietà delle opere esposte, che 
superano di gran lunga le aste più importanti, e per la reticenza di alcuni mercanti a dare dati precisi e attendibili sugli 
affari fatti. In generale si può dire che l'offerta dei Parcours comprendeva tipologie e opere di tutti i continenti, che 
‘andavano da piccoli oggetti, a volte veri e propri gioiellini, a opere vendute sui 4-5 milioni di euro, come la Fang Mabea e 
la Luba del Maestro di Warua vendute da Bernard Dulon . 

L'arrivo dell'Asia statuale ha portato a una maggiore presenza di appassionati, anche se molti mercanti hanno segnalato 
che, almeno per ora, chi colleziona l'arte “altra” tradizionale (in genere Africa e Oceania) non colleziona l'Asia delle “grandi 
civiltà e viceversa. 

Per quanto riguarda i prezzi la presenza di India, Cina, Giappone, ecc. ha reso evidente che, a parità di qualità (chi scrive, 
owiamente, è ben consapevole che questi confronti sono sempre un po' pericolosi e scivolosi) l'arte asiatica è 
decisamente meno costosa di quella degli altri continenti. Per fare un esempio: alcuni piccoli disegni American Indian 
erano offerti a cifre dieci volte superiori a quelle di alcuni acquerelli indiani, per altro, secondo chi scrive, molto più belli. 
Ma è noto che i prezzi delle opere d'arte sono influenzati anche da numerosi elementi extraestetici e non è certo una novità 
la soprawalutazione dell'American Indian prodotta dai collezionisti Usa. 

Nel caso dell'Africa si è osservata la presenza di un numero più alto che in passato di sculture Fang, che, per alcuni, 
rappresentano il gotha dell'arte africana. Alcune di queste erano senza dubbio straordinarie e, in alcuni casi, 
presentavano un rapporto qualità prezzo estremamente interessante, mentre in altri sembravano un po' soprawalutate 
(qui occorre segnalare che si sta parlando di opere che partono dai 200.000 euro). 

Tra i pezzi più abbordabili si possono segnalare i netsuke giapponesi o le figurine Asmato i quadri di artisti aborigeni 
contemporanei offerti tra i 250 e i 1.000 euro. 

Dato che è impossibile fare un bilancio dettagliato e completo galleria per galleria, qui di seguito si presenta una 
carrellata, necessariamente soggettiva, delle opere più interessanti, non sempre le più costose, presentate ai Parcours. 
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Jac Hoogerbrugge - Paperblog 


Michel Thieme présentait lors du dernier Parcours des Mondes un trés bel objet, 
bien documenté. En effet, cette proue de pirogue fut collectée par Jac Hoogerbrugge 
auprès des habitants du village de Oinaki a l'est de Humboldt Bay en 1958. 

Qui était ce personnage ? 

Jac Hoogerbrugge est né en 1923 et mort en 2014. II fut en poste en Indonésie et en 
Nouvelle-Guinée. Ces différentes fonctions lui ont permis d'approcher les cultures 
Batak à Sumatra, Dayak à Bornéo, les populations Asmat ainsi que celles du lac 
Sentani et de la baie de Humboldt en Nouvelle-Guinée. 
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De retour aux Pays-Bas, il poursuivit sa collection par l'entremise de marchés 
aux puces et de ventes aux enchères, mais aussi par le biais de ses excellentes 
relations dans les milieux missionnaires et avec d'anciens coloniaux. Il s'est toujours 
efforcé de documenter ses objets en explorant les archives coloniales et celles des 
missionnaires. 

(Voir photo ci-dessus). 

Cette proue a été particulièrement bien conservée puisqu'elle fut récupérée après 
une bataille, lavée et conservée comme trophée par l'un des antagonistes. 
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Quant a Jac Hoogerbrugge, sa biographie nous est fournie par Raymond Corbey 
qui s'est entretenu avec lui en 2000 et dont voici quelques éléments traduits à partir 
d'un texte fourni par Michel Thieme : 

Jac arriva en pays Batak en 1954. Il connaissait déjà l'Indonésie car il avait servi 
comme officier néerlandais entre 1946 et 1949 puis, il avait travaillé pour la Royal 
Dutch Shipping Company a Jakarta. 

Il collecta ses premiers objets Batak avec son épouse et l'aide de rabatteurs qui 
allaient jusqu'a Nias. 

Mais il raconte qu'il eut une autre manière, bien plus directe, d'avoir accès a des 
objets : il était un bon joueur d'échecs comme beaucoup de Batak, et de plus il aimait 
dessiner, ce qu'il faisait beaucoup dans les villages : Ces activités lui ouvrirent de 
nombreuses portes et il se passa de ses intermédiaires. 


En 1956, on le retrouve à Hollandia (actuellement Jayapura), capitale de la 
Nouvelle-Guinée néerlandaise. Il va trés souvent dans les villages du Lac Sentani et 
dela Baie de Humboldt, il dessine et peint. Il acquiert ainsi beaucoup d'informations 
sur les motifs des artefacts, les mythes de création, les significations des chansons, 
des danses... 

Ce poteau ci-dessous maintenant conservé au Metropolitan Museum fut collecté en 
1956. Il s'intéressera également aux figures korwar de la baie Geelvink. 
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Lorsque la partie néérlandaise de la Nouvelle Guinée devint indonésienne, Jac 
retourna vivre deux ans aux Pays-Bas puis fut de nouveau envoyé a travers toute 
l'Indonésie afin de trouver de nouvelles opportunités d'affaires toujours pour la Royal 
Dutch Shipping Company. 

Il écrit sur ces années 1964-1966 : 


" Doté d'une bonne liasse de billets, je partis à l'aventure. Ce furent des années folles 
durant lesquelles j'ai pris beaucoup de plaisir. Le pays avait été ébranlé : les soldats 
et les provinces rebelles contestaient l'autorité de l'Etat. Mais avec de l'argent, de 
la patience et une langue bien pendue, je me faufilais et je pouvais aller partout : 
de Sumatra à travers les îles de la Sonde jusqu'au cœur des Moluques. Je trouvais 
des obiets incrovables. Par exemple. dans les petites villes des côtes de Bornéo. 
je pouvais acheter de fines machettes, richement décorées et différents types de 
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Jac Hoogerbrugge 


sculptures sur bois Dayak... ». 
Dans toutes ses pérégrinations, Jac Hoogerbrugge avait eu l'occasion de séjourner 
en pays Asmat. Aussi fut-il considéré comme le candidat idéal en 1968 lorsque 
l'UNESCO rechercha un homme dont la mission serait de faire revivre l'art de la 
sculpture sur bois chez les Asmat : "Quand je suis arrivé là en 1969 l'art était 
complétement mort ! Les maisons cérémonielles étaient vides. On trouvait encore 
quelques bonnes sculptures mais seulement dans des villages isolés. Juste aprés 
la prise de contróle de la Nouvelle-Guinée occidentale, les Indonésiens avaient 
interdit les fétes et les rituels traditionnels. Toutes les sculptures ont alors été 
systématiquement détruites. En effet, à leurs yeux, elles étaient trop étroitement 
liées à la chasse aux têtes... " 

Entre 1968 et 1972, Hoogerbrugge montra des photographies de sculptures à des 
Anciens Asmat et encouragea les méthodes traditionnelles afin de favoriser la 
création de nouvelles pièces. Un magasin fut ainsi créé à Agats, la capitale de la 
région, oü les sculpteurs pouvaient venir vendre leur travail à un prix équitable. 
Plusieurs milliers d'objets furent ainsi produits, en particulier les figures d'ancétres, 
des boucliers de guerre et les grands poteaux d'ancêtres (les mbisj). 

Jac les catalogua soigneusement, les dessina et/ou les photographia. 

Dans le méme temps Jac acquit pour son compte personnel d'anciens boucliers et 
Sculptures sur bois, qui avaient joué un róle dans les rituels Asmat. Ces éléments 
lui ont été apportés sur la cóte ou obtenus au cours de ses fréquents voyages dans 
l'intérieur des terres, souvent en compagnie d'amis missionnaires. 
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De retour aux Pays-Bas, dans les années 1970, Jac poursuivit ses acquisitions 
essentiellement dans des marchés aux puces et des ventes aux enchères. 

Il se consacra à recueillir toute la documentation possible sur la Nouvelle Guinée 
néerlandaise et commença à publier sur le lac Sentani puis les Asmat. Son ouvrage 
le plus connu du grand public est Asmat: Arts, crafts and people - A photographic 
diary, 1969-1974 publié en 2011, concernant son travail avec l'UNESCO et riche de 
plus de 700 photos. 

Jac a estimé que cette publication devrait étre bilingue, anglais-indonésien et donc 
accessibles aux Asmat eux-mémes. Tout comme ses publications, il a souhaité que 
les objets de sa collection circulent au travers d'expositions, 

Regardez donc les provenances sur les cartels des musées, il y a toujours des 
histoires d'homme plus ou moins belles, plus ou moins longues, derriére les 
collections. 
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Sources : Texte et photos : Courtoisy Michel Thieme. Traduction libre de l'auteure. 
Photo 1 : Proue de canoe - Baie de Humboldt O Michel Thieme.Photo O Frank 
Verdier, 2015. 

Photo 2 : Page de documentation sur cette proue de Jac Hoogerbrugge. 

Photo 3 : Jac Hoogerbrugge, Jakarta 1950, courtoisy Michel Thieme. 

Photo 4 : Dessin d'une femme du Lac Sentani de Jac Hoogerbrugge, courtoisy 
Michel Thieme 

Photo 5 : Poteau du Lac Sentani O Metropolitan Museum, 1978.412.842a.Collecté 
par Jac Hoogerbrugge 

Photo 6 : Couverture de l'ouvrage de Jac Hoogerbrugge, 2011. 

Photo 7 : Jac Hoogerbrugge, Agats 1970, courtoisy Michel Thieme. 

Photo 8 : Jac Hoogerbrugge, Capelle, 2010, courtoisy Michel Thieme. 
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LES EXPERTS 


ETIENNE DUMONT (/ETIENNE-DUMONT/COURANTS-DART) 
PARIS/Le "Parcours des 
Mondes", barometre du 
marché tribal 


Annuel, l'événement date 
de 2001. Autant dire qu'il 
reléve aujourd'hui de 
l'habitude, pour ne pas dire 
du rituel. Ce dernier mot 
convient du reste 


parfaitement au «Parcours b 
des Mondes», qui se tient (http://www.bilan.ch/sites/defa 


Rive Gauche, à Paris, la cran nier 
seconde semaine de 
eee jpg?itok-gPS4BjqC) 


septembre (1) entre la rue 
des Beaux-Arts et le haut de 
la rue Mazarine. Un 


périmètre trés serré donc. Nous sommes en effet pour 
quelques jours ici dans une Afrique ou une Océanie hors 
du temps. 


Les galeries consacrées aux arts tribaux se concentrent 
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comme les cases d'un village. Certains marchands, mais 
pas beaucoup, se trouvent chez eux. Venus de l'étranger, 
les autres empruntent (c'est à dire louent au prix fort) la 
boutique de commerces dévolus en temps normal à 
d'autres disciplines. Ils y restent juste le temps voulu. Le 
dimanche, tout est remballé à 20 heures, alors que le 
dernier visiteur est parti cent vingt minutes plus tôt. En 
voyant les camions emporter les caisses, on pense au 
départ du cirque. Notez qu'il ne s'agit pas d'un hasard. 
Comme toute foire d'art, «Parcours des Mondes» tient un 
peu du zoo. 


Avec ou sans étiquettes 


En fait, il y a deux possibilités, pour le Parcours. Ou bien il 
fait beau, ce qui fut cette année le cas jusqu'au vendredi 
11. Ou alors il pleut. Dans ce dernier cas, les simples 
curieux disparaissent d'un coup. «Les averses ont au 
moins le mérite d'opérer un tri entre les badauds et les 
vrais amateurs», constate Martin Dustar, qui propose 
cette année une exposition plus sage. Aux restes humains 
de 2014 ont succédé des masques. Bien présenté, 
l'ensemble offre le mérite ici peu répandu de la cohérence. 
Rares restent en effet les marchands proposant un 
accrochage réfléchi. Beaucoup des 85 exposants se 
contentent de déballer leur stock, venu parfois des Etats- 
Unis. 


Ces commerçants développent par ailleurs deux 
politiques. Il y a ceux qui expliquent tout et ceux qui se 
refusent à poser la moindre étiquette. La chose n'apparait 
pas sans danger. «C'est une manière d'attirer les questions 
des visiteurs pour mieux les renseigner», explique l'un des 
récalcitrants aux cartels. C'est surtout une facon de 
repousser les ignorants. Pour pouvoir questionner, il faut 
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savoir des choses. Personnellement, je vous reconnais un 
reliquaire Kota, un masque Punu ou un cimier Bambara. 
Au-delà, je patauge. Alors comment entreprendre un 
spécialiste sans ridicule, alors qu'il existe tant d'ethnies 
créatives dans le seul Bas-Congo? Je me sens mis hors jeu. 


Des prix musclés 


«Nous sommes absolument pour des étiquettes», explique 
en revanche Philippe Ratton, qui tient à donner lui-méme 
une visite guidée sur le chef-d'ceuvre qu'il propose cette 
année, un sublime fétiche Yombe. «D'abord, nous ne 
sommes pas toujours disponibles. Les néophytes ont en 
plus le droit de savoir.» La chose évitera au Béotien de 
rester vague en disant «c'est fort» ou «c'est puissant» 
(mais jamais «c'est joli»). «L'étiquette doit par ailleurs 
maintenir la clarté dans un marché trouble», compléte 
Ratton. «Nous y incluons tout ce que nous savons, 
provenance, liste des collectionneurs successifs, 
publications dans des livres ou des revues.» 


Certains marchands se révèlent fort aimables, tel Alain 
Bovis, l'un des rois de la profession. D'autres vous 
regardent à peine. Ils se concentrent sur quelques clients, 
qu'il s'agit de travailler au corps. Car le marché de l'art 
tribal est devenu juteux. Il se négocie ici des piéces à 
plusieurs millions d'euros. Que voulez-vous? Le secteur 
est à la mode. On veut bien, à en croire Pierre Moos, le 
grand manitou du Parcours, qu'il y ait encore «des piéces 
à tous les prix». «On peut encore trouver des chefs- 
d'ceuvre en art premier pour 20.000 ou 50.000 euros.» Le 
tarif tout de méme d'un vase antique ou d'un bon tableau 
ancien... 
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De toute manière, les prix restent discrets, pour ne pas 
dire secrets. Seuls deux marchands les affichent. Il y a 
l'Anglais Finch & Co, qui propose comme toujours une 
sorte de cabinet de curiosités. L'homme fut très bon 
marché. Il semble avoir ajouté un zéro depuis quelques 
années. Près de 10.000 euros pour un animal exotique 
empaillé sous Victoria, c'est fou. L'autre se nomme Jean- 
Baptiste Bacquart, qui est à part ca un homme 
sympathique. «Je fais cette année des propositions bon 
marché. Je liquide la collection d'une vieille dame devant 
entrer dans une institution. A quoi lui servirait beaucoup 
d'argent que je mettrais plusieurs années à obtenir?» 


Nous restons là dans l'Afrique. Les Indiens d'Amérique 
font depuis toujours aussi partie du Parcours. Flak doit 
ainsi voir un copyright sur les poupées Hopi. «Je 
reconnais que nous en montrons chaque année.» La 
maison subit cette année la concurrence musclée de 
Donald Ellis, qui propose notamment des dessins 
racontant la conquéte par les Blancs. «Le point de vue 
indien, c'est bouleversant.» Notez juste que chacune de 
ces petites feuilles anecdotiques vaut 65.000 euros. Un 
chiffre véritablement abstrait. Pourquoi pas 650.000 ou 
juste 650? 


Le Parcours asiatique 


Le grande nouveauté de l'année se révéle pourtant la 
présence accrue de l'Asie. Il s'agit maintenant d'un second 
Parcours, signalé par des petits dragons. Pierre Moos a 
ainsi réuni 25 participants supplémentaires. Tout est 
représenté, de la Chine au Japon en passant par l'Inde. A 
quand la Suisse primitive? «Ses masques relévent plutót 
de l'art populaire», explique Anthony Meyer. Mais où se 
situe au fait la différence? 
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Anthony Meyer propose cependant cette année un autre 
art, indiscutablement premier celui-ci. Des silex 
préhistoriques. «Je vends en bloc une collection de 62 
spécimens réunis par un amateur. Ces pierres taillées ont 
parfois 10.000 ans, parfois plusieurs centaines de milliers. 
Elles interpellent surtout les amateurs de création 
contemporaine.» Il est bon que les extrêmes se rejoignent 
parfois. 


(1) Le Parcours des Mondes a eu lieu cette année du 8 au 
13 septembre. 


Photo (Galerie Ellis): Un masque de danse Eskimo 
Yop'ik. L'Amérique occupe un strapontin au Parcours. 


Prochaine chronique le dimanche 20 septembre. Un 
Parcours aprés un autre. Ce sera la céramique à 
Carouge. 
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Photographies du Parcours des Mondes 2015 : art 
et peinture aborigéne 


DIAUSTRALIE 


Retrouvez les photographies de l'exposition de la galerie Arts d'Australie + Stéphane 
Jacob qui se tenait au 51, rue de Seine à Paris. Cliquez ici. 


Cette nouvelle édition a été pour nous l'occasion de montrer pour la première 
fois les oeuvres de Sidney Moody, mais également les oeuvres d'Abie Loy 
Kemarre, Theresa Nowee, Josephine Burak, Richard Yukenbarri, Elizabeth Marks 
Nakamarra, Ningura Napurrula, Kathleen Petyarre, les sculptures Mimih, etc. 
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Sotheby's 


76 FAUBOURG SAINT HONORÉ 
An interview with Parcours des Mondes' Pierre Moos 


PARIS - Parcours des Mondes, widely recognised as the world's most important tribal art fair, celebrates its 14^ year this September. Some 50 
international dealers specialising in the arts of Africa, Asia, Oceania, and the Americas come together with galleries that have a permanent 
presence in Saint-Germain-des Prés to exhibit the best the market has to offer. We spoke to Director Pierre Moos about his involvement in making 
the fair what it is today. 


What prompted you to start the fair? 


1 owned the magazine Tribal Art and had been collecting myself since | was a young man, so | was in touch with dealers on a regular basis. Fifteen 
years ago, | bought the fair and we turned it into the most important art fair in the world focusing on Tribal art. It is unique, since it takes place at 
several locations simultaneously, rather than under one roof. This makes the experience much more enjoyable. You don't need a card to get in; you 
simply walk from one gallery to another enjoying what each has to offer. It is completely open to the public, which means that Parcours des Mondes 
has an exciting mixture of visitors. 


What's your favourite aspect of the fair? 


1 love that it is open to the public, but also that the selection process for the galleries is very thorough, and it is important that the proposed works 
have to go through a serious vetting procedure. 


We are now extending to Asia for the first time, and | am very proud of having 25 galleries representing extremely high quality Asian art. My goal is 
to do an Asian Art Week here in Paris, together with Sotheby's. 


In addition to the fair, lectures take place every day, and there is a retrospective exhibition of Hughes Dubois’ Tribal art photographs, including his 
amazing pictures of the Buddhist temple of Borobudur shot by the light of the full moon. 


What is the future for Tribal Art and how could this segment of the art market continue growing? 


The future is bright and more events taking place at the same time would benefit the market for Tribal art. | am sure that more people would come 
to Paris if auctions, art fairs and events such as Asian Art Week happened together. 


SHARE 


More from 76 Faubourg Saint Honoré 


Pays France Périodicité En Continu 
Support Artkhade.com Diffusion NC 
Date 23 septembre 2015 Catégorie Internet 


ARTKHAD BA INEES MAGAZINE ABONNEMENTS COMPTE @ 


Articles récents 


PARCOURS DES MONDES 2015 : 
UN SUCCES POUR L'ART 
ASIATIQUE 


Art Océanien 
Art Amérindien Paris, 23 septembre 2015 


La 14e édition de Parcours des mondes, le salon 
international des arts premiers qui se déroulait dans le 
quartier de Saint-Germain-des-Prés, à Paris, du 8 au 13 
septembre 2015, a notamment été un succès pour l'art 
asiatique qu'il mettait en avant cette année. 


Art Aborigène 


Art Précolombien 


rvees 
Tous 
Sur les 84 exposants rassemblés sur le salon, une vingtaine 
était spécialisée dans l'art asiatique, du Népal au Japon, en 
passant par la Chine. Sur la trentaine d'expositions d'œuvres 
asiatiques, africaines, amérindiennes et océaniennes, celle 


Marché de l'Art 


Salons & Folres 


positions 
È à de la Galerie Lucas Ratton a marqué la salon avec la plupart 
boss de ses œuvres vendues dès le premier jour. Entre autres 

Livres belles ventes, le Hollandais Michel Thieme a vendu 60 % des 


pièces qu'il présentait et l'Américain Donald Ellis a réalisé 

sor Wal Go! une vente à 1 ME le premier jour du salon tandis que des musées lui ont réservé des œuvres 
amérindiennes. Du côté de l'art asiatique, le galeriste parisien Christophe Hioco a notamment 
vendu un Bouddha Mucalinda Khmer dans le style d'Angkor Wat et daté du Xll siècle, affiché à 
65.000 € et un torse en bois japonais d'Amida Nyorai du Xlle-Xille siècle, affiché à 88.000 €. En 
plus d'une clientèle internationale qui se diversifie selon Lucas Ratton, plusieurs institutions telles 
que le Musée Guimet (Paris), le Musée du Quai Branly (Paris) et le Asian Art Museum of 
Singapore se sont rendues sur le salon. 
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Bruno Claessens 


African Art - Research. Publications. Exhibitions. Auctions. Discoveries, Opinions. Objects. 


Review Parcours des Mondes 2015 


The 14th edition of Parcours des Mondes again was a big success*, With a baby at home, | only spent 3 days in Paris, but | 
succeeded in visiting every gallery at least once. | had never seen the galleries so crowded on the opening day, and it was not 
uncommon to find more than a dozen collectors in one gallery at the same time, so | would say visitor numbers were higher than 


ever before. The dollar being in a better situation than last year (or should we say the euro i 


a weaker position) certainly helped 
attracting more US collectors than the previous years 


*at least for the visitors, 'm not aware of the number of 


ees on the dealer's end. 


My favorite object in Paris was a Yaure mask present 


ed by Olivier Castellano that succeeded in giving me goosebumps. As so many 
top Ivory Coast objects, it came from the Bediat collection. Not surprisingly it was sold immediately on the day of the opening for a 
six-number figure. Of an outstanding refinement, yet so simple in its rendering of the human face, this mask still haunts me after 
two weeks ~ in a good way. Probably one of the most talked about obj 


is was an exceptional Kongo figure presented by Philippe 
Ratton. Still with all its original adornments intact and with its head slightly turned to the right, this statue was 


quality one 
normally only encounters in museums. 
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tic exhibitions, although some dealers were honest enough to call their theme ‘Latest 


As always, there were a lot of 
je fair is about discovery anyway. Still some dealers 


ly, I was very charmed by Jean-Yves Coué's Madagascar 


last years edition (here 
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him a collection of fascinating Lhoro bronzes. 
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Good to see back was the Luba figure from the Warua Master (sold by Sotheby's NY earlier this year; info), on view at Bernard Dulon 
- now without the ugly restoration of the feet and its oily patina dust-free, an improvement. | did miss Arte Y Ritual, who were not 
participating this year and usually a must-see, but Martin Doustar filled the hole they left and put up an impressive mask show in 
their old space - unfortunately with one of the star pieces still stuck in customs. Across the street, Bernard de Grunne had brought 
a small but outstanding selection, including a blocky and powerful Northern Congolese statue, which was juxtaposed 

beautifully with a slim elongated Fang figure - a view | will not forget quickly. 


As said earlier here, this year was the first edition that included galleries specialized in Asian art; twenty renowned dealers with 
specialties in Chinese, Japanese, Himalayan, Indian, and, Southeast Asian art were exhibiting, so there was a lot extra to see, Most of 
what | saw was of an outstanding quality and especially the galleries of Marcel Nies and Jacques Barrere left a strong impression 
on me. | did see African art collectors going into the Asian art galleries so the interest definitely was there - but since | dont 
recognize the Asian art aficionados, | don't know the statement holds true the other way around. Anyway, a sign of the success of 
the fair’s enlargement might be the fact that yours truly brought home a 13th century Indian bronze purchased from Frederic Rond 
- who is based in Alain Lecomte's old gallery (and thus on familiar territory). 
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Parcours des Mondes (which means Journeys through Worlds) this year thus was truer to its name than ever before. It was, again, a 
flawless edition, so many compliments to its organizers for all the hard work behind the scenes, Parcours through the years has 
become much more than just an ‘open doors'-type event: it has become the start of our ‘season’ and the place where one sees one's 


friends back in the beautiful Parisian quarter that is Saint-Germain-des-Prés 


© sw Met. 
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Parcours des Mondes bets on the arts of Asia and wins 


‘Screen made up of six panels showing a setting sun among chrysanthemums, peonies and other autumnal plants on the Musashi plain. Japan, 17th century. Photo: 


Gregg Baker Asian Art. 
NODO : 


PARIS.- For its 14th edition, the international tribal art fair, Parcours des Mondes focused on Asia, 
With the presence of some twenty French and international exhibitors, specialists in the arts of Victor 
China, Japan, India, Nepal or Tibet. Under the honorary presidency of art dealer Robert Vallois, 

this frst edition of the fair for both tribal AND Asian arts brought together 84 exhibitors and Vasarely 
attracted art lovers and collectors as well as museums from France and abroad. collection. 


This event, the most awaited and most important in its field, met with the approval of a demanding 
and enthusiastic public thanks to a rich programme of numerous exhibitions — around thirty — 
providing the opportunity to discover or rediscover the classics of Black Africa, Asia, the Americas 
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and Oceania, as well as less well-known art such as that of Tanzania or Madagascar. 


; on 


Another strong point of this Parcours des Mondes was the exhibition "Hughes Dubois, thirty-five paper 
years of photographic career”, which invited viewers to follow the progression of this portraitist of 
artworks, mostly tribal, through around 186 Polaroid prints. By way of preview, there was a 
presentation of his ongoing work on the temple of Borobudur (Indonesia), where he 
photographed, by the light of a full moon, the low-relief representations of the stages of the Ife of 
Buddha. 


For Lucas Ratton (33, rue de Seine) the thematic exhibition “Animals” was also a success with 
most works being sold from day one. The key piece of this presentation was a Beoulé monkey 
Which joined a private collection and is soon to be the subject of a book. On his fith participation 
in Parcours des Mondes, the young art dealer noted that “the usual clientele was present but 
every day we also had the pleasure of meeting and selling to new, increasingly international 
clients, especially Americans, Belgians, Germans and English. We were also fortunate in getting 
‘loser to an exhibition project in a museum with two Gouro objects." 


There was also great success for Michel Thieme (Amsterdam), who by the end of the week had 
already sold 60% of the items brought, amounting to 30% of the total value of the "stand". The 
most expensive object caught the attention of a museum. Describing this edition as "highly 
stimulating", the Dutch art dealer added that his success was due to the collaboration of very 
special collections, especially the large collection of Jac Hoogerbrugge. 


As for the American Donald Ellis, he was delighted by a major sale, around 1 million euros, on the opening day. His 
previously unseen exhibition devoted to the Plains Indians aroused the interest of several museums who booked four 
drawings. 


On the Asian arts side, Christophe Hioco (Paris) made several sales, "quite satisfactory for a first edition, with transactions 
pending for major pieces", including a Mucalinda Khmer Buddha in the style of Angkor Wat and dating from the twelfth 
century. The asking price was 65,000 euros and the bronze was bought by a collector from northern Europe, a new client for 
the gallery. 


The Parisian art dealer had another important sale to report : a Japanese wooden chest (80 cm) from Amida Nyoral, dating 
from the 12th to 13th century, the Kamakura period. t came from the collection of fiim producer Michael Philips, published in 
the Arts of Asia journal in January 2013. t was a French buyer who acquired this piece with an asking price of 88,000 euros. 
According to Christophe Hoco, this first edition of an Asian Parcours attracted a significant number of highly specialised 
collectors. He also noted the quality of visitors, many from abroad. While the main Parisian museums were not missing at this 
event, the Museum of Singapore also made the trip. 


‘The expert in Islamic art and Indian art, Alexis Renard (Paris), whose exhibition Beauty and the Beast, accompanied by a 
catalogue, delighted the public, chose to reveal Indian paintings described as “lovely, and with very modern colours" (from 
around €700 to €25,000). 


After participating in the first five editions of the show, Marcel Nes (Antwerp) made a noticeable comeback with several major 
sales, including one to a new US client. A collector coming from Asia acquired a Tibetan git bronze Buddha, dating from the 
14th century. For Marcel Nes, this first edition dedicated to Asian arts provides a solid foundation and has all the assets to 
grow over the coming years and become a major event for these specialties, as for the arts of Africa or Oceania, During the 
sieday exhibition, the Antwerp art dealer was able to attract art lovers "who would not go to Antwerp where my gallery is 
located or to TEFAF where | exhibit". 


He noted the presence of American and Asian collectors, who came in numbers, and several museums such as the Guimet 
Museum, the Quai Branly Museum and the Asian Art Museum of Singapore, 


Mehmet Hassan (Bangkok) sold a pair of fragments of Chinese clothing for more than 200,000 euros and attracted a lot of 
interest for the elements of an Indian painting on cotton representing a scene from the cult of Zoroaster, for which the asking 
price was 1.2 million euros. 
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Parcours des mondes 2015 : un succés pour l'art 
asiatique 


Vl PARIS | 25 septembre 2015 | AMA | 1 


La 14 édition de Parcours des mondes, le salon international des arts premiers qui se déroulait dans le 
quartier de Saint-Germain-des-Prés, à Paris, du 8 au 13 septembre 2015, a notamment été un succès pour 
l'art asiatique qu'il mettait en avant cette année. 


Sur les 84 exposants rassemblés sur le salon, une vingtaine était spécialisée dans l'art asiatique, du Népal 
au Japon, en passant par la Chine. Sur la trentaine d'expositions d'ceuvres asiatiques, africaines, 
amérindiennes et océaniennes, celle de la Galerie Lucas Ratton a marqué la salon avec la plupart de ses 
œuvres vendues dès le premier jour. Entre autres belles ventes, le Hollandais Michel Thieme a vendu 60 % 
des pièces qu'il présentait et l'Américain Donald Ellis a réalisé une vente à 1 M€ le premier jour du salon 
tandis que des musées lui ont réservé des œuvres amérindiennes. Du côté de l'art asiatique, le galeriste 
parisien Christophe Hioco a notamment vendu un Bouddha Mucalinda Khmer dans le style d'Angkor Wat 
et daté du XII: siècle, affiché à 65.000 € et un torse en bois japonais d' Amida Nyorai du XII-XIII siècle, 
affiché à 88.000 €. En plus d'une clientéle internationale qui se diversifie selon Lucas Ratton, plusieurs 
institutions telles que le Musée Guimet (Paris), le Musée du Quai Branly (Paris) et le Asian Art Museum of 
Singapore se sont rendues sur le salon. 


Tags : art asiatique, arts premiers, foire, France, Parcours des mondes, Paris 
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Parcours des Mondes 


Multiple venues 
Paris 


Event type: Art & Design. Trade falrs 


Begins on: Tue, 08 September 2015 
Ends on: Sun, 13 September 2015 


Visit Website 
Send an E-Mail 


Welcome to the world's most important fair for non-Western art Summoning artistic mystery, history and craftsmanship from the 
far corners of the world to the refined galleries and showrooms of Saint-Germain-des-Prés, the Parcours des Mondes is a first- 
class celebration of African, Oceanic, American and Asian art. Some 70 dealers from around the world exhibit their collections in 
and around the quarter, creating a lively atmosphere as well as an exciting international vibe. Gallerists from far afield rent 
exhibition spaces to bring fine non-Western art works to the City of Light. This provides a lovely complement to the classic pieces 
of Western art being shown at the important Biennale des Antiquaires, a fair that occurs usually with at least a few days’ overlap. 


DETAILS 
Begins on Tue, 08 September 2015 
Ends on Sun, 13 September 2015 


Frequency Annual 
4 * 
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